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Salaire horaire moyen de 
51.73 aux Etats-Unis 


Le buveur pourra avoir 
deux verres a la fois 
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Son Eminence reçue à 
Québec le 9 février 


QUEBE L membres du 
ergé et les fidéles de l'archidio- 

cesse je Quebe rendront hom 
ge S, E. le cardinal Paul-E- 

r, de Montreal, à la ca 

the Notre-Dame de Québec, 

& Fr Ma: Ma ch ar 
chevéque de Quebec, a annoncée | 
que rdinal Leger a accepté 
f a d'assister à la ceré 

e déroulera durant 
la soires e cardinal Léger y} 

pro era une cution 


Opposition d'Air-Canada 


PRINCE-ALBERT Air-Ca- 
1d s'oppose à la requéte des 
{ | icific Airlines en vue | 
d'eta ervice de transport | 
j handise par voie des 
: entr Montréal et Vancou- 
Te tx Edmonton et ! 

Le P M Air-Canada, con 
£ rne ent federal 

n tel service dédou- 

e presentement 

Li e) 


Douze pieds de neige 
recouvrent ja Suisse 


GENEVE D'abondant 
Le t Le L eige accompagnees ae 
ont accablé la 
3 lebut de la semaine et 
ompietement aesorganise 
le transporis Far rail et par rou- 
Avant que les trains puissent 
penetr d la ville de Zurich 
a fallu longuement déblayer 
rail 
Dans certaines régions de la 
Suisse toute circulation ferro- 
viaire complétement para- 
lysee que dans certains 
illage il est tombé jusqu'à 12 
pieds de neige 


Les cloches roumaines 
défendues avec ardeur 


JIENNIE Un journal de 

À innonce que des chefs 
( nist qui tentaient dé 
confisquer des cloches d'églises 
en Roumanie ont été battus par 
des catholiques. Par suite de la 
resistance publique, le gouverne- 
ent aurait contremande son or- 
dre de confisquer les cloches, 


faire une matié- 
l'armement 


voulait 
rt premiere pour 


1ON£rOISs. 


dont on 


ROM 
| independant de Rome, an- 
ce qu'Aldo Togliatti, fils du 
chef communiste italien, 
logie politique de son père et se 
rapproche de l'Eglise. 


M. Jean Bruchési réélu 
à l'Institut canadien 


QUEBEC M. Jean Bruché 

) étaire de la province, 

| I pour 1! } 1eme 
I lat écutif, à la présiden 
titut canadien de Qué- 


En marge des prévisions budgétaires 


\ les faitsit dront le ommet de $2,000.- iti ie $553,450,000 
| budgeta 795.000 c« parativeme à $2 LR N 
( incière 1953-, 001,725,000 pour l'année € On prevoit u autre contri 
»4 di janvier aux! cours ut annuelle de $25,000,000 
{ | LOS A 1 Plan de Colombo, visant à 
cipal )r'e Le pr« : e de s té ) rni e aide économique au 
tation de | ile, dont les pensi. d eil d et au sud-est de l'Asie 
ernement dura le les octr« pour la sante et # © 9 
exercice finan er, les allocatic familiale néces Les Gctrois aux universités ne- 
ril. Le. prévi- | sitera environ $748,900.000, com- | Céssiteront une somme de S$7,- 
1sse4 d'environ parativement à S$704 500.000 115,000. Cette année on a dépen- 
00.000 rs atteindre le se $7,250.000 à cette fin 
le $4405.000.000 en AS NOR. *k + * 
Elles étaient de Le paiement des intérêts et des Le paiements federaux aux 
s4 16.000.000 pour le present! autres charges de lo dette publi- provinces en vertu des ententes 
4 [ que de $11,000,000,000 requerra | f iles f rales-provinciales at- 
* . * un montant de $468,984 000, cor tiendront $300,500,000 compara- 
der ses de la defense at-'tre $435.518,000 oit une aug veme Le 778,000 
Le cardinal Léger 
"L'Egli 
} \ L'Fgiise , cardinal et rex ai ( 1 plines par la 
straite, |! image de saint de x l'intempe rance 
[a L leur : est aintenant er r'e 7. 4 ÿ pé ; ste que 
k I ilal d'a le cardinal Leger 
ä Ieurs La soif de la domination, ( t la if de la domination 
pe 1er sur le pire mal L'ambition consume velui qui en 
À L ppelant, au di j ! t Pour satisfaire cet 
ic | € \Cé ] indra même pas 
par nos religieux, S E [el eter li onde dans le feu et 
L “| rappela que nomt + 1 ing. Il t pour ainsi dire 
Ju t iu rage de cette pui 
de! brincipes de la éti qu'il est prêt à recevoir de 
> " é P . eo " | , 
er L tnt , ; b 
d JR 2e 


] MONTREAL Fa ] 
i ia D pre ro 1 
a € ne: 
l d | ge r 
ell te s € 
L at 2 1€ 
\ 
) x t 
s A 1x IS, € { 
} ffet, | penses n et mes 1: 
s ians !: beurs de 
i l'Ar Cette s ers lies 
ies ( E 
i din t À 
x Ê F s e 
ssag le cette E les 1! ts les plus !t 
est Q él! " À " 
cha 
SSA Û { e« 
ü ges } de 


ac 
i a L: 
( aa L: 
ren 
1 bre ii 
i suis, di iges 
ir à tour s'age- 
€ p'ed du cardinal et 
Toute seule 
)a fou! ne } e fi 
ilade is l’a s vue 
qu'on l'avait cor 
S se | l 
4 L > atere 
Elle était de u 
( toute seule. Personne ne 


d'elle 


s OCCUpET 


Cette alade, Thérèse Aquin 
esirait DOUTTAN Aussi rat 
} es res [2 : . 


s'est, 
| completement détourné de l’idéo- 


WINNIPEG 


Plus dé 


700 donneurs volontaires de sang 
la clinique de sang tenue en la salle du Cercle Ouvrier St-Joseph à St-Bonifact 


6 FEVRIER 1953 


‘rent, 


se presern 


la Croix-Rouge et de la section féminine de l'Ambulance St-Jean. / 


che à droite, M. l'abbé À. Boulet, curé de la basilique, S. Exc. Mgr Maurice Baudoux, S, H. le maire | 
E. À. Hansford, de St-Boniface, Mlle Florence Boissonneault, convocatrice, de 
et Mile Patricia Healey, de la Croix-Rouge. (Photo Winnipeg Free Press) 


Catholiques et Canadie 
nombreux dans la capitale canadienne 


des trois 


OTTAWA Près 
cinquiémes de la population me- 
d'Ottawa 


tropolitaine professent 


la foi catholique romaine, laisse- 


t-on savoir dans un communique 


du Bureau fédéral de la statis- 
tique 

La Capitale est une des sept 
villes sur 15 centres métropoli- 
| tains où les catholiques prédomi 
nent, 

Ottawa compte de plus, sur 
une population métropolitaine 
de 281,908 âmes comprise par 


| la ville même, Hull, Eastview et | 


121,680 personnes 
qui consti- 


les environs, 
d'origine française 


Lettre de Paris 


La tragédie d'O:ädour justifie-t-elle 


tuent le deuxième groupe ethni- 
que, suivant de pres le groupe 
d'origine britannique au nombre 
de 135,243. 

Quelque 93,012 personnes à 
Ottawa sont bilingues alors que 
149,934 ne parlent que l'anglais 
et 38,387 ne parlent que le fran- 
çais. L'anglais constitue la lan- 
gue maternelle de 159,016 per-| 
sonnes dans la Capitale, le fran- | 
çais l'est pour 114,517 citoyens 
et les autres langues le sont pour | 
8,375. 

Les 15 centres métropolitains 
compris dans le rapport sont: 

Calgary, Edmonton, Halifax, 
London, Montréal, Ottawa, Que- 
bec, St-Jean (N.-B), St-Jean (T.- 


le drame de Bordeaux? 


Por Maurice MHERR 


(Spécial à 


La liste des atrocités commi- 
le couvert de la guer- 
as, fort longue. Mai 
malhonnéte et 


ine seu 


igerantes 


monopole acte contraire 


aux 101 


au ar > 
de l’'hum:s faut bien re- 


tra- 

en 
»s qui peu- 
u débit de 


connaître que l’'effroyable 
gédie d'Oradour 

horreur tous le 
vent inscrits 
la bestialité huma 


a depasse 
crim 


etre 


Oradour, petite bourgade du 


Limousin, nichée au fond du 
\ on verdoyant où coule la 
Glante chère au peintre Co- 


rot, Oradour, dont le nom chan 
te comme le doux in 
de sa charmante rivière 
jourd'hui le sanglant 


nure 


est au 


€ symbole 


de la malfaisance hitlérien 
Les faits sont trop connus pour 
nécessiter un long rappel: une 
mple évocation suffit, 


Il Èfaut donc revenir aux 
grandes vérités élémentaires qui 
doivent nous guider tous. Il faut 
recouvrer cet esprit de soumis- 
sion qui doit être la marque dis 
tinctive des serviteurs de Dieu 
C'est dans cet esprit de soumis 


sion que vous exercerez ce sa 
cerdoce spirituel qui fera di 
vous des instruments efficaces 
de véritables apôtres de la Reé- 
demption 

“Jama e doit être que 
tion, chez vous, de faire rayonner 


e jeune malade favorisée par le Cardinal 


blancs qui occupait une place 
non loin du nouveau prince de 
l'Eglise. L'homme voulut bien 
l'obliger. À travers la foule, il 
la conduisit jusqu'au bas de 
marches du choeur, où se tient 
l'archevéque de Montreal 
Le rdinal l'a vue. 11 laisse là 
les personnages officiels qui at- 
tendent leur tour pour descendre 
jusque da la nef. Il tend sa 
main à baiser à la re para- 
lytique. Un regard veillant 
t te pater 1, et le I 
Eglise 1 aux 
es d nneur est passt 
si t ie ] beaucoup né 
1ont mé € is re arqueé 
Mais ia malade est tout heu- 
reuse. Elle remercie son bon Sa- 
näritain qui lui a permis dé Onri- 
| ent de Ce 
« Sa aritat L it de ere 
1 e d ard M. Ernest 
Leg 


La Liberté et 


le Patriote) 
| Donc, le 10 juin 1944, un ré- 
giment de S.S., appartenant à la 
division d'élite ‘Das Reich”, en 
route pour le littoral de Nor 
mandie où les alliés viennent 
de débarquer, détache de Limo- 
ges une compagnie qui s'en va 
: 20 kilometres dans la campa 
gne, cerner et occuper la paisi- 
ble bourgade d'Oradour-sur- 
Glane. Sur l'ordre de l'officier 
commandant le détachement 


S.S., la population entière est 
issemblée sur la place de l'é- 
glise, Les femmes et les enfants 
sont ensuite enfermés dans le 


iaire, tandis lés hom- 


que 


mes sont parqués dans des gran 
ges. Un cummandement bref, 
et le massacre commence. Les 
mitrailleuses ouvrent le feu à 


portant et couchent dans 
plusieurs centaines de 
t Par la porte et les fe- 
nêtres de l’église, de dizaines 
Suite à 1 


bout 


le sang 


victime a 


a cinquieme page) 


28 


sous 


le mercredi janvier dernier, à 
les auspices de 
Assistaient à l'ouverture, de gau- 


l'Ambulance St-Jean, 


ns français 


N.), Toronto, Vancouver, Victo- 
ria, Windsor ct Winnipeg. 

On note en particulier que les 
femmes sont en plus grand nom- 
bre que les hommes dans toutes 
les rég métropolitaines, sauf 
à Windsor. À Ottawa, on compte 
147,618 femmes pour 134,290 
hommes, soit 13,328 de plus. 

Aussi, Ottawa compte plus de 
célibataires (140,851) que de per- 
sonnes mariées (125,912). Il en 
est de même à Halifax, Montréal, 
Québec, St-Jean (N.-B.) et St- 
Jean (T.-N.) 

À Montréal et à Québec, les 
Canadiens d'origine française 
constituent le groupe ethnique 
le plus important pour être sui- 
vis des citoyens d'origine britan- 
nique 

Ces derniers, toutefois, prédo- 
minent à Halifax, Ottawa, St- 
Jean (N.-B), 
Windsor. 

A l'exception dé deux centres 
métropolitains, fait-on remar- 
| quer en outre, la plus forte pro- 

portion de la population dans 
|tous les autres ne parlait que 
l'anglais en 1951, À Québec, ce- 
pendant, la majorité ne parlait 
que le français tandis qu'à Mont- 
real, la majorité était bilingue. 
L'anglais, dit-on, est la langue 
maternelle du plus grand nom- 
bre dans tous les centres métro- 
politains sauf à Montréal et à 
Québec où la population d'origi- 
ne française prédomine 


St-Jean (T.-N.) et! 
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AVENUE 


Cinq provi ti t 
ï sessi Il 
| HALIFAX La 44ème légis | , t 
ture de la Nouvelle-Ecosse i 
prit di dernier ] 
n es et b ent ; 
1 ‘ à 
| assemblée égisiative t 
nces maritime 1 Cor A) 
& sessions d pt ter 
nbre d veau-B 
rira le évrie à pre 
l session d que ie go 
vernement progressiste nserx 
teur du premier ministre Hug 
John Fleming a pris le pouvo I : : 
L'assemblée législative de Terrt électe t 
Neuve commenc ra probDaDiermmieé L ” 
on travail St lonne à fin a 
n > (l 
L'Ile du Prince ard 11 
t ore 1 once a date ax 
ture de a SiOf p EL 
Er Nouvelle- Ecosst 
Diee ecgisiative dominee pa 
bera ous la conduite du pre p é 
mie tre \n£ 1 Mac " 
| nald a été élue en juir 949. I4 prt 
ibéraux comptent 26 député 
l rogressist conservat . 
huit &t le CCF deux "| Elections à l'automne 
|  WINNIPEG — Le premiet s'il y en a en 1953, 
nistre D, L, Campbell a annoncé! dis M, St-Laurent 
que Ja quatrième ession de a 
23ème legislature du Manitoba BRANTFORD Le prt er 
débutera le 24 février, La chan ministre, le trés Louis St 
bre a tenu une session spéciale | Laurent, a déclare que il a 
|le mois dernier pour approuver | des élections fédéral iu Cana 
| l'achat de la Winnipeg Electric | da cette année, c« a vraisem- 
| Co. par l'Hydro provinciale du | blablement à l'automne 
Manitoba S'il n'v avait pas le couron 
VICTORIA Le premier gou- | nement, le 2 juin, nous aurions 
| vernement créditiste de la Co-| probablement eu des elections 
| lombie Britannique esquissa de-!à l'été a-t-il déclaré dans une 
| vant l'assemblée législative son! entrevue à son arrivée à Brant- 
| programme pour la session ford en compagnie de Mme St- 
Le lieutenant-gouverneur Cla-! Laurent pour assister à un diner 
rence Wallace lut le discours du ! d'hommags iu président des 
trône à l'ouverture de la pre-| Communes, l'hon, Ross Macdo- 
| mière session de la 23ème légi nald 


Remaniement majeur 


du ministère tchèque 


VIENNE La 
gue, apres avoir annonce que le 
| gouvernement tchécoslovaque a 
procédé, samedi dernier, au cours 
| d'une réunion extraordinaire, à 
un remaniement ministériel, a 
précisé qu'il a été créé une ‘pré- 


radio de Pra- 


idents du conse ain que M 
Dolansky. Mais M. Siroky n'est 
plus ministre des affaires étran- 
gère et M, Fierlinger n'est plus 


directeur de l'office des cultes. 


Fête de la reine fixée au 


1 

\ sidence du gouvernement” cons- | et £a A : 

| tituée par le président du conseil | 18 mai, fête de Victoria 

let les vice-présidents. Cet orga OTTAWA Le Canada obser- 

nisme aura pour tâche de régler | vera la fête de la reine le 18 mai, 

les problèmes qui se posent au|le même jour que la fête de Ia 

conseil des ministres et de contrô- | reine Victoria, cette année, La 

ler l’activité des ministres, | nouvelle a été annoncée par le 
gouvernement fédéral dans une 


Sont nommés vice- 
dur vonseil par le stéetdent de da 
république: le général Karol Ba- 
cilek, ministre de la sécurité in- 
térieure, le général Alexis Ce- 
| picka, ministre de la défense na- 
|tionale, M. Vaclav Kopecky, mi- 
nistre de l'information dont le 
département ministériel est sup- 


primé, et les deux secrétaires du 
comité central du parti commu- 
| niste, Antonin Novotny et Jin- 
drich Uher. 

{ La radio de Prague a ajouté 
que MM. Viliam Siroky et Zde- 
nek Fierlinger restent vice-pré 


résidents | 


proclamation spéciale, 


[ La proclamation stipule égale. 
[ment que le 2 juin, jour du cou- 


ronnement, sera un congé national 


au Canada 


Budget le 19 février 


OTTAWA Le ministre des 
Finances, M. Abbott, a déclaré 
qu'il a l'intention de présenter 


son budget le 19 février prochain, 
Le gouvernement a aussi adop- 
té à l'unanimité une résolution 
isant à fournir de ecours aux 
inistrés de l'Europe 


La tàche de Sa Sainteté 
le Pape serait allégée 


CITE DU VATICAN Le 
collège des cardinaux compre- 
nant 70 princes de l'Eglise est 


maintenant au complet pour la 
première fois depuis deux siècles, 


et ainsi l'Eglise catholique pour-| 


ra alléger le fardeau qui pèse sur 
le Souverain pontife depuis les 
14 dernières annees 

Le chef spirituel de 425,000,000 
de catholiques, Sa Sainteté le 


| pape Pie XII, a visiblement vieil- 


doit aller à l'homme de notre temps” 


le petit ‘moi’. Tout ce que vous 
faiics doit l'étre pour la grande 
Eglise à laquelle vous apparte- 
nez 


Une famille à former, 
celle de Dieu 


Le cardinal declare alors qu'il 
est heureux d'accorder aux reli- 
gieux et religieuses les premiers 
instants de sa vie nouvelle, Com- 
me cardinal, dit-il, je partage 


maintenant les responsabilités 


gouvernement de la sainte 
ise, Et par ces temps mau- 
vais, celle-ci se tourne vers vous 
pour trouver un exemple, une lu- 


mere le veritable chemin qui 
peut conduire à la vie éternelle 
Dans cette ville de Montreal, 


qui devient l’une des plus gran- 
des métropoles du monde, nous 
devons former une mé- 
me famille: celle de Dieu 


et 


seu 


Et c'est alors que l'archevêque 
d tréal rappelle aux reli- 
gieux et aux religieuses qu'ils 
doivent se pencher sur les mise- 
res de leurs contemporains, sur 
leurs problèmes. L'homme mo 
derne, souligne-t-il, est pris dans 
l'engrenage de machines ultra- 
perfectionnées. Mais les piles a 
tomiques ne peuvent pas produi- 
r'é e once d'amour; l'amour ne 
sort pas des machine 
L irdinal Lége éclame eï 
terminant dévotion eneore 
plus grande à Marie toujours 
reine de Ville-Marie, et mainte- 
nant reine du chapelet. Tous réu- 
nis dans bataillon d'élite, dit- 
ous devez etre ces apôtres au 
coé de f toujoi prets à 
ionne votre ep le royau 
e de Duc 


li au cours des années d'aprés- 
guerre, alors que la lutte que 
livre l'Eglise au communisme 
est devenue presque totale 

Le Souverain Pontife, plutôt 
frêle, entrera dans sa 78e annee 


le 2 mars prochain. Cet anniver- 
saire marquera le début de sa 
15e annee comme chef de la 
chreétiente 

Depuis la mort du cardinal 


Luigi Maglione, secrétaire d'Etat 
pontifical, en août 1944, le Saint- 
Père n'y avait pas nommé de 
successeur. Il avait lui-même por- 
té le lourd fardeau de ces respon- 
sabilités croissantes dans un do- 
maine extrémement délicat 


Travail sensiblement accru 


Plusiedrs membres de la curie 
du Vatican, chargée de l'admi- 
nistralion des sacrees congrega- 
tions, ont vu leurs travaux s'ac- 
croitre sensiblement 

Deux ou même trois des qua 
tre nonce apostoliques élevés 
au cardinalat seront probable- 


ment appeles à la curié 

Le quatrieme, S. Em car- 
dinal Giuseppe Roncalli, nonce 
apostolique auprès de la Francs 
serait désigne com candidat 
possible en qualite de patriart 
de Venise, comblant ainsi la 
cance causée par la mort de 
Em gr Carlo Agostini 

Quand des nonces apostoliques 


le 
1 


me 


he 


sont élevés à la dignité cardina- 
lice ils ne peuvent plus servir en 
qualite de nonces 

Il 1 actugllemer cardi- 
naux italiens et rançais, S 
um. 1 arc Eugene Tisse- 
rant, qui font partie de la curic 
du Vatican 

Des 10 prélats italiens eleves 
au cardinalat, en plus des quatre 
nonces apostolique trois sont 
déjà affectes a travaux de la 
curic 

S. E ] ardi lemente 
Micara remplit un 


e man-!a toujours lie 


dat, soit celui de vicaire général 
du Pape à Rome, et pro-prefet de 
la Congrégation des Rites 

Un autre cardinal qui remplit 
un double mandat est S. Em. le 
cardinal Giuseppe Pizzardo, âgé 
: de 76 ans, qui détient le poste de 
secrétaire de la congrégation 
prême du Saint-Office, et qui est 
en même temps préfet de la con- 
grégatiun des séminaires et des 
universites 

NN. SS, Tardini Montini 
détiennent tous deux des postes 
très importants. Mgr Montini est 
pro-secrétaire d'Etat aux Affai- 


su- 


et 


res ordinaires, tandis que Mgr 
Tardini occupe les mêmes fonc- 
tions aux Affaires extraordi- 
naires. 


Suivant une tradition de longue date 


Tous deux sent également 
en qualite de conseillers des con- 


gregations suprémes du Saint- 
Office et du consistoire Mgr 
Montini est membre de la com- 


mission pontificale pour la Rus- 
sie, tandis que Mgr Tardini en 
| est le président 


On trouvera dans cette edition 
les rubriques suivantes: 


L'Actualite sportive r.2 
Billet de tl'illettre Ps 
Chronique parlementaire r,3 
Chronique internationale Lan] 
Courner de Louise p.10 
Problèmes de Bridre P,13 
Chronique médicate P,13 
La Vie de l'Esprit P13 


Sa Sainteté Pie XII benit 


deux agneaux dont la laine servira à la confection du pallium, or- 
nement marque de croix noires et destiné aux archevéques qui en 
foni usage durant la periode de leur juridiction. Cette cérérnonie 


en la fête de sair 


ite Agnés 
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Exclusit à ‘Lo Liberté et le Patriote” 


par Jacques 


premis 
ment 

décidée ct 
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Un rude match 


Le charapion canadien des 
boxeurs poids légers, Armand Sa- 
voié de Montréal, a accepté de 
faire face au champion mondial 
de cette catégorie, dans un match 
hors concour Le 10 février, Sa- | 
voie affrontera Jimmie Carter, | 
à 7. itr Le succès financier 
de l'affi ne devrait pas être 
mis en doute, ni mportance de 
cette rencontre pour le jeune Sa- | 
vois e dernier devait se ren-| 
dre à Edmonton afin d'y défén- 
dre son titre de champion cana- | 
dien et il ne fait aucun doute! 
qu'une rencontre entre Savoie et | 
Geurgie Dunn attirerait une foule | 
considérable dans la ville de l'hui- ! 
le, Mais Montréal avec sa popu 
Jation de plus d'un million, avec | 
surtout ses milliers de Canadiens 
de langue française qui sont d'ar- 
dents sportifs et des admirateurs 
de la boxe, offre trop d'avanta- 
ges à Savoie pour que ce dernier 
consente à risquer son titre hor 
des murs protecteurs de la métro 
pole, 

Nous avor 1ivi les progrès de 
Savoie avec grand intérêt. Il po 
sède certaines des qualités qui 
appartiennent uniquement à un | 
champion, Ma cor 1e tant d'au- 
res, e a eu oesoin des ser- 
vices de gérants “expérimentés” | 1 
et c'est pour cette raison qu'il a 
dû mettre de côté son ami de! 
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se mettre à l'oeuvre à bonne heu- 


tes 


Ned Irish, le promoteur de 
New-York, qui avait placé ce| 
sport intercollégial sur une base 


commerciale profitable comme 
on en avait rarement vu 


aux Etats-Unis, est obligé aujour- 


d’hui de mettre de l'eau dans son | 


vin, et dans lui, 
veut dire de 
possibles 
l'argent 
les étudiants 


son cas à 
boucher par tous 
les trous 
s'échappe. 
étaient 


lesquels 
trefois, 


nier disputées par les équipes de 
leur collège. Ned Irish leur fai- | 
sait la genereuse concession de 
ies admèttre pour un prix qu'il 
| jugeait modique dans les plus 
mauvais coins du rden, £gar- 
dant les meilleures places pour 
les amateurs de paris. 

I1 paraît que l'argent gagné fa- | 
cilement s'envole rapidement. Le | 
proverbe s'applique à merveille 
dans le présent cas. Les spec 
teurs qui venaient assister à une | 
lutte loyale restent à la maison 


quand on leur parle de ballon au | 
panier maintenant. L'oncle Nedso 
affirme depuis ce temps que le 


“crime paye bien c'est l’hon- 
nèteté qui ru les promote 
de joutes de ballon au panier! 


bortera des 


Espérons que la leço 
fruits et que perso 
de tuer 
comme 


d'or 
etes 


aux oeu 


eurs main 


1es onr 


pa 


i l'ont fait pour le ballon au panier 


Savings 


and Loan Association 
x 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


1 
encore | 


ceci | 
les | 
par | 
Au- | 
to- | 
lérés aux joutes de ballon au pa- | 


LA LIBERTE ET LE 
RADIO SAINT-BONIFACE 


11.59—Horaire p.m instrument 


re contre Carter et se méfier des | 1299—Musique à 3 temps 30—Oeuvres immort 
| 12.15—No risier 
conseils de ses nouveaux gérants. | 1525 Intermède 0—Boul. parisiens 
énperens pa” à Li il + À A 30—Radio Sacré-Coeur 
Laurent Dauthuille pourrait lui!|1230—Pour agrémenter —Piano populaire 
en dire quelque chose, s'il en a- votre diner 00—Aux malades 
; 100Gerbe de chansons Bienvenue 
vait encore l'occasion. | 1.30—Un peu de tout TRE 
ÿ à x }—Radio S.-C. 445-—Un homn et son 
Sport et honnéteté 245— Accordéon gent verte 
x + 300—L'heure du thé 5.00—Revue de 
Où est rendu le ballon au pa-| 4.00—Orch. Mantovani l'actualité 
| nier dans les collèges américains, | 4-15— Not français sur 5.15—Ivan l'Intrépide 
depuis fameux scandales d'il! 4230-14 dinbds à + A, À 5: bambins 
yaun Pour ceux que la cho- la semaine 602—Nouv. sportives 
se intéresse encore, disons que 00—Noires ve lanches 6.10—Inte 
certains collèges continuent à “pdd ‘ 
" és 
| présenter des spectacles réguliers es : 
au Garden de New-York, mais, 6.10—Intermede 
1 « ÿ | 6.15--Nouvelles ériat atine 
que les résultats financiers ne| $25_Communaiaués : f F4 ssune 
À | 62 muniqu 15—Bal musette 
ont plus les mêmes! On dirait} 6 0—Sérénade au 800Radio-Jourt 
que depuis que le public.a réa-| , | Pé Prag eee ai 1006—Fin des é 
lisé que les matches qu'on lui | 7 05—Bal musett 
2 s , s IEN ee ee den eee ment 
servait regulierement au Garaen | de Québec 
n'étaient pas honnétes, que le| le monde HimRadio-sounel 
ps ire FA œ ir 7 YA en place 20—Concerto 
vieux college spirit avait ête | 9.00-Concert intime 200—Les institutions 
remplacé par le culte de la pias- | 2—Rythmes t politiques 
que le sport n'est plus le mé- | 930—Chansonnettes et 12.1 — velles 
È Le ballo : tel "7e variété 12.30—Extraits d'opeéras 
me! Le ballon au panier, te que | 10.00—Nouvelles 100—Grandes vocations 
pratiqué par les étudiants, n'in- |1005-—Fin des émissions 1.30—Concert léger 
téresse plus maintenant que les | DIMANCHE 274 neUurS du thé 
" LE mass » 3 —(“hansonnettes 
étudiants eux-mêmes, leurs amis, | 10.55-—Ouvertur 330—Le ciel par-dessus 
et quelques milliers d'enthousias- {11 00—Chant religieux toits 


HADIO 


VENDREDI 
9.30-—-La femme et son Du lundi au samedi 
royaume inclusivement 
| 1000—Bal continental 
4.00—La cité des plantes 
415—Le moxde animal 
700— Vienne et Strauss | atin 
115—Le quart d'heure 745—Bo 
8.00—M: 
8.02—B4 et 
enfantin 
pps mus 
ai tant 
€ 
900—]Jdees al ii excepté) 
9.30—Carte ).00— Nouvel 
9.05—Mélodies et ans 
SAMEDI 10.00—T aillons en 
que 
9-30—1 4 1 à à 10.30—Un quart d'heure 
| L v 
10.00—L'enc: 
des o 
j0—-La de 
Willow 


100—B 


9.00—Cor 


8 30—M u 
10 00— Nouvelle 
10.05—Fin des er 


DIMANCHE 


pouti- 
monde 


430—Fantaisie 
| 5.45—Son des clairons 
| 700—Quand j'parle 
tout seul 


—Politique fédérale 
8.30-Ce qu'ils disent 
9.00—L'orchestre de 


Toronto 
MERCREDI 
400—La musique et 
son langage 
30— Musique moderne | 


—La bonne chanson 


5.50—Commentaire des 
nouvelles 
700—FPrésentation du 
personnel 
1.30: Learn 
8.15 
8.30—Course aux 
réponses 
9.00—Les peuples et 
leurs chansons 
9.30—Récital 
JEUDI 
400—Les Evangiles 
4.30—Musique moderne 
545—Son des clairons 
6.30—Baptiste et Mar. 
700—Quand j'parle 


tout seul 
30—Grandeur et ray- 
onnement du Can 
9.00—Les ballets 
| 9.30—Récital 


GHAVELBOURG 


t 9.15—Nos plus belles 
chansons du 
terroir 

30—La fin du jour 


9.57—Radio-Journal 
1000—Prév. du temps 


10.02—Fin des émissions | 


LUNDI 
8.15—-Musique expliquée 
par M. Kendergi 
9.30—La femme et son 
L yaume 
12.00—Nos étudiants au 
micro 
400—La vie de la ter 


415—Phénomènes de 
la nature 
7.00—Vieux airs du pays 
7.30—Connaissance de 
l'homme 
| 8.15—Folklore canadien 
| 830—Chansonnettes et 
variétes 
900—Le choc des ilées 
9.30—Seérénade 


MARDI 


4 00—De 
l'adolescent 
415—Aspects de la 
pensée moderne 
7.00—Vieux airs du pays 
1.30—Crises de d'histoire 
8.15—Biographies 
canadiennes 


83%0—La chanson se 
moque du temps 
9.00—L'orchestre sym- 


phonique de Tor. 


MERCREDI 
930—La femme et 
royaume 
130— Voici des chans. 
345-—-La musique et 

langage 
700—Des choses qui 
font penser 
130—Au gré de 
fantaisie 
815—Folklore cahadien 


1 
la 


830—Musique tzigane 
900—Grands piauistes 
9.30—Récital 
JEUDI 
8.15—Musique expliquée 
M. Kendergi 
uêtes et 


10.00—Rendez-vous à 
Assiniboia 

10.30—Rendez-vous à 
Assiniboia 

400—Les Evangiles 


100—Dix succes de la 
semaine 
7320-Grandeur et ray- 


onnement du Can 
815—Biographies 
canadiennes 
830—L'album RCA 
Victor 
200—Au café concert 
9.20—Récilal 


30—Crises de l'histoire | 


re | 


| 


| 


| 


| 


son | 
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Chronique de CKSB 


grand reportage radiophonique. | 


pour vous. 


Chronique de CFNS 


1170 Kil 
Cette semaine, nous avons 
commencé la diffusion du rap-| 
| port des routes, tous les jours à 


12 h. 25, Nous espérons ainsi ren- 
dre service à nos auditeurs qui 
doivent voyager pour leur agré- 
ment ou leur commerce, Ce rap- 
port est préparé par le Saskat- 
|chewan Motor Club de Saska-| 
toon et indique la condition de | 
| toutes les routes principales de 


| notre province. 


Programme questionnaire | 


A compter de mercredi pro- 
chain, 11 février, à 8 h. 30 p.m,, 
nous diffuserons un programme 
questionnaire qui devrait inte- 
resser nos auditeurs comme ceux | 
des autres postes français de| 
l'Ouest. Nous demandons immé- | 
diatement à ceux qui s’intéres- 
sent à nos émissions de nous fai-| 
re parvenir des sujets qui doi-| 
vent se classer dans les cateégo-| 
ries que voici: sujet animal, vé-| 
gétal ou minéral. Un groupe 


M. H. W. Manning, vice-prési- 
dent et administrateur délégué 
de The Great-West Life Assuran- | 
ce Company, fit le compte rendu 
d'une année de progrès et d'ex- 
pansion contir‘1e lors de l’âassem- 
blée annuelle de la Compagnie 


tenue à son siège social à Winni- 


peg le 3 février. 
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Angle Portage et Horgrave 
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Bureau à Brondon 
Edifice Security, 10e rue 


{ner à CFRG 


ocycles 


d'experts tentera de trouver, au 
moÿen de #0 questions posées au 
maitre de cérémonies, les sujets 
indiqués par nos correspondants, 
L'A.C.F.C. a accepté de donner 
les prix aux correspondants dont 
les questions seront choisies. Et 
les auteurs de sujets que les ex- 
perts ne pourront identifier re- 


cevront un prix d’une plus gran- | 


de valeur, 


1 | 
Nous vous invitons à nous en- 


voyer vos sujets immédiatement 
pour pouvoir participer à cette 
première émission de mercredi 
prochain, à 8 h. 30. 


Bonjour, Arthur! 


Notre ami, 


Arthur Bouffard, | 
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£ L WASHINGTON Le servi 
Léon-H. Bénard, CR. du recrutement du département 
AVOCAT et NOTAIRE de la Dé a 1oncé que 2 
000 Américains seraient appelé 
Édifice Banque Canodienne Nationale sous les drapeaux chaque mois 
au moins jusqu'i té prochai 
431, rue Main Winnipeg, Man. | * pue À, de ; : mt me -d 
TELEPHONE 927 348 des appels els n'était que 
Ge à x ; de 35,900 hommes 
Monnin Grafton 
. ’ Dr A.-G. Dandenault 
Deniset & Dowhan MD. BACS 
AVOCATS et NOTAIRES HIRURGIE + GOITRE 
Chambre 4 I boues 
Edifice Banque Canadienne Nationale Bureau: 928 de. 7 Asa 201 255 
ve ne un Wisnpes, ‘en, 1415, éditice Medical Arts, Winnipeg 


VELSPHONS 927 348 
| Régnier & Magera 


AVOCATS et NOTAIRES 


Pratique yénérale du droit 


216, EPIFICE McINTYRE 
Téléphone 923 924 


Clifford W. Brock 
C.R., M.A., LL.B, 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 
648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 928 820 


138, avenue Provencher St-Boniface 


Chapman & Trudel 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Dary!l R. Chapman, B.A., LL.B 
Robert-E. Trudel, LL.B. 


412, EDIFICE PARIS 


Man 


1356, rue Main 


Dr E.-T. Etsell 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
MÉDECINE GENERALE 
Soins spéciaux Maladies des reins 
Heures de bureau: 3 h. à 6 h 9.m 
ou sur rendez-vous 


502, édifice Modical Arts 
Bureau: 924 843 hés 


l'on ne répond pas ppelez 
“Doctor's Registry 37 109 


Dr E.-J. Jarjour 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
702, 


Great Western 
Tél. 924 955 


édifice 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


141, ovenue Provencher 


Portage et Garry Winnipeg, 
Téléphone 924 666 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Mcintyre 
| 416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: 


| Bur.: 92-7125 — Rés: 42-0303 


Carey, Wright 
& Cardin 


Avocats, 
703, édifice Paris, Winnipeg 
Téléphone: 92-3724 


notaires, procureurs 


qui travaillait avec nous depuis | 


quelques semaines, a dû retour- 
pour permettre à 
l'ancien ingénieur de ce poste, 
M. Alex Galouchko, de commen- 
cer le relevé du sud de la 


pro- | 


vince au paint de vue réception | 


radiophonique. Bonjour, Arthur, 
et au plaisir de te revoir dans le 
nord! 


Changements à l'horaire 


Nous rappelons à nos auditeurs 
que les programmes 
et son péché’ et ‘La Revue de 
l'Actualité” sont maintenant dif- 
fusés sur nos ondes à 4 h. 
5 h. Qu'on ne l’oublie pas! 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal — St-Hyacinthe 


W. Girouard 


gérant général 
Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. 
202, ave Provencher, St-Bonitace 
Représentants locaux 


“Un homme | 


45 et | 


Greenberg & Arpin 
AVOCATS ET NOTAIRES 
Solomon GREENBERG, LL.2P. 
Maurice-J, ARPIN, BA, LL.B, 


203-4, édifice Confederation Life | 


457, rue Main, Winnipeg 
Téléphones: 92-6516 - 7 


R.-J. Arpin 


Comptabilité - Vérification 


Impôt sur le Revenu 
668, avenue Taché, St-Boniface 
Tél.: 20-8023 — Le soir: 20-3934 


À cause du couronne- 
ment de la Reine en 
juin, il y aura de nom- 
breuses demandes 
pour réservations vers 
l'Europe, cet été. 


Demandez de faire placer 
votre nom sur notre liste 
dès maintenant. 


Vous serez assuré d'un 
voyage plaisant et cenfor- 
table. 


Téléphone: 20-1137 - 38 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 
136, avenue Provencher 
St-Boniface 


St-Boniface — Téléphone 202 850 


Dr G.-M. LaFlèche 
| MEDECIN-CHIRURGIEN 
720, rue Sherbrook 
Téléphone 74-2170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
Téléphone 925 064 
906, édifice Boyd WINNIPEG 


Dr G. Létienne 


MALADIES DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 
Tél.: Rés, 201 039 - Bur. 934 369 
414, édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphones: 
Rés.: 201 784 


| Bureau: 201 927 
Dr G. Normandeau 


| MEDECIN-CHIRURGIEN 
| Rr Roy G. Spink 
DENTISTE 


1155, ave Provencher St-Bonitace 


CLINIQUE ST-BONIFACE 
Dr R.-A. Jacques 


(Tél.: résidence — 201 364) 
Dr J.-M. Huot 
(Tél: résidence — 201701) 
Dr C. Lavoie 
(Tél: résidence — 727 380) 
Dr Paul Adams 
(Tel: résidence — 209 086) 
Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 


| Centre Médical - 343, rue Tache 

Médecine générale - chi.urgie 

gynécologie - obstétrique et 
maladie des poumons 


Heures de consultation: 1 h. 30 à 
6 h. p.m.; le samedi: 11 h, à midi 


Téléphone 204 828 


Dr Henri Guyot 
Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécoloaie 


Spécialité: 
Maternités et maladies des femmes 


580, rue Auineau St-Boniflace, Man 


Téléphone 201 696 


Dr J.-J.-A. Bourgouin 


Maladies Rectales et des Voies 
Génito-Urinaires 
Tél.: Résidence 44 370 — Bureau 92-8941 
301, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Heures de bureau: 2 h. à 5 h. p.m. 
sur entente 
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Northland fue 


NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


“Depuis 25 ans au service des maisons privées et des industries" 


F. BOISSELLE 
Représentant pour 
St-Boniface et Norwood 


Téléphone: 201 793 


Charbon et ‘Coke 


Pour les clients avisés 
Cherbon pour foyer outomatique, 


511.05 la tonne et plus 


Bureau et dépôt de charbont 
Pembina et Worsaw, 
Winnipeg 


Téléphone: 425 921 


Winnipeg, 6 février 1953 
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Echec au communisme agressif 


Les hommes qui ont un peu de sagesse politique pré- 
volent pour cette année une période de paix dans le cadre 
devenu habituel de la guerre froide. Bien qu'on ait des petites 
guerres aux confins de l'Asie, rien en ce moment ne permet 
de prevoir quelque coup de tete majeur de ja part du corunu- 
nisme agressif, Les stratèges du Kremlin semblent avoir 
arrêté leurs attaques violentes pour le moment. Et si même 
a persécution continue sans désemparer de l'autre côte du 
Rideau de Fer, le communisme de combat enregistre un cer- 
tain recul qui pourrait s'accentuer si le Président Eisenhower 
idopte une politique résolue pour enlever et garder l'initia- 

ve diplomatique 

On peut le constater en particulier, par l'attitude de Ja 
Russie à la dernière Assemblée des Nations Unies qui va 
bientôt reprendre ses travaux. En marge des bruyantes dé- 
nonciations que M. Vishinsky adresse aux démocrates, ses 
maitres l’'obligent à faire des ouvertures pour le réglement 
du désarmement et de la guerre froide, En raison d’expé- 
iences antérieures, les puissances occidentales accueillent 
ces propos avec scepticisme. Et il est probable que les con- 
versations récentes de M. Churchiil avec le président 
Eisenhower ont porté sur l'attitude pratique à tous les degrés 
que les partenaires du Pacte Atlantique prennent à l'égard 


des offres russes, 


Trois événements principaux ont dû déterminer Moscou 
a se montrer plus conciliant. Le premier est le barrage élevé 
par les Nations Unies à l'expansion violente du communisme 
en Corée qui a certainement étonné le Kremlin, d'autant pius 
qu'il reste toujours posé depuis plus de trente mois que dure 
cette petite guerre. La grande armée des Nations Unies d'un 
quart de million d'hommes en Corée, ainsi que la prolonga- 
tion des guerres en Indochine et en Malaisie forcent les com- 
munistes à plus de circonspection. De son côté, le Président 
Eisenhower a déclaré dans son discours inaugural qu'il ne 
ferait jamais de compromis sur les principes ou une politique 
d'apaisement, 

Le second événement serait ce qu'on pourrait appeler 
le nouveau renversement des alliances: les Allemands et les 
Japonais que nous avons vaincus avec tant de pertes et de 
sacrifices, seraient peut-être utilisés pour contenir le flot 
montant des hordes communistes. Lés promesses faites à 
Yalta et à Potsdam entre les grandes nations alliées pour ne 
point faire de paix séparée, pourront-elles être maintenues? 
Depuis longtemps le Kremlin ignore ces promesses et agit à 
sa guise, au détriment de ses anciens alliés et au grand dam 
de la paix. Ne serait-il pas temps que les puissances occiden- 
tales fassent de même? Malgré les appels répétés de l'Otan, 
on est loin d'avoir les masses d'hommes nécessaires pour les 
manoeuvres diplomatiques et militaires exigées par les cir- 
constances. On sait que le Kremlin ne veut pas que lAllema- 
gne réarme en s'integrant dans la défense occidentale, Mais 
tout indique que l’Otan passera outre à ses réclamations. 

Le troisième événement est la qualité des armes et des 
bases aue l'Otan organise à travers le monde, Déjà le prési- 
dent Truman avait annoncé avant de quitter la Maison 
Blanche, que l'ère de la bombe hydrogène était arrivée. Les 


Etats-Unis ont amassé une quantité imposante de bombes | 


atomiques ct hydrogènes, et commencent à fabriquer des 
armes atomiques téléguidées. De plus, tout un réseau de 
bases aériennes encerclent la Russie dans les régions polaires 
et arctiques, sur le pourtour de l'Afrique du Nord et du 
Moyen Orient, enfin dans les arcs de cercles stratégiques de 
l'Alaska, des Aléoutiennes et du Japon. Et Moscou sait per- 
tinemment que Washington utiliserait sans hésitation les 
armes les plus terribles si jamais les hordes communistes 
choisissaient de déferler au-delà du Rideau de Fer. C'est là, 
croyons-nous, la raison capitale qui fait réfléchir le Kremlin 
qui tient en échec les forces agressives du communisme, 
. 


et 


Avec tous ces éléments de force défensive des puissances 
occidentales, celles-ci doivent subir une guerre froide et 
vivre dans une paix bien précaire. Cette situation dévlorable 
est causée en grande partie par la difficulté d'abattre défi- 
nitivement le communisme de part et d'autre. L'idéologie 
communiste et ses ramifications actives jusqu'au Krem- 
rongent l'intérieur des nations occidentales 
doivent lutter contre lui constamment sur leur front 
interieur, Dans tous les pays, les comités communistes sont 
alertés en permanance, et à plusieurs reprises leurs porte- 
parole ont déclaré qu'ils préteraient main-forte à la Russie, 
le cas échéant. C'est pourquoi les Etats-Unis et le Canada, 


comme tous les autres pays occidentaux, prennent des me-| 


sures d'exception pour surveiller et pour bloquer les acti- 
vites communistes et leurs efforts subversifs. 

Cet écran actif est particulièrement nécessaire dans les 
pays où le parti communiste jouit d'une grande liberté, et 
où les Russes sont pratiquement aux frontières. Il s’agit de 
la Finlande, de l'Autriche, de l'Italie et de l'Allemagne. Il 


est heureux 

ait tant C 
tout laisse à penser que cela va continuer. 

Pour l'Italie, le gouvernement résolu de M. de Gasperi 

it naturellement comment s'y prendre pour contenir les 

abus de 1 sdversaire, Il vient de faire passer une loi électorale 


Ce 


qui réduirait considérablement le nombre des députés com-| 
munistes aux prochaines élections. Mais des mesures plus | 


uni 


lortes 


devront être prises en ce moment où la tension mon- 
diale contient tant de dangers. L’effort militaire que l'Italie 
pourrait se permettre ne doit pas être réduit à néant par des 
manifestations, des sabotages, voire même des bagarres tou- 
jours possibles. À ce sujet, il peut être consolant de penser 
l'attitude de la Yougoslavie permet d'espérer quelque 
n du côté de 1 Autrement ce serait encore les 
Etats-Unis et les grandes puissances qui devraient fournir des 
secours immediats au peuple italien 

Le cas de l'Autriche est très spécial, Car ce pays n’est 
pas encore libéré pour être maître de ses destinées. La pré- 
sence de troupes russes sur son sol est une preuve des dangers 
qu il peut courir en cas d'un conflit. Il est vrai que Français, 
Anglais et Amgricains maintiennent encore des troupes d'oc- 


que 


protectio est 


cupation dans Ce pays. Mais dans tous les cas, on peut admi- | 


rer 


uUrs 


le courage anticommuniste de son gouvernement. Ces 
derniers, les contacts sont repris entre les Quatre 
rands pour essayer de donner une solution définitive à ce 
problème, Mais on peut douter qu’on y arrive de sitôt, surtout 
tenant compte de l'attitude hostile de la Yougoslavie en- 
vers la Russie, et ses accords récents entre Belgrade, Athènes 
et Ankara, sous l'égide de l'OTAN, pour assurer la défense 
ies Balkans. 

Tout compte fait, on peut donc affirmer que le commu- 
nisme agressif est bien tenu en échec. Sans préjuger de sur- 
sauts possibles de violence de sa part, les puissances occiden- 
tales ont constamment en vue le maintien et la défense de 
ii Daix, 


ex: 


à Moscou pose 


LA LIBERTE ET 


| Nos cardinaux et 
le peuple | 


Au cours du procès inique qui 
“boutit à la condamnation de 
S. E. le cardina) Mindszenty, les 
communistès firent tout en leur 
pouvoir pour soulever les gens 
du peuple contre l'accusé en 
traitant celui-ci de “Prince-Pri- 
mat titre héréditaire inhé- 
rent à sa charge ecclésiastique de 
premier prirmat de Hongrie, Ce- 
pendant, les Jlongrois de sim- 
ple condition savent que je | 
prélat passsit plusieurs semaines, 
| chaque printemps, à labourer la 
| ferme de ses parents et qu'il est 
uit un des “leurs”, 

Au Canada, la propagande 
destinée à créer lu scission entre 
les fidèles ei la hiérarchie serait 
vouée à un échec semblable. Le 
correspondant de la N.C.W.C. 
M. J. F. Williams vient, en effet, 
de souligner l'origine humble des | 
prélats canadiens que Rome a! 
jusqu'ici élc*és au cardinalat, |! 

Son Eminence le cardinal! 
Alexandre Taschereau était fils | 
d'un juge, sans doute, mais sa! 
famille appartenait à cette aris-| 
tocratie québecoise qui tire sa | 
dignité des services qu'elle rend | 
au peuple. LL. EE. les cardinaux | 
Bégin et Rouleau étaient origi- 
naires de centres ruraux et pos- | 
sédaient l'expérience des rudes 
travaux de la ferme. Le père de 
S. E. le cardinal Villeneuve était 
cordonnier. Et par coïncidence, 
les parents de nos deux cardi- 
naux actuels, LL, EE. NN, SS, 
McGuigan et Léger, eurent tous 
| deux la direction de magasins 
dans de petits villages dont les 
habitants ont vu souvent, der- 
rière les comptoirs, au service 
du public, ceux qui sont devenus 
plus tard princes de l'Eglise, 

Une aristocratie héréditaire ne 
diminue pas nécessairement la 
sympathie envers les classes | 
moins fortunées, mais les chefs | 
spirituels Ge modeste origine que 
le Saint-Siège nous donne comme 
dirigeants vagnent plus facile- 
ment notre confiance et notre 
loyaute. Nous savons qu'ils sont 
des ‘nôtres’, 


| 
! 


Billet du vendredi 


Guy de Chaumont-Guitry est 
un beau nom français, peu con- 
nu. Il est celui d'un jeune Fran- 
çais, héros de la guerre d'Indo-| 
Ichine, mort pour sa patrie en 
11948, qui repose aujourd'hui 
|dans le cimetière militaire de 


|me ordre que celle de Bernard | 
dil | de Lattre de Tassigny, mort aus- | 
un dilemme aux si pour la France au lointain 


Rouges canadiens | Vietnam, fils de ce maréchal de | 
Dans sa chronique hebdoma- | Lattre de Tassigny qui assumait | 
daire en date du 30 janvier, M. | ces dernières années le haut com- 


Un incendie a détruit l'Empress of Canada, transatlantique 
| de la compagnie de chemins de fer du Pacifique Canadien, alors | 
qu'il était amarré au dock d'hiver de Liverpool, Angleterre, pour 
y subir des réparations. Nous voyons, ci-dessus, une récente photo 
| de ce somptueux navire canadien alors qu'il voguait dans le port 
| de Montréal au retour d'une traversée, (CW) 


Un héros chrétien d'aujourd'hui: 
Guy de Chaumont-Guitry 


{Spécial à ‘’La Liberté et le Patriot 


| raient par leur lenteur, leur peu 
| d'efficacité, l'insouciance de 


LE PATRIOTE 


Correspondnnt spéc al de 
por Michel 


11 était à prévoir que les partis 
politiques traditionnels feraient 
la vie dure au général Naguib. 
| Cela était inévitable tout comme 
la dictature que vient de décre- 
ter le genéral pour une période 
de trois ans. Après avoir accuse 
les partis de recourir “aux mè- 
bras périmées” et par leur 
“mentalité conservatrice”, de re- 
présenter ‘un grave danger pour 
le pays, pour son existence, pour 
sa destinée”, Naguib a conclu: 
“Je proclame la dissolution de 
tous les partis politiques à comp- 
ter d'aujourd'hui et la confisca- 
| tion de leurs biens dans l'intérêt 
| du peuple, pour éviter qu'ils ne 
sèment les gernres de la dissen- 
{sion et ne fomentent des trou- 
|bles”. Les partis politiques ten- 
teraient de saboter la révolution 
nationale en répandant des ru- 
imeurs fausses et malveillantes. 


A la même occasion, Naguib a 
| fait emprisonner une centaine de 
| personnes, dont le prince Abbas 
| Halim, chef d'un soi-disant parti 
ouvrier, le colonel Méhanna, an- 
cien régent, et Fouad Serag Ed 
!Dine, le véritable maître du 
Wafd et le plus gros propriétaire 


foncier du pays. En outre, furent | 


|arrêtés un groupe de jeunes offi- 
| ciers qui trouvaient sans doute 
{que la révolution ne rapportait 
| pas assez vite et qui ont été rou- 

lés par les politiciens de style 
| classique. Ainsi l'Egypte connait 
|maintenant la dictature militaire, 


e 


événements auxquels il fut mê- 
lé, Il s'y montre même acerbe 
pour les services administratifs 
dont il relevait, et qui le désespé- 


à laquelle elle pouvait difficile- 
ment échapper. 
Illusions perdues 


Naguib est devenu le prison- 


fonctionnaires stationnés à Saï-' nier de sa révolution. Comment 


| Vinh-Long. Sa gloire est du mé- | gon, qui ne paraissaient rien sa-| rénover la vie publique, mettre | 
voir de la situation à l'intérieur |fin à la corruption généralisée, | 


du pays qu'ils avaient mission de | rétablir les libertés individuel- 
pacifier. les, respecter la constitution dans 


x *k * un pays tel que l'Egypte sans re- 


Son livre, auquel il n'avait pas 


| songé, jette un jour singulier Sur | terminée à la dictature? C'était 


cette Indochine si loin de nous, 


| La Chronique 
... Internatio 


{phase d'une évolution politique | 


nale 


Potricte 


Lo Liberté et 


QUEGEVE 


e 


Le général Noguib obligé d'imposer la dictature à son pays 
pour une période de trois ans. 


La tactique des profiteurs et 
des politiciens était toute indi- 
quée: tenter de semer la zizanie 


au sein de l'équipe militaire qui! 
entoure Naguib. Mais le général ! 


connaissant mieux 
que le penchant naturel de ses 
concitoyens pour l'intrigue, n'a 
pas été pris de court. Il s'est mon- 
tré énergique et l'on sait mainte- 
nant que la révolution nationale 


que quicon- 


suivra son cours. Cependant, le! 


complot qui vient d'être éventre 
constitue quelque un 
tocsin d'alarme pour Naguib. La 
révolution nationale devra ap- 
porter des résultats positifs non 
seulement dans le domaine poli- 
tique extérieur, mais également 
sur le plan social 


en sorte 


Nationalisme ei progres social 

En bref, une politique 
sociale audacieuse peut 
la révolution nationale et empé- 
cher le retour des exploiteurs 
Que l'évacuation des 
étrangères stationnées sur le ter- 


seule 
sauver 


ritoire égyptien soit toujours le} 
premier but de la révolution na-| 
défendre | 


tionale, cela peut se 
comme un objectif à long terme 
Mais il est des objectifs plus im- 
périeux et plus essentiels, Les 
adversaires de Naguib misent à 
fond sur la corde nationaliste 
| dans l'espoir qu'un échec sur le 
|plan de la politique extérieure 
facilite le retour des exploiteurs. 
Il ne s'agit pas ici de nier le bien- 
fondé des revendications natio- 
nalistes du monde arabe, mais il 
| faut reconnaitre que le nationa- 


troupes 


PAGE TROIS 


lisme sert également de paravent 
aux diverses plutocraties loca- 
qui espèrent 


les pouvoir prof} 


ter de l'évolution politique 
leur 


asseoir définitivement 

tature economique 
Naguib doit choisir 

pachas et les fellahs 


Ur 


terieure ne pourrait 


lui de la révolution nat 
les masses égyptiennes continu 
| aient à être exploitées comme du 


bétail. Ce qu'il faut à 'Egypte, 
cest l'élaboration d'un nouveau 
programme de développement 
économique à la realisation du 
quel pourraient collaborer effi 
cacement les institutions specia 
lisées des Nations unies comm 
la Banque internationale, l'Or 


ganisation internationale du Tra 
| vail, l'Organisation mondiale de 
la Santé et l'Organisation pour 


l'agriculture et l'alimentation 
Des projets d'assistance techni 
que pourraient rapidement êtr 
mis sur pied et financés par les 
Nations unies qui disposent de 
crédits spécialement prévus à 
cette fin, Un appel de Naguib à 


l'aide économique de la commu 


nauté internationale ne resterait 
pas sans reponse 

Dans certaines circonstances 
historiques, la dictature se révè 
le comme un moindre mal. A 
{n'en pas douter, c'est certain 
ment le cas pour l'Egypte à 


| l'heure actuelle, Non seulement 
une dictature doit-elle être tran 
sitoire, mais encore doit-elle per 
mettre de rattraper le temps per 
{du en opérant les transformations 
|de structure qui s'imposent, Et 
| aujourd'hui une révolution na 
tionale, pour être profitable, doit 
| avoir comme premier objectif la 
réalisation de son contenu sncial. 
Sinon on revient au point de de- 
part. Il serait regrettable que les 
louables efforts de Naguib de 
|meurent stériles, Aussi faut-il 
| souhaiter que les fellahs pren 
|nent le pas sur les pachas. 


Le gouvernement dépensera 


A la Chambre 


... des Communes 


Correspondant spécial de ‘ 
par Denis PARE 


‘La Liberté et le Patriote'’ 


$30 millions de plus durant 


* malgré le voisinage des Russes, la Finlande | 
courage à résister aux pressions communistes; | 


S. M. Selchen, rédacteur de ‘The 
Israelite Press”, de Winnipeg, 


laisse entendre que les accusa-| 


tions portées contre les Juifs par 
les organes communistes soviéti- 
ques peuvent poser un dilemme 
profitable aux communistes du 
Canada qui sont de descendance 
juive. Sans vouloir insinuer que 
la communauté juive du pays a 
contribué plus que sa part au 


communiste canadien, il est évi- 
dent que dans les métropoles, au 
moins, la perte des chefs d'origi- 
ne juive affaiblirait grandement 


mandement des opérations fran:.| 


| 
courir pendant une période indé- | 
| 


impossible à réaliser, Ali Maher, 


L , . .. 
l'un des rares hommes politiques | l'année financière 1953-1954. 


dont les journaux traitent de fa- 


nombre des membres du parti] 


|çaises en Indochine, tant admi- 
nistratives que militaires, et}! 
mourut lui-même à la tâche, em- 
porté par une grave maladie, 

! Guy de Chaumont-Guitry n'é- | 
{tait qu'un tout jeune homme 
|quand il partit pour l'Extréme- | nes précisions que se permet de 
| Orient, où il exerçait les fonc- | Chaumont-Guitry, même si l'on 
|tions de “sergent de renseigne- | tient compte de son jeune âge, ne 
ments”, auprès du premier ba- | laissent pas d'inquiéter, ou de 
taillon de marche. Il arrivait | laisser rêveur. 

| d'Allemagne, après y avoir passé| Cet homme, soldat qui se bat- 
près de deux ans. Né en 1923,/tit, voyait clair sur plus d'un 
|c'est à peine s'il aurait aujour- | Point. Il raconte des choses qui 
d’hui trente ans. Parti d'Allema- | renversent, Guy et ses camara- 
des du Corps Expéditionnaire ré- 


çon vague, sinon obscure, et sur 


les cadres de l’organisation | gne en janvier 1947, il s’embar- , 
rouge quait pour l'Indochine à la mi- | Clamaient pour l'Indochine un 
tévrier de la même At-| grand chef militaire, dès 1948. 


Voici, en quelques mots, com- 
ment räisonne M. Selchen: 

Il rappelle la visite au Canada, 
1943, de MM. Shlome Mi- 
choels et Itzik Feffer; dignitaires 
soviétiques de premier ordre, 

| venus ici précher l'antifascisme. 
I1 souligne que ces deux émis- 
saires ont fréquenté la société 
des communistes et des pro-com- 


en 


|munistes juifs pendant leur sé-| 
| jour au pays, alors qu'ils ne trou- | 


qui | 


vaient pas le temps d'accepter 
les invitations d'autres groupes, 
comme celle du “Jewish Club”. 


Or, M. Michoels est mort mys- | 


térieusement en Russie, il y a 
six ans. Son compagnon de vo- 
yage est disparu depuis 


te actuelle à Moscou dénonce M. 
Michoels comme un ‘bourgeois 
nationaliste juif” qui est venu 
au Canada s'entendre avec les 
organismes sionistes sur les mo- 
yens à prendre pour grouper les 
médecins juifs de Russie en vue 
| d'assassiner les chefs soviétiques. 
| Mais, en fait, l'on sait qu'au 
i Canada Michoels n'a fréquenté 
que les Rouges. 

Donc, de conclure M. Selchen, 

d'après la logique soviétique, les 
| Juifs canadien: communistes ont 
agir comme intermédiaires 
entre MM. Michoels et Feffer, 
d'une part, et les groupes sionis- 
tes canadiens, d'autre part, dans 
% complot antisoviétique des 
| Juifs bourgeois et impérialistes. 
|Cette accusation doit peser sur- 
| tout sur ce Juif communiste qui 
a visite Moscou après la guerre, 
|et qui se voit soupçonné d'avoir 
|porte les dernières instructions 
| du sionisme canadien à ses a- 
gents auprès du Kremlin. 

M. Selchen-r? contente d'aver- 
itir paternellement ses compa- 
itriotes ainsi compromis de ne 
| plus assister aux congrès de paix 
|en pays communistes. Leur ave- 
| nir aux poste: de commande du 
parti communiste canadien so- 
| vietique semblerait exiger que 
quelques ‘“traîtres” soient con- 

gédiés pour avoir participé au 
“complot”, À moins que les com- 
munistes canadiens ne jouissent 


au 


trois | 
ans. Et la propagande communis- | 


année, 
teint de deux balles, alors que la 
section commandée par lui s'at- 
taquait aux rebelles du village 
| de Cau-Cong, il fut ramené à 
{l'arrière et hospitalisé à Vinh- 
| Long, à soixante kilomètres de 
| distance, Il expirait quinze jours 
plus tard, Son état général pa-| 
raissait s'améliorer, mais il n'a- 
vait pas la force de survivre. ,”* bi s 
L'un de ses compagnons, le sous- | Vie. I1 était aussi soldat et n'as- 
lieutenant Chevaucherie, fournit | Pirait qu'à servir. 

lcette explication lamentable: |! Gustave Thibon, qui préfaça 
le recueil de ses lettres, ne craint 


| Quand le général de Tassigny y 
fut envoyé, Guy n'était plus. 
Mais l’on a noté que les métho- 


en honneur là-bas, appliquées 
sous l'impulsion du général, 
s'identifient à celles qu'il préco- 
nisait. Guy de Chaumont-Guitry 
était français et chrétien. Ces 
deux mots résument sa courte 


|‘“Fatigué — comme le sont ceux xs 4 ? 
d’entre nous qui luttent dans les | Pas d'écrire: “Ce qui nous frap- 
unités combattantes — par le|Pe avant tout dans cet esprit si 


précocement müûri, c'est la syn- 
thèse du réel et de l'idéal, du 
|sens de la terre et du sens du 
| ciel, c'est l’union et l'équilibre 
entre l'enracinement temporel, 
! l'attachement au foyer, à la pa- 
i trie, et l'aspiration la plus pure 


soleil, par la pluie, par le climat, 
les maladies, la mauvaise nour- 
riture, il s’affaiblissait chaque 
jour”. 
*k * * 

Le même et Madame Meny, 
infirmière-chef, racontent la fin|! 
chrétienne du jeune héros qui se | 4 l’universel et à l'éternel”. 
sentait mourir un peu plus cha-| À Parcourir ses lettres, non 
que jour et n’en parlait à person- destinées à la publication, on ne 
F4 On l'avait hospitalisé en mé- | peut s'empêcher d’un rapproche- 
Ep temps que le caporal-chef | Ment, à deux siècles près de dis- 
| Morel, qui partit avant lui. Deux | tance, entre l'administration co- 
jours plus tard, vers deux heu- | loniale sous Louis XV et telle au- 
res du matin, il dit à l'infirmie- | tre d'aujourd'hui. 
re: ‘Madame, pourquoi m'avez- | L'ILLETTRE. 
vous caché le décès de Morel? Je | 
me suis fait administrer très vite 


pour qu'il en fasse autant. Je 7 tér st 
suis chrétien et je n'ai pas peur Une prédiction 


É la mort. Je désire que vous! communiste 
EE quand ce sera ma | En 1922, au congrès commu- 


(D Editions Alsatia, Paris, 


fin”, | niste de Bakou, l'un des grands 
chefs et doctrinaires de cette 
époque, Zénovieff, avait déclaré: 
pas. Ses dernières forces, il les|‘“Dans trente ans, l'Extrême- 
employa à écrire quelques lignes | Orient sera mûr pour une com- 
|àa ses parents, tenant avec peine | plète soviétisation.” Trente ans! 
| un crayon. Quandiil reçut le Via-} L'année 1952! Parmi les audi- 
| tique pour la quatrième fois, des | teurs de Zénovieff: Staline, Ho- 
mains du Père Villichs, aumônier ! Chi-Minh et Mao-Tse-Tung. L'o- 
belge et professeur au Séminaire | rateur communiste russe expli- 
ide Vinh-Long, il dit: “Je pv) ca qu'il y a trois forces aux- 
l'en Dieu; Il est si bon et si grand”. | quelles se heurte le marxisme: 

On a publié à Paris les lettres | la religion, la famille, la patrie. 
que Guy Chaumont-Guitry adres- | On supprime la religion, en sup- 
sait de l'Orient à ses parents (1).! primant les chefs. Pour la fa- 
Ecrites sans prétention, sans re- | mille, il faut la socialiser. Quant 
cherche littéraire, on y remar-|au patriotisme, c'est un senti- 
que quand même un don éton-|ment trop fort pour être extirpé, 
nant d'écrivain, une connaissan- | il faut l'attirer à nous. Mao-Tse- 


[ce peu ordinaire des hommes |Tung, pour son compile, s'est 


| 


Il ne se faisait pas d'illusions | 
sur son état, mais ne se plaignait | 


des de pacification aujourd'hui | 


respectables de l'ancien régime, 


par l’armée. Naguib se vit dans 
l'obligation d'assumer lui-même 


civil en septembre dernier, En 
| principe, Naguib désirait éviter 
| la dictature militaire et lança un 
| appel à l’épuration et à la colla- 
boration volontaire des partis 
| politiques. 

| Mais le général égyptien es- 


teurs de son pays, ‘Après avoir 
fait remettre en liberté de nom- 
breuses personnalités qui avaient 


{son intention, écrit René Payot 


| dans le Journal de Genève, d'or- 
|ganiser des élections pour le 
{mois de février. C'était mécon- 
| naître la force des ressentime:i.ts 
| qu'il avait provoqués. Une révo- 
{lution ne peut pactiser avec les 
gens qu'elle a dépossédés et qui 
| attendent l'occasion propice pour 
| prendre leur revanche, Le géné- 


te homme, aux nobles intentions, 
{mais il ne semble pas que la 
| technique du coup d'état lui soit 
| très familière, Il est, en effet, in- 
|téressant de noter que ce sunt 
| les événements qui lui dictent sa 
| conduite et qu'il est obligé main- 
{tenant de recourir aux mesures 

qu'il aurait dû prendre dès le dé- 
but.” 

En effet, la droiture politique 
et le désintéressement ne sont 
| pas des qualités qui s'acquièrent 
{du jour au lendemain dans un 
|pays où l'agiotage à la sauce 
| orientale était la principale fonc- 
tion des hommes publics. 


Mecontentement et intrigues 


Comme le signale encore René 
Payot, il est douteux que le ré- 


| gime Naguib ait été sérieusement | 
menacé a un coup d'Etat, car le! 

complot comprenait des éléments | 
|trop disparates pour être effi-| 
| caces. Ce que les conjurés antici- | 
| paient n'était pas la chute im-| 


médiate de Naguib, mais plutôt 
{mécontentement et d'intrigues 


le 
[à des infiltrations et à des com- 


| gressivement discrédité. Autour 
ment se grouper les gros proprié- 


taires fonciers, les potentats de 
l'industrie ou du trafic sur le 


|ciens privés de leur gagne-pain 
par l'intervention de l'armée. Il 


était facile à ces évincés de la | 


première heure de trouver des 
| alliés d'occasion chez les militai- 


les responsabilités du pouvoir) 


lété emprisonnées, il manifesta | 


ral Naguib est un parfait honné- | 


| la création d'une atmosphère de 


| qui, à la longue, aurait provoque | 
pourrissage du régime grâce | 


| promissions qui l'auraient pro-| 


| de Serag Ed Dine devaient fatale- | 


coton, de même que les politi- | 


OTTAWA — Le budget des 


!de déposer aux Communes, est 
supérieur de $30 millions envi- 
ron à celui de l'exercice finan- 
cier qui s'achève. 

A première vue ce fait à lui 


seul serait susceptible de faire | 


| disparaître tout espoir d'une ré- 

| duction de taxes l'an prochain, 
Mais en réalité, dans la situa- 

tion actuelle, ce qui déterminera 


{d'impôt est beaucoup plus la 
| valeur de la production natio- 
|nale que le niveau des dépenses, 
| Les prévisions budgétaires, 
|pour ce qui concerne les dépen- 
|ses du gouvernement, seront, 
{durant l'année financière qui 
| commence le 1er avril, d'environ 
$5 milliards, si on tient compte 
des estimés supplémentaires qui 
iseront présentés à la Chambre 
jun peu plus tard durant la pré- 
sente session. 

Facteurs déterminants 

| La valeur de la production na- 


tionale augmentera probable- 


ment l'an prochain, comme cela | 


s'est produit depuis quelques an- 
nées. Ainsi cette année le surplus 
| budgétaire qu'on prévoyait se 
{chiffrer à quelque $8 millions, 
| s'établit actuellement à plus de 


{$250 millions. Il est évident que | 
{ce surplus sera beaucoup moin-| 


| dre à la fin de la présente année 


| fiscale. Mais rien n'empêche qu'il 
| | 


|sera assez considérable pour 
| qu'on en tienne compte dans l'é- 
|laboration du budget des reve- 
|nus. Dans les facteurs qui favo- 
risent la réduction des impôts, 
on mentionne aussi les sommes 
votées par le Parlement l'an der- 
nier pour le ministère de la Pro- 
duction de défense, sommes qui 
n'ont pas toutes été dépensées. 


| quelque $300 millions. Qu'on a- 


joute à ces crédits non dépensés 
le surplus de fin d'année qui se 


et cela suffit pour être optimiste 
au sujet de la baisse des impôts. 
Encore les élections 

Les libéraux qui siègent du 
côté de l'opposition, faute d'es- 
pace du côté ministériel, 
donné un grand diner l'autre 
jour dans la salle des comités de 


chemins de fer, On a remis au| 


premier ministre St-Laurent, qui 
était le principal invité de la cir- 


constance, une magnifique canne 


à pêche. Inutile de dire qu'il se 
fait dans les cercles politiques 
| de l'opposition plusieurs pléisan- 
teries avec cette histoire de can- 
ne. En parlant toujours d'élec- 
|tions générales les conservateurs 
se demandent si M. St-Laurent 


d'une indépendance véritable à | chez un homme aussi jeune, et | chargé d'exécuter ce programme | res qui estiment que Naguib ne |ira à la pêche au printemps ou 


| l'égard de Moscou! 


|une vue extrêmement claire des | dans les détails prévus, 


| mène pas la besogne rondement. 


| à l'automne prochain. 


On estime que cela représente | 


chiffrera à plus de $100 millions | 


ont | 


| Quatre ministres assistaient au 


laquelle les données manquent. | étant révélé incapable d’assu- | dépenses pour l’année financière | diner: M. Alcide Côté, ministre 
| Nous R'AVOBS pas, ICI au Cana-| er l'application des réformes po- | 1953-1954 que le ministre des Fi-} des postes, M. Alphonse Four- 
da, à nous immiscer dans les af-|jitjques et sociales préconisées | nances, M. Douglas Abbott, vient | nier, ministre des Travaux pu- 
faires d'Indochine, mais certai-| 


blics, M. Douglas Abbott, mi- 
|nistre des Finances, et M. 
| Brooke Claxton, ministre de 


|la Défense. Bien qu'aucun des 
ministres qui ont alors pris 
la parole n'ait déclaré que les 
élections auraient lieu en mai 
prochain, il y a eu au cours du 
diner des allusions répétées sou- 
lignant que le meilleur temps 


pérait trop des anciens exploi-|la proportion des diminutions | pour les élections générales se- 


|rait dans le mois de mai 
Le fait aussi que le premier 
{ministre St-Laurent ait réussi à 
éviter de la meilleure façon pos- 
|sible la grève des cheminots a 
|semblé donner aux libéraux une 
| ardeur nouvelle à l'idée des élec- 
tions au printemps. Tous ceux 
qui ont participé ou suivi de près 
les pourparlers entre les autori- 
tés ferroviaires et les employés 
de chemins de fer, ont reconnu 
le prestige énorme du premier 
ministre, D'un commun accord 
les deux parties en cause ont dé- 
| signé M. St-Laurent, non pas en 
sa qualité de premier ministre, 
mais en celle de citoyen cana- 
|dien, pour choisir l'arbitre qui 
décidera du cas de la semaine de 
140 heures. La décision de l'arbi- 
tre, qui ‘doit être rendue avant le 
ler octobre prochain, sera accep- 
tée par les compagnies et par les 
employés. Les libéraux ont vu 
dans cette décision des parties 
en cause la grande confiance 
qu'elles ont M. St-Laurent 
“Une partie importante du ca- 
pital et du travail au Canada 
vient de démontrer d'une fa- 
con non-équivoque toute la con- 
fiance qu'on a envers le premier 
ministre’, disent les jiibéraux 
Notons en passant que lorsque M 
St-Laurent est entré aux Com- 
munes pour annoncer qu'on ve- 
nait d'éviter la grève du rail, il 
se rendait compte du geste que 
venaient de poser les représen- 
tants des unions ouvrières et 
ceux des compagnies ferroviai- 
res, car il était visiblement ému, 
Le chef de l'opposition, M 
George Drew, vient de faire une 
tournée dans l'Ouest. Le ministre 
des Pécheries, M. James Sinclair, 
est parti pour visiter les provin- 
ces maritimes, y compris Terre- 
Neuve. Le publiciste en chef du 
parti libéral a visité Ottawa ces 
jours-ci. Tous événements, 
sans importance en soi, font dire 


| 
| 
| 
Î 


ces 


| à plusieurs que les élections 
| viendront plus vite qu'on le croit 
| généralement 


M. Abbott présentera son bud- 
get à la fin de février, Si on dé- 
cide de tenir”les élections en 
mai, les Chambres seraient alors 
appelées voter un sixième 

| budget, 


a 
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Mariage ur a : (: groupe de co legier 
Le R. P. G. Van Vvnckt, PSM sal Grand fut 
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1 avec M. J Wilk ( l UI , 
: l femr le C'est avec empre ement qu 
4 si e Catholique ser ent le !to Alouettes et acteurs, offrent 
liner de " ( eu piu inceres remerciement 
AR, gens de Bellegarde, de Storth 
oaks et des enviror pour leur 
Gravelbourg  |risité vraiment insurpassa 
ble, Merci! Merci! 
Statistiques paroissiales C'est ave la profonde r« 
pour 195? onnaissance qu’ adressent ui 
Baptc mariag 14; merci tout spécial aux Péres du 
épulture confirmatior 8, college et a tous ceux qui ont 
première communior 24. bien voulu mettre leurs auütomobi 
Cà et là a disposition du groupe 
) Ga ’ pour la réalisation de ce trajet 
de Est a e ï é que I a pas comme vou 
a à I en à pa omme vou 
Mme D en 4, il y en a peu 
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her que 1e Jeux sont necessal 
( ( e Léonard ‘ 
re à notre formation. Il a raisor 
Ce i qui étudie sérieusement a 
\ é« | 
& - ‘ besoin absolu de repos intellec 
à Winnipeg l I é deux 
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er 1 ne (! arent et nm 
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oupe se com} d'u er 
£ e er son plein rendement 
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h 1 , ke jeux, et surtout les. sports, 
Malgré e froid, ?} eur ont 1 j 
ne léveloppent la coordination de 


ements et l'adresse chez l'in 
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ation et la bonne entente entre 
es membres d'une équipe, ce qui 


Au Collège | 2e trmaten de Bic oi 


V1€ ociaie, Vollä pourquoi un 
St. Thomas More "1", participation aus 
, Jeux est requ par le règlement 
Causcrie du Collège, Ceux qui se sentent 
ns en mesure de prendre une part 
et p Ï active aux jeux peuvent fa 
vité ; nré de re partie des équipes qui jouent 
étudiant el mntre celles de l'extérieur, cor 
t E, liimanct} 25 invier me nos Alouettes mais ceci est 
- vis entièrement facultatif 
I it bier jouer px 
dier, Une formation complete 
P oncoit pa an 1e Jeux 
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Sortie générale 
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DEBDEN, SASK. 


Robert-E. Gobeil, B. Com 


able A 1]ree 


321, 21ème rue est, 


SASKATOON, SA5K 


Dr René-Marcel Boulva 
MEDECINE 


Poumor coe estomac 
intestin ins mat ne 
diabète deficience 


Bureau. Medical Clinic, 60 - 12e ruee 
Prince-Albert, Sask 


Téléphones 
Bureau: 4530 Residence 1 


Dr E.-J. GAUDET 


Clinique médicale et dentaire 


60 - 12ème rue est 


Prince- Albert, Sask, - Téléphone 420 


Pharmocié Duncan 
Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


PRESCRIPTION 
bonbor apeterie, € 

Téléphone: 2155 

NOU RON 


H. a”) Coutu, 4 M 


AVYOCAT | À 
Suite 5, éditice Imperial Bank 


PRINCE- ALBERT, 5ASK 


F. D, Cuilp & R. L. Youn 
OPTOMETRISTES 


4) 


1104, AVE CENTRALE 
Téléphone: 2039 
PRINCE-ALBERT SASK 


Agences J.-A. Fournier 


227 ouest - 1 3eme rue 
Téléphone 3697 
PRINCE-ALBERT, Sask 


Hiue M er 


Réparation experte de mont 
: ’ Emetteurs de 
permis de mariage 


BIJOUTERIE 


STHOHAN'S 


| 1197 ave Central, Prince-Albert 


Winnipeg, 6 février 1953 


Journées d'études de la 
J.A.C. tenues à Bellegarde 


BELLEGARDE Nous sommes reconnaissants 


de l'intérêt et de l'aide des pa- 


Le merere- 


a 2 anvier. nous. Îles jeunes 
CL s le bonheur d'avoir parmi !rents, surtout de nos mamans, 
nous le comité national de la! durant ces journées d'etudes. | 
J AC. au cours de nos journées ! Car, comme le faisait remarquer 
d etude le FR, P. A. Poulin, | notre dévoué curé, M. l'abbé Be- 
CSN 2 wbnier national: Ro-! chard Le fait que toût le mon- 
lande Lefebvre, présidente natio- | de mangeait ensemble, telle une | 
ale de !n JACF Léo Vi-! grande famille, a beaucoup aide 
éneault., président national de la | à créer ce bel esprit de fraterni- 
JA On remarquait en plus!1té qui régnait durant nos jour-| 
parmi nous: M. l'abbé D, Roy,! nées d'etudes -— de là, en grande | 
auménier de la JAC. pour Île!partie, en provenait le succès.” | 
diocése de St-Boniface, accompa-! Done, un grand merci à toutes | 
gné de M. Laurent Aubin et delles dames qui ont aidé de quel- 
Mile Cécile Gagnon, présidente | que manière que ce soit 
diocésaine: le À, P. J. Bordet, Tous les jeunes qui ont assisté 
F M1. curé de St-Hubert, accom-! aux journées d'études ont beau- 
pagneé de quatre de ses jeunes, coup Joui de ce contact avec des 
plusieurs ieunes de Storthoaks, | jeuñés ruraux de l'Est. Si leurs 
Redvers, Mutrie, Cantal et Wau- | paroles nous ont beaucoup édi- 
chope fiés et stimulés, leur attitude 
La premiére journée se passa | nous à encore plus frappés. Cha- 
sous forme de récollection cune de leurs actions devenait un 
chée par le R. P. Poulin. “Sans  tÿ@moignage, simplement, joyeu- 
état de grâce ous ditil. il n'y sement: c'est certainement leur 
à pas d'Action catholique Ses | exemple qui nous à conquis. Il 
paroles de vie ont su inspirer à | est certain que le souhait le plus 
nos jeunes cet idéal de spiritua- | ardent de nos prêtres est qu'il 
lite ivante, si important r.-|se trouve, dans l'Ouest, de ces 
tout de Import j jeunes convaincus, ardents, cou- 
tout, pour nous, je unes ruraux | rageux, qui sachent grouper nos 
de Ouest, qui sommes le plu ieunes ruraux de l'Ouest pour 
se ent entr de gent en faire une force pour le Cana- 
entalits atérialiste qui da, pour le monde chretien tout 
consciemmen [lue sur la entier 
tre LA PRESIDENTE 
Jeudi et vendredi, garçons et us 23 
filles se groupaient sous la dires 
tion de Leo et de Rolande Nous 
avons tâche de decouvrir enserr 
ble comment is pouvons rer 
plir notre rôle de jeunes ruraux 
p LES | dans 1 © st CA 
irquoi est-il nécessai BELLEGARDE — Le mercre- 


: grouper? Qu'est-ce que 4j 28 janvier, à 10 h. 30, M. l'ab- 


postolat? Pourquoi est-il né-| bé PE, Béchard bénissait en 

» de faire de l'apostolat? | notre église le mariage de Mlle 

1 que la J.AC.? Com-| Barbara Davey, fille de M. et 
ment la J.A.C. peut-elle nous ai-! Mme Athol Davey, d'Antler, a- 
der à remplir notre rôle de jeu-! ,ec M. Maurice Nolin, fils de M 


nes ruraux? Comment nous aide 


et Mme Arthur Nolin. 


ratæelle à solutionner nos pro 
blé re UUIO 09 1 La mariée, accompagnée de 
» F son père, fit son entrée aux son: 
Mais tout n'était pas étude ! ” : 
’ 2 > PL pèpre ‘…. : d'une marche nuptiale. Elle était 
Que ce fut patins à roulettes à 
y à revêtue d'une longue robe blan- 
eux, chan ou le temps de drgs- à # 

* - che en satin avec insertion de 
ser les tables, de laver la vais- lentelté. £or Be, ea Lapt 
selle, tous jasaient, s'afñusaient, r it mer # NS ei choces 4 
travaillaient ensemble comme | tait retenu par un petit chapeau 


de satin et son bouquet se com- 


s'ils ne formaient qu'une grande 


famille. Cet esprit de fraternité posait de roses rouges 

et d'ertraide s'est peut-être ma Mile Anne-Marie Nolin, soeur 
nifesté davantage à la veillée du ! du marié, servait de fille d'hon- 
jeudi soir, dirigee par le comité | neur. Elle portait une longue ro- 
\ational, Cette veillee fut une |be de tulle sur taffetas rose, Son 
reussite, d'autant plus que les! voile court était de même nuan- 
parents Y ont participe et nous| ce que sa robe et son bouquet se 


ont témoigné tant d'approbation. ! composait d'oeillets roses. 


Une soirée paroissiale rapporte 


la somme de $162.50 à Wolseley 


WOLSELEY Dimanche der-!tonio Béliveau, Emile Tourigny, 
nier, M. et Mme Nestor Cormier, ! M. l'abbé L. Savoie, MM. Oscar 
aidés des familles Antonio et Ro-}St-Cyr, J. Binst, A. Schneider, 
ger Béliveau, O. Dubé, Armand | Mlle Adeline Pitre 


Langlois, et Ken Kraushaar, Mme 


Va-et-vient 


Rose Perras, Mille Alice Langlois M. et Mme B. Melançon, de 
MM. Henri Coueslan et Arthur! Broadview, visitèrent M. et Mme 
Hébert, organisèrent une soirée | Emile Durault 
paroissiale qui rapporta la som-| M, et Mme Oscar St-Cvr et Hé- 
me de 1625 ; S 

ne de $162.50; : |lène, ainsi que M. Oscar Ferland, 
_Les prix furent distribués ain- | de Ponteix, étaient en fin de se- 
si: cartes — lers, Mme Lucien| maine chez M. et Mme Lucien 
Dureau et M. Laurent Noëls: 2è- | Dureau 
mes, Mme Léon Coueslan et M.| Mme Adélard Rioux passe quel- 
Alphonse Pitre: consolation, Mme | ques jours chez M. et Mme Eloi 
O D ibé et M. J. Binst. Entrée - Tourigny pendant la convales- 
M. Nestor Cormier Bi — |cence de sa mère 

Mm toc Bé! \ L ni 

me Roger Béliveau, Mme Emile -Dureault passa 


Dureau, Armand Langlois, 


Marcelin 


à Broadview, 
M 


ll . 
| l'abbé L. Savoie assista à 


la journée de la J.A.C. à Belle- 
Tableau d'honneur garde, récemment 
Grade XII: Yvonne Colleaux Malade 


94, Georges Grenier 86, Stella 
Shewciw 85, Yvette Colleaux 83 

Grade XI: Gisèle Lagimodière 
94, Arlène Boulanger 93, Car- 
men Lagimodière 88, Carmen 
Hudon 81, Raymond Charlebois 
80, Jeannine Lalonde 78, Clau- 
dette Charlebois 77.5, Louise 
Soucy 77, Albert Lepine 76, Ma- |! 
rie Tremblay 70.5, Anita Char- 


lebois 63. 
Grade X Marie-Rose Gau- 
thier 88, Marguerite Arsenault 
Dia- | 


87, Yvonne Bourgeault 82, 


Mme Jack Biram subit une opé- 
| ration à l'hôpital des Soeurs Gri- 
{ses de Régina. 


Lisieux 
Visiteur de marque 

M. l'abbé R. Lussier, curé, et 
Mile Beauregard ont reçu récem- 
ment une visite pour le moins 
| extraordinaire. Ii s'agit du doc- 
teur Germain Loginoff et de son 
épouse qui sont arrivés de Shan- 


na Craig 7 1 tte F > 
F4, Vaio GARE Et reaU | ghaï, Chine, dernicrement, et qui 
Grade IX: Cecile Neveu 88,|°nt tous deux des emplois à l'hé- 
Denise Neveu 87, Emma Rous- prial ce pPoeurs Grises de Régina. 
seau 77.5, Olga Shewciw 75, Cé- Mlle Beauregard a un neveu 
cile Gauthier 73, Claire Despins missionnaire à Shanghaï: le R. 
* P. Georges-Etienne Beauregard, 


71 

Grade VIII: Marthe Robin 94, 
Antoinette Goueffic 91, Léona 
Sanche 78, Juliette Rousseau 77, | 
Marjory Serool 73, Laurent 
Charlebois 68, Florida Casavant 


à < 
S.J., qui a connu le Dr et Mme 
Loginoff et qui, même, les a aidés 


faits et gestes qui ne peuvent être 
écrits ont été relatés par les dis- 
tingués visiteurs. Le docteur Lo- 


64 ti 
Grade VII: Agnès Boulanger | 8inoff est Russe; il est né en Chi- 
89, Edouard Charlebois 70. Mar-! et a étudié chez les Jésuites 
cel Colleaux 63, Shirley Leask | à Shanghaï. Il possède bien le 
58, Yvette Neveu 56. Cécile! ‘rançais et est bon catholique, 
Tremblay 54, Esther Mercereau | 4insi que son épouse, 
53, Eugène Casavant 36 Ca et là . 
Grâce à la générosité de mes M. l'abbé Roger Ducharme, ins- 
sieurs les commissaires. nous a-! Pecteur de français et de caté- 
vons reçu un prix par classe, | Chisme, est venu faire son inspec- 
pour faire tirer aux élèves qui !tion dans nos écoles et s'est reti- 
ont plus de 83 Les gagnants!1'é au sbytère durant son sé- 
furent: aux grades 11 et 12, Arlé I k 
e Boulanger: aux grades 9 et 10 Préfontaine, gar- 
Marguerite Arsenault: aux gra- graduée le jeudi 15 
tes 7 et 8, Ma e Robin: au er à l'hopital des Soeurs Gri- 
grade 6, Jean McKay u grade! ses de Régina, est en visite chez 
5, Blanche G nd: aux grades ses parents, M. et Mme Emilien 
} et 4, Vonda Huryn: aux grades  Préfontaine, pour une quinzaine 
l et 2, Rita Degagné de jours 
= M. Albert n est à 
ENRAYEZ CETTE hôpital des irs Grises pour 
ÿY suDir une operation, ainsi que 
M. Henri Bouvier. 


MISERABLE TOUX 


nn ayant recours immédiatement aux 


Mme Joseph Chrétien est hospi- 
sée à Assiniboia 

Gracia Sabou ä passé 
à Strothallen, chez 
vd Stuart 

de Willow- 
ch, a passé quelques jours au 
illage pour exécuter des tra- 
tricien 

’ézora Rondeau 
jours à Coronoch 
Yvette Adams était en 
chez sa mère, dimanche 


e 


Li 


dues a 


RE 


À | 
C passa 


Mme Wilfrid Houle, de 
{ étaient de passage chez 
leurs parents, la semaine dernière. 
4 M. Reynold Panzer, agent de 
| l'élévateur Federal, a fait un sé- 


ch 


la gorge, à “ x 
piminuer es Jour à l'hôpital de Roskglen 
ux d'oretl} t W , ] + 
à : LE À. M. et Mme Albert Préfontaine 


soulagement à |SOnt déménagés au village pour 


TELE 


d'autres maladies ve! 
d'été et d'hiver Ba 
! n'y en à pas ’ PF pteme 
d'autres plus Le 22 janvier: Marie-Marilyn- 


Laura, fille de M. et Mme Lau- 


efficaces 


#2 ment rent Lamontagne., Parrain, M. 
hosmarions Maurice Lamontagne: marraine, 


u Canada Mme Edmond Lamontagne. 


quelques jours chez des parents, 
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D GR ER ne ON 


bn mm mm em 


tartare. 


Des effigies du prince Charles 
et de la princesse Anne, enfants 
de la reine Elizabeth, paraissent 
sur de nouveaux timbres d'épar- 
gne nationale mis en circulation 
en Grande-Bretagne récemment. 
| (CW) 


M. M. Nolin épouse Mlle 
B. Davey, à Bellegarde 


M. Henri 
d'honneur 

Durant la cérémonie, Mile Flo- 
rence Sylvestre chanta quelques 
cantiques. Mile Nathalie Paul- 
hus touchait l'orgue 

Après la messe, parents et a- 
mis se rendirent chez les parents 
de la mariée où le diner, présidé 
par M. l'abbé P.-E. Béchard, fut 
servi à une cinquantaine d'invi- 
tés. Le soir, il y eut une veillée 
à la salle d’Antier. 

Va-et-vient 

M. et Mme Maurice Chicoine 
et leurs deux enfants, Roger et 
Diane, de Brandon, sont venus 
visiter M. et Mme Ovila Poirier 

Mlle Simone Wilvers, e. g.-m 
à l'hôpital des Soeurs Grises, est 


Kraus était garçon 


venue en promenade chez ses 
parents, M. et Mme Henri Wii- 
vers. 


Mme D. Deleau, de Brandon, 
est actuellement en visite chez 
ses soeurs, Mmes Stan Paulhus, 
Vital Tinant et Jules Garnier. 

Mlle Angéline Nolin, de Bran- 
don, est venue assister au maria- 
ge de son frère, Maurice. 

M. et Mme Félix Sylvestre 
sont partis à Gravelbourg visi- 
ter M. et Mme Raoul Béchard. 


M. et Mme Théodore Martin, 
de Storthoaks, sont en visite chez 
leurs soeur et beau-frère, M. et 
Mme Alex. Boulet. 

M. et Mme Alex. Jacques, M. 
et Mme Alex. Boulet et Thérèse 
rendirent visite à M. et Mme 
Emile Denève. 

M. et Mme 


Emile Baudu, 


siterent M 
ques. 
Nos malades 
M. Arthur Charles et Mlle A- 
nita Larrivée sont de retour chez 
eux. 


Berlin accueille plus 
de 25,000 réfugies 


BERLIN Vingt-cinq mille 
trois cent quatrante réfugiés ont 
été enregistrés à Berlin, du ler 
au 31 janvier. Dix mille quatre 
cent trente-neut, suit environ 40 
pour cent, ont été évacués vers 
l'ouest. 

Dans la période du 25 au 31, 
8,568 réfugiés sont arrivés à Ber- 


lin. 3,059 d'entre eux ont été 
transportés en Allemagne occi- 


dentale. , 


de | 
Kipling, et Mlle: Alice Baudu vi-! 
et Mme Robert Jac-! 


IBERTE ET LE PATRIOTE 


Le plus grand désastre naturel 
du 20e siède s'abat sur l'Europe 


AMSTERDAM -- La Grande-| Ceci porterait le total en Hol- 
TL ravagée, les Pays-Bas | lande à plus de 2,000. En y ajou- 
| et la igique affrontent le dan-| iant les 500 morts en Grande- 
| ger renouvelé d'une autre vio-} Bretagne, et les 14 en Belgique, 
| lente tempête alors que le bilan le total approche rapidement de 
| des plus grandes inondations de-| 3,000. 
puis Le 1âe siècle approche 1,800 Voici le bilan actuel d'après 
victimes. Des sources fiables in-}les meilleures sources non offi- 
diquent que ce bilan, non offi-| cielles: Hollande, 1,223: Angle- 
ciellement, a déjà dépasse 2,700 ! terre, 546 (y compris 169 naufra- 
victimes. | ges: Belgique, 14; total: 1,773. 
RE S officiel, pour Je He p 

e seulement, a atte | i 
mercredi dernier. Ce total com-! as d'émission de 
prend 240 morts à Oude Tonge,| nouvelle monnaie 


| 
| 
| 


dans l'ile de Goeree-Overflakkee, | 
et 75 noyés dans la ville-soeur de eu couronnement 
Nieuw Tonge. OTTAWA — Le ministre des! 


| Il ne tient pas compte, toute-F Finances, l'hon. M. Abbott, a dé- 
fois, des rapports du bourgmes-!claré aux Communes que le gou- 
tre de Sieri disant que plus! vernement n'a pas l'intention de 
de 1,000 personnes ont perdu la! frapper des pi de monnaie 
vie sur la grande île de Schou-| pour commémorer le couronne- 
wen-Duiveland. ment de la reine en juin prochain. | 


TRIBUNE LIBRE 


Vera, Sask. | vous qui avez enseigné, vous ne 
le 30 janvier 1953 ! laisseriez pas de tels mensonges 
se dire aux enfants. 

Il me dit que j'étais un peu 
trop particulière au sujet de l'é- 
{cole, mais qu'il allait demander 
s : aux religieuses de son Unité ce 
trices françaises qui enseignent qu’elles en pensent. Je lui dit: 
dans la Saskatchewan, surtout | “Sj ça va comme cela, avant 
celles qui sont dans les Grandes longtemps nous lirons l'Histoire 
Unités, au sujet de la fameuse de la Russie, et au lieu de la per- 
Histoire du Canada écrite en an-| écution des Juifs, ici ce sera cel- 
glais. Celle-ci est supposée avoir le des Français”. 
été corrigée, car l'ancienne, dit- Je n'en suis pas surprise: les 
on, contenait beaucoup de choses CCF n'ont pu prendre le rapport 
qui ne sont pas nécessaires et Currie honnêtement; ils ont dû 
trop difficiles à apprendre pour le faire voler par un des leurs. 
(les enfants. Je voudrais que VOUS Ciment peuvent-ils écrire l'His- 
lisiez le fameux chapitre de Dol- tôtré du Canddu et accordés au) 
|lard et du Père Brébeuf, et le religieuses le crédit qui leur re- 
plus beau, celui des Bachelors. vient? D'après eux, le Père Bré:| 
Pour moi, lorsque j'ai lu cela, les |beuf est une espèce de nigaud. 
dents me grinçaient de rage, et Et nous, les Canadiens de la Sas- | 
je me suis dit: “Ca prend des An- katchewan, nous allons avaler | 
glais CCF et de la Grande Unité | cela sans rien dire? Eh bien, si 
pour écrire de telles choses". | oui, nous n'avons pas de coeur: | 

On établit des postes français Au sujet du chapitre sur les 


lque nous ne pouvons capter, ce | Ursulines, savez-vous.ce que j'ai 
qui, pour ma part, ne m'aide pas, 


Monsieur le Rédacteur, « 
Je voudrais bien attirer l'at- 
tention de toutes les mamans, re- 


ligieuses enseignantes et institu- 


! 


1 
s Paie ‘| dit à l'inspecteur? ‘Comment se | 
ni à mes enfants; ainsi, depuis | faitil que cette ‘Mother Supe-| 
que Watrous a cessé ses émissions | rior', après avoir accouplé tant | 
françaises, nous n'avons plus de | de jeunes ménages n'ait pas trou- 
français à la radio. Alors com- vé un mari pour elle, car c'est 
ment voulez-vous que nos en-| sturel pour la femme de tom-| 
{fants aiment le français, qu'ils ber en amour , , . Ft ces religieu- | 
{soient fiers d'être Canadiens si, ses avaleñi un coeur de femiie. 
|après leur avoir tout enlevé, on 1 moins qu’elles aient eu une! 
leur laisse apprendre de tels men- roche à la place du coeur.” | 
| songes dans notre belle Histoire Cet homme ne savait quoi HE 
| du Canada? Du Père Brébeuf on 
ine dit rien de sa vie ni de sa 
mort, rien de ses compagnons. 
De Dollard on dit qu'il a été un 
général en France dont la mau- 
vaise conduite lui a fait perdre 
son grade et qu'il est venu au 
| Canada pour refaire son nom. 
Quant aux Soeurs Ursulines, 
qui ont tant fait pour le Canada, 
savez-vous ce que, d'après cette 
| Histoire, était leur ouvrage? Les 
papas de France envoyaient leurs 
filles à plein bateaux dans un Ca- | 
nada pas civilisé, comme nous 
envoyons des animaux au mar- 
ché. Ici, les religieuses les rece- | 
vaient, et la ‘Mother Superior’ 
recevait les garçons, leur posait | 
différentes questions et par ce Monsieur, 
moyen, en faisait des maris pour | Comme je reçois votre journal 
ces filles-là. Quand j'ai lu ce cha-| et que j'apprécie beaucoup la 
pitre, tout de suite j'ai téléphoné | jettre à propos de l’Heure du 
à l'inspecteur de notre Unité, et | Français au poste CBK de 
|je lui ai demandé s'il avait lu la | Watrous que nous avions: si 
nouvelle Histoire du Canada.| ous disais que nous n'avons pas 
— Non, me dit-il. 
— Je le crois, lui dis-je, car | vinces pour avoir le même ennui. 


| répondrait au printemps. 

D'ici ce temps, vous, les Fran- 
çais, levez la voix et faites écri- 
ré au Ministère de l'Education 
|pour protester contre de tels 
mensonges. Montrez-lui quel sang 
| coule dans vos veines, Je ne puis 
\le faire car mon instruction est 
| limitée, et ici nous ne sommes 
|que quelques catholiques qui ne 
[pouvons aller à la messe que 
lorsque nous en avons la chance, 
quelquefois en été. Alors il faut 
[que vous m'aidiez. 
| UNE ABONNEE 

de la Saskatchewan. 


Le mariage Brûlé- 
en la cathédrale de Prince-Albert 


PRINCE-ALBERT — En la ca- 


a entrer au Canada. Nombre de‘! thédrale du Sacré-Coeur, le mar- | 


di 20 janvier, à 10 h., Mlle An- 
| nette Pelletier, fille de M. et Mme 
Silas Pelletier, de Prince-Albert, 
unissait sa destinée à celle de M. 


Constant Brülé, fils de M. et Mme | 


| Norbert Brülé, de Clouston. La 
bénédiction nuptiais leur fut don- 
née par M. l'abbé L. Meehan. Les 


témoins étaient leurs pères res- 
pectifs 
M. l'abbé R. Gaudet touchait 


l'orgue et dirigea le chant 
Le couple d'honneur était Mlle 
Odile Brülé, soeur du marié, et 


M. Paul Pelletier, frère de la ma- 
riee, 

La mariée portait une longue 
robe blanche, à manches longues 
et col montant. Son long voiie 
était retenu par une couronne 


et son bouquet se somposait de 
roses hes et rouges. 
‘1e réception eut lieu à 
tel Empress où le diner fut servi 
aux intimes des familles. M. l'ab- 
bé R. Gaudet porta le toast à la 
mariée et le marié y répondit. 
Le soir, il y eut une grande ré- 
ception et divertissements en 
salle Herby 

Après un voyage à Saskatoon, 
le nouveau couple emeurera à 
Prince-Albert, 

Veillée sociale 

Le dimanche ler février, en la 
salle Arcade, Me J-G. Crépeau, 
président du Club, dirigea la veil- 
lée sociale du Club canadien-fran- 
Çais. Parmi l'assistance qui se 
composait d'au dela de 200 per- 
sonnes, on remarquait M. l'abbé 


l'hô- 


Soulagement immédiat des 


remis. 
Dès la première application, la Prescription 
D.D.D.—hquide adoucissant et rairai ant 


soulag: les démangeaisons aigues « 
l'ecséma siion du cuir chevelu 
ms et autres genres de démangenson 
sseuse el ne La res. Flacon d'essa 
tistaire. où argent pers rem 
la PRESCRIPTION D.D.D. à « 
Poarmacæn 


ED 


C En 
r'andes 


la | 


+2 ! Mme R. P. Dawson. 


du village de Dollard situé entre 
Eastend et Shaunavon, et depuis 
que Gravelbourg est sur les on- 
des, il n'y a pas de français à 
comprendre, et je fais la même 
plainte que le lecteur du nord 
{dont vous avez reproduit la lettre 
| dans votre journal du 9 janvier. 
| J'ai eu l'intention de vous écrire 
|avant, mais je ne peux pas me 
| retenir après avoir lu cette let 
|si vraie, si sincère. 

Dites-nous où nous adresser 


msi 7 |Oh! non. Je suis aux alentours 
. Lé Lé L4 
Pelletier célébré 


Marchildon, chapelain du Club, 
et leR. F. Ange, O.P. 

Le whist était dirigé par M. 
Pierre Legault. Les gagnants des 
prix furent: Mlle Clara Henry 
et Mme Blanche Morin; MM. Ar- 
mand Neider et Julien Paulhus. 
Au bingo dirigé par M. R. Dan- 
|sereau, les prix allèrent à Mmes 
A. Pagé, Dora Carrier et E. Jou- 
bert, Mille Angeline Rousson, MM. 
Delphis Bernard, Marcel Goddu 
et Ernest Perreault. Le prix d'en- 
|trée fut gagné par Mlie Blanche 
Carrier. 

La musique fut fournie par des 
musiciens bénévoles et un goû- 
ter fut servi. 

Cette soirée remporta encore 


| sa troupe, car je pense qu'il n'y 
{a pas d'autre station qui puisse 
| donner satisfaction que CBK de 
| Watrous, car c'est la mieux pla- 
| cée sur le cadran des radios, du 
- .-|moins la plus forte. / - 
un beau succès et tous se donnè-| P f és Et vous . 
rent rendez-vous à dimanche pro-|Ve2 aussi que c'est bien dans 
chain, ainsi qu'au dimanche soir | cette saison que l'on peut écouter 
1= es q 14 £ 
15 février pour une soirée spe-|à la radio. Comme c'est là, rien 


ciale à l'occasion de la St-Va-|.. .: i 
lentin. Il y aura un prix pour Je | d'intéressant depuis que notre 


le plus comique. les. 


Cours prénuptiaux | J'invite tout le monde à vous 
S. Exec. Mgr Léo Blais fut 


# le | écrire: tous ceux qui ont la mé- 
conferencier au 3ème cours de L 2: : 
préparation au mariage qui eut | "€ privation, et vous finirez par 


lieu le mercredi 28 janvier, en la NOUS croire. 
salle de la cathédrale du Sacré- 
Coeur. L'assistance était d'envi-| 
iron 225 jeunes. 

Le 4ème cours eut lieu le mer- 
credi 4 février, en la salle de la! 
cathédrale du Sacré-Coeur. Il est 
a noter cependant que le 5ème 
cours, qui aura lieu le mercredi 
11 février, sera tenu en la salle 
de l'église St-Marc et le confé- 
rencier sera M. l'abbé S. Raczyn:- 
ski 

Nous souhaitons que les jeunes 
continueront d'assister régulière-{ 
ment à ces conférences afin que 
ce grand cours de préparation au 
mariage réalise un vrai succès! 
à Prince-Albert | 

p | 


Une lectrice 


PILULES 


| 


Mme L.-G. Carrier est de re-| 
tour d'une visite d'un mois à Win- | 
nipeg chez ses fils et belle-fille, 
M. et Mme Gustave Carrier, et| 


chez ses gendre et fille, M. ed Cie Chinique FRANCO Américaine 


| savant et le ler 


répondre et il m'a dit qu'il me | ss 


| 


{afin de ravoir notre Séraphin et | 


plus joli costume et un prix pour | Séraphin est absent à nos oreil-| 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


Pour Les 


FEMMES 


PÂLES, FAIBLES, ANEMIQUES, TOUJOURS FATIGUÉES 


Delmas 
Parties de cartes 

Notre première partie de car- 
tes de la saison fut organisee par 
le premier groupe des dames et 
eut lieu le dimanche 25 janvier 
à la salle paroissiale 

Mlle Jeannine Roy merita le 
ler prix pour dames, tandis que 
M. Marcel Lessard remporta le 
ler prix pour hommes. Les prix 
de consolation furent présentes 
à MM. Denis Lacoursière et Gil- 
les Blais 

Le vendredi 30 janvier, une 
autre partie de cartes fut organi- 
sée par les membres du ‘“Curling 
Rink” et quoiqu'il fit un froid 
intense, l'assistance fut nombreu- 
st. Le prix d'entrée fut gagné 
par Mme Antoine Richard: le ler 
prix pour dames alla à Mme Ca- 


pra pour hom- 
mes, à M. Louis 


Bruyne 
Cà et la 


Nous souhaitons la bienvenue 


à M. et Mme Jean Michaud, ré-) 


cemment mariés à Montréal 
Mme Michaud (née Simonne Bé- 
langer) est déjà très bien connue 
à Delmas, y ayant passé plusieurs 
années autrefois. 11 nous fait 
grandement plaisir de la voir re- 
venir avec M. Michaud. 

Milles Marcelle Richard et 
Jeannine Roy firent un court 
voyage à Edmonton où clles as- 
sistèérent à une séance de Fierté 
nationale donnée par les étu- 
diants du Collège St-Jean. 


Prud'homme 

Çà et là 
M. François Normand a été élu 
marguillier en remplacement de 


M. Eugène Forgues, sortant de 
charge. MM. Ludger Painchaud 
et Henri Moisson sont les autres 


marguilliers. 
Le R. P. C. Besrochers, curé de 
Girouxville, Alta, qui se rend à 


1 Rome, était de passage chez ses | 
Henri 


cousins, MM. Lucien et 


Grimard. 
MM. et Mmes Louis Blanchet- 
te et Roland Marcotte étaient en 


visite chez M. et Mme Ludger | 


Painchaud, 

M. Lionel Loiselle a été 
commissaire pour l'école du vil- 
lage, remplaçant M. Oneil 
selle, dont le terme était expiré. 


MM. Jos. Poilièvre et Adélard| 
Jeuxnneau sont les autres com- 
missaires tandis que M. Emile 


Préfontaine est commissaire pour 
la grande unité de Wakaw. 
de Saskatoon. 

M. et Mme C.-M. Lepage sont 
partis en voyage à St. Catharines, 
Ont. chez leur fille, Mmie S. Wells. 

Le mercredi 28 janvier aväit 
lieu une soirée d'adieu, à la sal- 
le du village, à l'occasion du dé- 


part pour Prince-A'bert de M 
et Mme Philippe Marcotte. 


Le petit Gérald Billo a passé | 


uelque temps à l'hôpital St-Paul 


Mme 


à Montmartre 


MONTMARTRE — Mme B. 
Ferraton, née Marie Mounier, est 
décédée le lundi 26 janvier, à 
5 h. a.m., à l'hôpital de Montmar- 
tre.’ La défunte, regrettée de 


tienne estimée par tous ceux qui 
l'ont connue. 

Née à St-Régis du Coin, dé- 
partement de la Loire, France, 


sé M, Barthélemy Ferraton en 
1905, à St-Sauveur-en-Rue, Fran- 
ce. Ils vinrent à Montmartre en 
avril 1913 et, deux ans plus tard, 
s'établirent à Mutrie où ils rési- 
dérent jusqu'en 1946, époque où 
ils prirent résidence au village 
de Montmartre. 

Le service a été chanté le mer- 
credi matin 28 janvier par M. 
l'abbé J.-A. Foisy, curé. L'église 
| était remplie. Le choeur de chant 
a exécuté une belle messe. Après 


| 


besoin de vivre au nord des pro-|la messe, le cantique ‘Adieu, je, 


| pars” a été chante par M. Geo. 
Lerminiaux. 
| Les porteurs furent quatre ne- 
| veux de la défunte: Régis Fer- 
|raton, Marcel Ferraton, Emile 
Bachelu et Emile Giroux, et deux 
petits-fils, Lucien Ferraton et 
| Olivier Perras. 
| La défunte laisse dans le deuil, 
outre son époux, 6 enfants, 2 gar- 
| çons et 4 filles: Mme Jos. Perras 
| (Philomène), de Montmartre; 
|Mme Nap. Perras (Baptistine), 
| de Gravelbourg; Mme Fred Veil- 
{Jeux (Aurélie); Mme Armand 
| Desnoyers (Simonne), de Coder- 
1re; Joseph, de Montmartre, et 
| Gabriel, de Régina. Ses petits- 
fils sont au nombre de 22. Lui 
| survivent également deux frères 
et deux soeurs: Blandine et Jean- 
| Baptiste Mounier, en France, Al- 
| paunse, de Veillardville, et Ro- 
| sine (Mme J.-B. Ferraton), de 
| Montmartre. 


| Remerciements 


| La famille Ferraton désire ex- 
| primer ses remerciements à tous 
ceux qui lui ont témoigné de la 
sympathie de quelque façon que 
ce soit, lors de son deuil récent. 
Decès 

Les funérailles de M. Henri 
Oudot, décédée à Sintaluta, ont 
eu lieu le samedi 31 janvier. Le 
service fut chante à Indian Head 
et l'enterrement se fit au Lac 
Marguerite. 
| Ne en France, le défunt était 
| le frère de M. Joseph Oudot, du 


| 


ROUCES 


Liée, 1566, rue St-Denis, Montréal 


élu! 


Loi- | 


B. Ferraton est décédée 


| tous, était une excellente chré-| 


le 12 mars 1884, elle avait épou- | 
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En Colom ritannique 
M. 0.-A. Beauchesne, de Duncan 


décédé subitement le 22 janvier 


et Daniel MecLæan, de Wawotna, 
Sask 

La dépouille mortelle fut ex 
posée au salon funéraire Hirst 
où il y eut prières spéciales par 
le Cercle Canadien Français, di- 
manche à 3 h. pm. et par tous 
les paroissiens après le salut du 
S. Sacrement. 

Les funérailles eurent lieu le 


DUNCAN, CB M. Ophir- 
Alfred Beauchesne, âgé de 52 
ans, mourait subitement, le jeu-| 
di 22 janvier, alors qu'il partici- 
pait à une joute de curling à l'a- 
rène de Duncan 


Né à Hubbell, Mich., M. Beau- 
chesne avait la direction du res- 
taurant de l'hôtel. Commercial 
depuis 2 ans. Avant de venir à 


Duncan, il avait été chef de cui-| lundi 26 janvier, à 10 h. am. Le 
sine au Collège Royal Roads de! R. P. A. Lombard, smm., chan 
| Victoria de même que dans lalta le service. Les enfants de 
Marine royale canadienne. Il!choeur étaient: M. Massey, R 
était estimé de tous ceux qui le Michaud, J. Goddard et E. Oli. 
connaissaient. vier. 


Le R. P. D. Williamson, sm m 
accompagnait à l'orgue les RR 
PP, J.-J. Cyr, smm., 1. Leclerc, 


| Il laisse pour le pleurer, outre 
son épouse, née Bella Lamonta- 
gne, 2 fils et une fillette encore 


|aux études, Hector, Ernest et} Ssm.m,., E. Lauzier, sm.m. et B 
Esther; deux autres filles, Ber-| Séguin, s.mm. 

nadette, qui est présentement L'inhumation se fit au cime- 
dans la marine à l'ambassade |tière Ste Anne. La fosse fut bé 
canadienne d'Oslo, Norvège, et} nite par le R. P, J.-J, Cyr, sm.m 
Jeannette, de Victoria: 3 frères, Les porteurs furent: MM. Pat 


Mason, Denis Hogan, Lucien Mi 
chaud, Bud et Joe Keeber et J. 
Getz 


Francis, de Kennedy, Sask., Lu-| 
cien, de Dumas, Sask., et Téles- 


phore, de Montréal: 4 soeurs, £ 

Mmes J-B. Mayronda, de Ste- Naissance 

Sophie de Levrard, P.Q., Harry! A M. et Mme Maurice Bren- 
Jacques, de Montréal, Ludger | ton, un fils, né le 24 janvier à 


Lamontagne, de Dumas, Sask.,; l'hôpital King Daughters 


Mariage Côté-de Moissac 
célébré à Maillardville 


N.-D. DE LOURDES -- Le sa-|de la mariée, et M. Eugène Paré 
medi 22 novembre, en l'église pa-|étaient garçons d'honneur 
roissiale, fut célébré le mariage Mme Griffin exécuta “La prié 
D Mas Jen dette Diiftiaire| 2 be PL 'ANE Ar” 

à an-Lré P e Schubert. Après l'élévation 
de Moissac, de cette paroisse, a-|c]le fit entendre le “Panis Ange. 
vec M. Lionel Côté, fils de Mme | jicus” de Franck et l'“Agnus Dei” 
A. Côté, de Chauvin, Alta. M.\de Bizet. Mme Donat Paré tou- 
l'abbé J. Fouquette officiait. chait l'orgue. 

Monge apmcrnt A Papin à - À A l'issue de la cérémonie, lé di- 
à * r | 

arr, . à L = A ner fut servi aux parents et amis 
een he cg cmt ele pan 04 à l'hôtel Russel, Après le diner, 
à Mon déhé le nosvien SU de | € invités se rendirent passer 

1 de. 2 4 
| guipure avec longues manches se sibert ns à la en cg à de M. 
terminant en pointes de lys. La |‘ ?€r:-"1a8non, onc'e cu marie, 
jupe ample de satin portait des| Mile Gabrieile de Moissac vint 
appliqués de dentelle et tombait | de Winnipeg pour assister au ma- 
en légère traine. Son voile trois- | riage de sa soeur. M. et Mme À 
quarts était retenu par un diadé- Roy et leus fils, Richard, et bon 
me garni de dentelle et elle te-| nombre de parents et d'amis du 
nait un joli bouquet de roses. marié, vinrent de Chauvin, Alta 

Miles Jeannine et Monique de Le soir, il y eut réception à la 

salle “Moose”, à Sapperton. Le 


Moissac, soeurs de la mariée, et 
Mile Marthe Dolbec étaient de-|nouveau couple partit ensuite en 


| moiseles d'honneur. Elles étaient voyage aux Etats-Unis. Pour la 
| revêtues de longues robes de tul-| circonstance, Mme Côté portait 
le blanc, rose et bleu respective- | un joli tailleur gris et de chics 


ment. Leurs voiles de mêmes |accessoires rouges et gris. : 
nuances. étaient retenus par de M. et Mme Côté résident main- 
légères couronnes et elles tenaient | tenant à Sapperton. 


des bouquets de chrysanthèmes 

et de roses. , 

| M. A. Roy était témoin du ma- fl hé 

‘rié. M. Gérald de Moissac, frère | es ma rc S 
EEE | 4 FEVRIER 

| Bouvillons jusqu'à 1,000 liv. 


| De choix $22.50—$823.00 
| Bons  21.00— 22.00 
| Moyens … 1800— 20 50 
| Ordinaires . 1500— 17.00 

. . | Houvillons au-dessus de 1,000 lv. 
| De choix so $22.50—823 00 
€ anvier Bons « 21.00— 22,00 
Moyens 18.00— 20 00 
Ordinaires « 1500— 17.00 

x i Ù " | Génisses 

Lac Marguerite, et l'oncle dei 5e choix #21 00-821 00 
Mmes Jos. et Régis Ferraton, de | Bonnes :."1900— 20.00 
| Montmarire, ainsi que de Mme | Moyennes . 17.00— 18.00 
| Fred Thériault, de Mutrie. Ordinaires 14:09— 16.00 

| | Veaux engraissés ” * 
a a {| De choix 22.50—$23 00 
| Cè ot là | Bons 21 00— 22 00 
|. M. Ludovic Ferraton a acquis | Moyens 17.00— 20.00 
la propriété de M. Jean Loire, ere 312.00-—-813.00 
boucherie et lot, au village de | Moyennes 10 80— 11 50 

Montmartre. Taureaux 

Bons #13.00—4#14 00 


Les Dames de l'Autel ont été! 
| Ordinaires 


Veaux de boucherie 


! Bons et de choix 
Ordinaires et moyens 


10.00— 12.00 


fidèles à executer de pieux can- 
tiques lors de leur messe du der- 


h à h n 27.008131 .00 
nier dimanche du mois, diman- vies val 


1600— 25 00 


| che assigné aux membres de leur | pores 
societé pour communier en Corps. | Grade “A” 82200-82250 
Mme Paul Beauchemin et son | run pe Et cat r 2e 
fils, René, ont procuré aux élé- | Giède ‘B.1 2075 21 25 
ves et religieuses de notre cou:| Grade "C"” 20.50— 21.00 
| vent une agréable soirée, le dis |A pessnts ner H 30 
Î 1 ñ à La] ss 19,0 
|manche 25 janvier, en leur pré-| ris no 2 1450— 14 50 
{sentant des vues animées des! 
| plus intéressantes. Le personnel! A, gros, la louz 12 
| du couvent leur dit un bien re-| A, moyens, la douz 30 
connaissant merci l'A; petits, le douz 73 
; n ‘ Grade B 25 
A l'assemblée des Dames de | Grade C 16 
l'Autel, tenue le dimanche 25} Beurre 
janvier, Mme Wilfrid Perras a!De crémerie, là HV, mms #0 


|été réélue présidente, Mme Er- 


|nest Rioux, réélue vice-présiden- | 
| te, et Mlle Anita Perras, réélue | 
| secrétaire, pour l'année 1953. Fé- 


Les obligations 
4 FEVRIER 
Dominion du Canada 


! licitations. 2eme emprunt de la 
tatl Victoire, 3% $100.82-#101.12 
A seme emprunt de la 
| Naissance Victoire, 3% 00.25— 99.75 
Né à l'hôpital de Montmartre, | #me emprunt de la . 
il f Victoire, 3% 97.55— 9805 
un garçon, à M. et Mme Chor- |serme emprunt de 1a 
neyko, le 25 janvier. | Victoire, 3% musée: 0818 06.25 
[me SAR de la ds 96 13 
| ictoire, 3% 31 9! 
Nos malades .| ‘éme emprunt de ls Vue : 
Mme Ernest Thériault, de Mu-|, Victoire, de 4— M3 
trie, se rétablit rapidement; elle | Victoire ge 0350— 0425 
a quitté l'hôpital le ler février. | veme emprunt de la TA AE £ 
M. Keen est retourné chez lui. DE 3% 93.12— 93.87 
L ha > rovince du Manitoba 
. Mme Georges Schastian pre nd es 204.20 ..60e do 
également du mieux, tandis que! 34 95 (C 0175 07 75 
l'état de M. Jake Klyne demeure! 22,% 1966 (C) 93.25. 93.25 
| 3% 1968 (C:; 85.75— 85.75 


| stationnaire. 


| M. Albert Bachelu a quitté | Province de la Saskatchewan Se Le 
l'hôpital il y a une dizaine de Dr 48 10 Prin 
jours. | 32% 1968 (C) 90,75— 90.75 


| 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél. 923 452 
Prix déchorgé à Fort Willicm ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


| Lundi Mordi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi 
| AVOINE 

ce no 74.2 8l'. LE LE 807% 
C.W, no 76.4 787 78 78% 74 
Fourrage 2 8 74 7514 14% 74 
Fourrage 695 14 72! 14 1? 
Fourrage €8 607, 707, 70%, 597% 
ORGE — 

{C.W., no 2, 6 rangs … 129, 130! 1304 1302 13014 
C.W. no 3, 6 rangs … 12815 129's 129 4 1292 1291, 
| Fourrage no ! 11715 118%, 119 11848 118%, 
| Fourra no 2 sn 115% 11744 118 1178 117% 
|Fourrage 00 3 lits 1121. 113 1125 112% 
|SEIGLE — 

|C.W. no 1588 181% 161 4 159.8 180.4 
{C.W. no 15374 1564 156, 14! 1556 
HAE We ln If ON 192 
En 13918 1418 1418 140 140 8 
| Sur voie 1591, 161% 1618 160 1613 
AVOINE — 

| Mai ai 764 LP 78% 17% 774% 
| duillet 4 151: 762 LUE 75% 152 
| Octobre " 75% 76!, 72 75%, 75% 
|ORGE — 

| Mai * 12114 1221 1224 1222 12214 
| Juillet 11614 117% 1184 118% 118 

| Octobre lU5!s 1154 61, 1152 116% 

LIN — 

| Mai 314 3184 3118 #82 217 

| duillet 3208 321 320 4 320 4 n°# 

| Oetobre 3234 3234 3234 4234 3214 
SEIGLE — 

Mai 163!4 165% 1654 164 148 
Juillet 164% 167% 167 1652 165% 
Octobre ste s 166% 158 1% 167% 16745 
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Le Courrier de Louise 


LA LISERTE ET LE PA 


RIOTE 


Attention aux 
prises de courant 


Les ustensiles d' 


Winnipeg, 6 février 1953 


aluminium 


{= : (suite ) un miroir, est fait d'un allia 
Pensez-vous, chère Louise, |sombré faute d'encouragement, | ta plusieurs raccords Dans l'achat de la batterie de! de métaux non toxiques. I < 
: ue fonder un journal pour les | s'ils avaient du talent Pi | Une sorte de pieuvre s'est ins- cuisine, à quelle substance, le ver- dispendieux mais durable Pi 
Avis frunes Canadiens français du bien peu de caractère et de for- | tailée danse de nombreux Love re, le fer émaillé (granit), l'acier | Ce que l'acier 110%) dable disti 
Je regrette d'annoncer à mes | Manitoba, serait une ambition | ce morale, n'est-ce pas? Ceux qui | depuis l'avènement èes multiples inoxydable ou l'aluminium, don- bue inégale a chaleur et à 
lectrices que je ne puis repon- réalisable? Depuis longtemps, |5° sont cxpatriés l'ont fait pour |appareils et accessoires électri- nez-vous la préférence? | tendance a coller les «a 
dre à aucune lettre personnel || cette idée me hante l'espritecha- |faire de l'argent plutôt que pour | ques, et cette pieuvre peut étre! Chacun de ces ustensiles pré- mel ts, on aux ustensilt 
le à moins que la demande ne || que jour et je m'adresse 4 vous atteindre les buts que vous leur |tout aussi néfaste à sa manière sente des avantages. Tout dépend = fond de re rouge ou d'u 
soit accompagnée d'une rétri- pour savoir si c'est possible ... | prétez. I n'y a pas que l'argent que le terrible monstre marin des conditions et de l'usage qu on alliage différent. L'acier inox 
bution de 50 sous. Vous ceroirez peut-être que je |qui compte, vous savez, si impor- | Danger à éviter veut en faire. Il s'agit tout sim- dable ne doit pas être soumis 
Pour les autres demandes veux faire concurrence à votre tant soit-il | Les électriciens ont surnommé plement d'acheter ceux dont les] une € mieur excessive, dès qi 
dont les réponses paraissent journal — au contraire, j'ai trop |! Au lieu de nasser leurs belles | “sortie pieuvre” la prise de cou- qualités conviennent le mieux à cales le br , 1 Le Teuu L 
dans le Courrier, aucun frais || d'estime pour celui-ci pour avoir ‘années à envier et à critiquer les rant sur laquelle sont branchés | **? besoins et_à ses moyens Des Dis ne : huge 
n'est exige, de telles ambitions. Je réali- | Britanniques parce qu'ils réussis- | plusieurs raccerds de fils électri Toutes les ménagères ne peu-|que à eMpPIOYer, on doit tout & 
On est prié également de ne se que nos jeunes sont entourés | sent mieux, comme vous le dites, | ques. Ces fils, à leur tour, ser- vent pas se payer une batterie de RES urveiller pendant la a 
pas demander de réponses au de gens et de littérature ui les | pourquoi nos jeunes ne cherchent- vent à alimenter en électricité cuisine complète telle qu'on les | son al a d empêécher les ain 
Courrier de Louise par télépho- empéchent de se perfectionner | ils pas à imiter leurs qualités et plusieurs apçareils ou accessoi vend parfois. D'ailleurs, cet achat de coller au fond ou de brül 
ne. Toutes les demandes doi- dans leur langue, Aussi, quand | éviter leurs défauts? Ceux qui res — lampes torchères lampes | ©n bloc oblige parfois à s'embar-| Onne conseille pas l'emploi à 
. À . rasser d'ustensiles dont on se sert |ces ustensiles pour la cuisson 


vent étre faites par écrit. s'anglicisent nar snobisme ne sont 

brer des talents parce qu'ils ne | que des lâches et l'on fait mieux | ne-disques, que l'on n'hésite pas peu. 11 y a moyen, dans ce cas, | four excepté si la température 1 

pouvaient pas s'épanouir à cau- > 4 ; ignorer. Au lieu de pleu- là déconnecter pour brancher | de se procurer ceux dont on a! doit pas dépasser 350°F. En re 
Q—Je lis toujours vos bons se de la négligence de leurs ai- | er parce qu'ils n'ont pas de chan- l'aspirateur électrique ou au- | besoin seulement puisqu'ils se|mé, les ustensiles en acier Inox 
avis et, aujourd'hui, je viens |: nes ou faute d'intermédiaire où |ce, pourquoi nos jeunes ne sa- | tre. Ce n'est donc pas étonnant | Yendent séparément dans les ma-} dable sont attrayant: durable 
vous demander conseil. On m'a | ceux-ci pourraient Lg gro |vent-ils pas, comme leurs ancèé- | si au beau milieu d’une “fête, | gasins. Quelque soit le métal, on faciles à entretenir 
dit que c'est “mal élevé” et D'autres, pour meître à profit |tres, ou même leurs parents et | lu 1b sauté e longe la doit, en général, donner la pré 
marque un manque d'éducation | leurs talents. soit en littérature, | grands-parents, la faire eux-mé- | Que . CRRS vhe- férence à un ustensile durable, à | Que Penser.Yous es males 

ur une jeune fille que d'aider | en musique ou en peinture, ont |mes, leur chance. Si'nos jeunes | eurité. Parfois, un circuit élec couvercle fermant hermétique- | ©" EME 
lon ami à mettre son paletoi dû sexpatrier aux Etats-Unis | persistent dans leur attitude pes- Itrique est tellement surchargé | ment, facile à entretenir, à em- Les ustensile n alun 
d'hiver. Si tel est le cas, veuil- | ou en Europe et ont été perdus |simiste et antagoniste, le jour qu'un court-circuit peu “non seu. | Ployer, à loger. Plusieurs manu- ue Eole Ve Nas ’ 
lez me dire pourquoi quand mes | pour notre pays. D'autres enfin |n'est pas loin où ils s'en pren- |jement vous priver de lumière factu distribuent maintenant Pr. énûêre D de ; Mr À à 
parents étaient jeunes, c'était | s'anglicisent parce qu'ils voient | dront aux nouveaux Canadiens [ins devenir un véritable danger | avec les différents usten ile résistants. Au point le vue: É 
tout à fait convenable. Même | que les Britanniques réussis- | de la même façon qu'ils s'en pren- | d'incendie. Un désastre semblable | indications sur l'usage et l'entre en d'èrs ” x pe Av sir à 
si une jeune fille ne le faisait | sent mieux et sont considérés | nent aux “Arglais”. | | plane sur tout toyer. en tout temps | tien de chacun. Ces informations pétentes enr SU Dliue 
pas, elle était considérée comme | comme des personnalités im- Notre journal offre aux col- de. l'année, quand on se sert d'une | Préparées spécialement permet-| jum est un pt ent ét tan 
mal élevée portantes — mieux que ne le |j,borateurs de nos maisons d'é- | sortie-pieuvre tent d'en tirer le meilleur profit | kinducteur de la chaleur et il 
Y aurait-il une Le phares de | sont les “petits” Canadiens. C'est LP lusses pour Dexter! x ” Avant le: printemps, les mai-|€n leur ass longue vie Ret r? “care En pe “pe à pe Eat 
LE Si une males ue s6"5" voudrais semléier | et il rend un immense service He tresses de maison entreprennent Que pensez-vous des ustensi- duit beaucoup la source, De p 
sa ; aux jeunes et aux autres aussi a ANR EN le ménage, la décoration et mê- les de cuisine en verre ou en py-| l'épaisseur du métal dans les u 


j'étais aux etudes, j'ai vu som- 


de table, appareil de radio, tour- 


we ce : 
hé Me CE REMONIE USE es ne USE Len publiant des articles traitant me la rénovation de leur foyer. |rex? s d'aluminium épais est r« 
1—Une femme n'aide jamais > , , J F |avez devant vous pour inspecfer We Verre ne as affecte pa ière assure » distrit 
Lt | d . Réalisez-vous aue dans le Qué- é { ? an SF Ê ve épée Pond +6 - ; 4 l\nière à assurer un distributi 
un homme à endosser son paletot, | physique, artistique, littéraire, |," & bien êbe f Q ni ck re rtanrie gaure | la filerie électrique et éliminer | les différents éléments chimiques | égale de chaleur. Pour ces rt 
uf + homme est très âgé ou| ete. | bec, il peut bien étre facile de S: Ant ans “ Lie nt PE | acides ou alcalins. 11 est facile à | k ; 
_ si es 10m À. e à ( publier de néMnbreuses revues| 6@ . e le danger que présente une S0T- | ttover et permet à la ménagèr |sons et parce que la chaleur 
n L » n'ai jamais enten u | : : 2 ” : É | ù ji » Je 3 »rmet à 16 mnmagere * "Je : * de à ‘ 
Es PR ES ut Ones journal mensiel | our jes étudiants quand on con- | double est ©r2 ville [tie multiple. de vérifier l'apparence du lat |‘<pend uniformément sans 
dire que cette coutum 1 Rep d'abord, et il y ed pr: “vd sidère le nomure de ceux-ci et | - | Renseignez-vous préparé et AC oubtatee ? ste |concentrer dans le fond du nr: 
artie des coutumes convenables | s F ae | « y: ’ Cl | » représents vice > | PECPAIS € > constater 1EVOIU: | ojpie : “aliser ertair 
ëu te Bone où l 7 ss | DS Leu drent- des maison: d'éducation catholi-| ous avez un “double” en vil-jbrication maison” suivra parfai- | fé Di pe rie A {tion de la cuisson. Sa limpidité, | CPIPDIE nr ce Per à «de 
Il serait encore plus inconve-| queur qui contribuerait des ar- | 1% dans cette province? le. Il attend d'être créé et vous| tement votre ligne — comme un | Wiring nel de votre région | S0n attrayante apparence lui vaut | sas ge ve Mg Magie PS de 
nant pour une demoiselle de le! ticles due mois. 11 me sem- | Si vous texez absolument à faire | ressemblera exactement. 11 sera |costume de Paris fait sur mesure. | est prêt à vous donner gracieu- | mème + ge md spécial de tro- autant de soins pendant la cu 
faire dans 1 droit public. | ble que cela ferait beaucoup de | enquête à nropos du petit jour-|votre ami qui vous servira de} Vous n'êtes pas la seule fem-|sement tous les renseignements | NE? j He tf de ram) . re- | son. 
| vancne Lu es raglie, on ao! sen | 
| 


bien car jai vu les résultats 


nal dont vous rêvez, consultez le 
d'un des nôtres et 


modé!l 


velle robe ou votre nouveau Ccos- 


pour essayer votre nou- |} 


me dont la silhouette présente 


dont vous besoin. 


pouvez avoir 
Il vous conseillera sur la filerie 


servir avec soin, autrement, Sous | 


En résumé, ils sont économiot 


Q.—Je lis toujours vos con- obtenus dans le Québec par |Girecteur sd ‘ quelques différences avec la tail- | } : et pratiques et iln'y a] 

seils et les trouve toujours tres “François” et “Vie Etudiante”. suis certaine qu'il sera heureux | tume de printemps. C'est le Man-|je type. Vous pouvez aussi ga- | nécessaire à l'alimentation élec-| un changement trop soudain de | son ae pour € t'on ñ ette ‘ 
intéressants et utiles. J'ai un J'aimerais votre opinion sur {de vous renseigner. Je vous re-|nequin Singer. gner ou perdre jusqu'à dix li-|trique des prises de sortie et où | température par exemple, il se ustensiles au RS SES dti (sé LA 
costume tailleur bleu marine, | nes idées, aussi vos conseils sur mercie de votre confiance et des| J] a “doublé” tellement de Ca-|vres de poids, ; que votre | placer ces dernières afin que vous | brise. | ses représentations de “vendeu 


un chapeau de velours noir et 
un sac en cuir brun clair (tan). 
Pour le printemps, j'ai l'inten- | 
tion de m'acheter un manteau. | 
Voudriez-vous me dire quelle 
couleur irait avec ces vêtements | 
et de quelle couleur devraient 
être les gants et les souliers? 
(J'ai 27 ans et je suis brune.) 
Je vous remercie d'avance et 
j'espère une réponse bientot, 
UNE QUI AIME À VOUS LIRE. 

R.—Comme votre chapeau et} 
votre costume ne sont pas assor-| 


la méthode à suivre pour or- 
ganiser et éditer ce journal, si 
ce n'est pas trop vous deman- 
der. En terminant, je vous re- 
mercie d'avance, chere Louise, 
et je me soumettrai en tout à 
vos conseils et je promets de 
faire aimer de plus en plus “La 
Liberté et le Patriote” à tra- 
vers la province et le Canada. 
Merci, — PATRIOTE. 


R.—Je ne 
être la cause de 


voudrais certes pas 
votre exil, ou 


nes ren.ctques que vous avez 
au sujet de notre journal. 


| R.—A CORRESPONDANTE. Je 
|le regrette, mais je ne donne pas 
| l'adresse de mes correspondants. 
| De plus, je ne peux pas vous don- 
Iner de réporse personnelle à 
moins que vous ne m'envoyiez 
la somme de 50 cents pour mes 


frais. 
LOUISE 


| 
|nadiennes faisant leurs robes el- 
|les-mêmes et est devenu tellement 
| populaire dans les quelques vil- 
|les qu'il a commencé à visiter au 
| Canada, qu'il est arrivé au Centre 

de Couture de votre localité pour 
l vous “doubler”. 

Son “infirmière” est avec lui 
— l'Esgayeuse du Centre de Cou- 
ture Singer pour le mouler 
exactement sur votre silhouette. 
Il vous aidera à résoudre vos pro- 
blèmes d'essayage. 


Mannequin perdre son exactitude. 
Mannequin “fait sur mesure” 


Le Mannequin peut être ajus-| 
té en une demi-heure. Il est en| 
thermoplastique durable, adapté | 
d'une façon experte à vos mesu- 
res exactes, L'essayeuse l'appli- 
que sous une forme molle et flexi- 
ble, Puis il est retiré par mor- 
ceaux, chauffé et durci en un 
“double” permanent. Monté sur 
un pied à votre hauteur exacte: 
il sera toujours à vos ordres. Il 


puissiez y brancher commodément 
vos divers appareils. L'entrepre- 
neur-électricien qui a 
l'électricité dans votre foyer lors 
de sa construction peut égale- 
ment vous fournir ces renseigne- 
ments. 


À VOTRE SANTÉ _ 


installé | 


| meublement de la cuisine. 


Que pensez-vous des ustensiles 
en fer émaillé (granit)? 


Le fer émaillé se présente sous 
des couleurs variées et attrayan- 
tes, .parfois enjolivé d'un rouge, 
d'un bleu, d'un vert assorti à l'a- 
existe de différentes qualités, se- 
lon le poids et surtout le 
de couches d'émail dont on 
gratifié. La mention de la qua- 


lité ou du nombre de couches est 
ordinairement faite sur l'étiquet- 


Il en| 


nombre 
l'a, au fond. Pour ces mode 


| mal renseignés. 


| Tous les métaux favorisent-il 
{la cuisson sans eau? 


L'aluminium: épais et l'aci 
inoxydable permettent la cui: 
sans eau ou dans un peu d'ei 
| et dans ce dernier cas avec moi 
| de danger que l'aliment ne col 
s de cu 
do 


son, toutefois, le couvercle 
fermer hermétiquement, 
Les personnés désireuses d'ol 


VOTRE SANTÉ 


encore de votre vie brisée, mais Quel est le vôtre? te. Un ustensile de bon “granit” | tenir la série complète des qui 


| 
| 


tis, il vous faudra choisir avec| est recouvert de jersey pour fa- Un à , 

lequel des deux vous désirez al-|je ne peux pas vous encourager Vous pouvez le faire mouler | ciliter l'épinglage des patrons. est joli et pratique. Cependant, il | tions et réponses à ce sujet n'or 

lier le manteau. Si par ailleurs, | à fonder un journal ici, dans avec l'épaule droite légèrement | Vous pourrez le porter — il est doit être manipulé sans heurt afin| qu'à s'adresser aux Economisti 

c'est le sac à 1 qui doit vous | l'Ouest. Plutôt, je vous conseil- plus 1ère que la Ru __ siltrès léger — et le mettre dans de ne pas le briser ou le peler. ménagères, Section des Conson 

: À 08 RE + : # de bars de] me om) Pme A CRE c'est là votre problème particu- | un placard entre vos périodes de | Que pensez-vous des ustensiles | mateurs, Ministère de l'Agricu 

audra encore changer vos cou- une revue mensuelle ou même li Vous pouvez l'avoir aussi ! couture, en fer? | ture du Canada. Elles leur en f 
|ront parvenir gratuitement ur 


leurs, à moins que vous ne choi- 
sissiez le beige ou un gris as 
sez pâle. Je crois qu'à la rigueur, | 
vous pourrez faire harmoniser le | 
costume, le chapeau et la bourse, 
séparément évidemment, avec ces | 


d'un hebdomadaire comme le nô- 
tre. Ces personnes sauraient vous 
dire ce que comporte l'organisa- 
tion d'une publication, si petite 
soit-elle, Je ne parle que du tra- 
vail nécessaire à une telle tâche 
et non des dépenses onéreuses 


avec une hanche légèrement plus 
haute que l’autre, si c'est le point 
distinctif de votre silhouette. Vous 
pouvez 
fait que c'est bien 
yeux de vos amis, 


“vous” 


lui donner le détail qui | ger v 
aux | tuites vous apprenant à retirer 

mais qui est |le maximum de votre Mannequin, 
de tête quand | une fois qu'il a été créé pour vous. 


Trois lecons gratuites 


Votre Centre de Couture Sin- 
ous donnera trois leçons gra- 


Les ustensiles en fer se réchauf- 
fent lentement mais également 
Les viandes bénéficient certaine- 


ment de cette cuisson lente d'où 
petit 
goût fin spécial des mets cuits 
dans le vieux chaudron de fer! 


provient probablement le 


| copie. 


Al n'y avait pas pensé: 


Un des pix 


homme souffre 


re Le rap DUR ENPES bien AUS scies la cause de maux 1 ) 
fie gere] Ag: à main “ es se hat ETAT" Riu il s’agit d'ajuster un patron. Ain- | Ce “double” est le seul de son Avant l'emploi, ces ustensiles doi- | et va voir un médecin. , 
ie rs assortis GUN eu RES est. Vos idées sont bonnes, vous | si, lorsque vous essaierez votre! genre au Canäda. C'est une ex- vent parfois subir un traitement | — Avez-vous employé la po 
gants, consultez les vendeuses qui|êtes Jeune sans doute et vous| nouvelle robe, votre toilette “fa-'clusivité Singer. de préparation consistant à frot- dre des pieds? 
vous serviront. On les choisit sou-| pourrez aider les autres en fai- Lie peurs lp | j ais se “sults 
| | ter la surface intérieure d'un| — Oui, mais sans résultat 
vent de la même couleur que le|sant de la propagande comme corps gras non salé, et à les pla — Avez-vous essayé le tale? 
sac à main et les souliers. | vous vous le proposez. Mais pour | e I n'est pas plus léer dans un four chaud pendant — Oui, mais sans succès 
: ce qui est d'un journal provincial y mauvaise affaire |une couple d'heures. Ce métal] Avez-vous mis du bauï 
Q.—Bien que ce soit la pre- | pour nos étudiants, je ne crois | k ie , re le re irati 
1 . J [8 ’enf | coulé est poreux; à l'usage le gras contre la transpiration, 
mière fois que je sollicite vo- | pas ces derniers assez nombreux | | | Pour l'enfant lémplit les petites cavités, nivel- _— Oui, mais avec de faib 
tre aide, je suis sûr que vous | pour que vous puissiez faire un ; + : ; jh | Que d’être témoin LU ce F5 pré ; 14 eh rfi D l'eftets, ; 
solutionnerez mon cas avec la | succés d'une telle entreprise. | | Dans l'épaisse grisaille ou sous ,trent, se frôlent, se conforident, le la surface. et DIeVIeNt As Le médeci " p " 
sagesse que je vous connais | ] : jus: s DT ‘ect une | dégouttent ou ruissellent | des colères |la rouille. D PPT de 
Tout d': bord, je félicit M Il me semble que vous êtes) La vapeur veut soulager les abondañtes averses, Cest une 8 ; sse . Des pérents a 5 à miné de près les pieds du clier 
out d'abord, je félicite voire | vraiment un peu défaitiste. Les! ,, “ incessante parade de couvre-chefs Variété infinie F : | Que pensez-vous des ustensiles |  _. Avez-vous jamais essayé « 
intéressant journal qui rempor- | jeun s dont vous parlez, qui ont! L'enfant bien enrhumé. : | | len acier inoxydable (stainless |]es laver? 
"= ons J ë dd | fantastiques les plus divers, qui| Les ances £ âle CP es. Ja Var 
ta le trophée Francoeur;, Vrai | | ; ] es nuances se mêlent, s'har-| steel)? LAN Ù Lau 
ment, cela réjouit tous les Ca- | Mais recherchez un avis médical | montent, descendent, tournent et monisent ou détonnent: blancs Ministere de la Sante nationale et du : Non! Ça, je n'y avais F 
"( N herchez les heureux de | s'agitent en une interminable fa- e ME , A dd Bien-etre social L'acier inoxydable, poli comme ' pens 
nadiens français de l'Ouest. | ie CHRPERES les heureux &e Un rhume apparent SOA te ÿ noirs, blancs et noirs, fleurs in- | RP retenu. Los es + ntnsndde til. À PSE 
Ce que je veux vous deman- |Ce once que parmi ceux qui! anaole, vraisemblables, plaids et tous les | 
der est une question épineuse | travaillent et qui prient; malgré | peut être fatal. |  Minuscules dômes, pagodes chi-| clans, bleus, jaunes, verts écar-| | | Y 
et difficile à proposer. Je me de- |les épreuves et les misèrrs, ceux- | |noises, genres exotiques ou égyp-| lates, mauves ou pourpres pas- 
mande si j'y réussirai, tout de | là seuls ont trouvé le secret d'é-| ; È |tiens, étranges champignons, an-|sant en tons dégradés des cou- 
même je me risque en comp- re toujours joyeux | Ministere de la Santé nationale er du  |tiquités à pommeaux d'or; toutes leurs les plus vives, au pastel le 4 
tant sur votre indulgence. André BESSON Bien-être social lies formes se côtoient, se rencon- | plus tendre. | CA | 
rem ré + | ! 
di à Mouvantes cohues qui vont, | RÉPONSES À VOS Q ESTION S 
a e e © e e | viennent, s'avancent,- reculent, 
emorres œŒ une crastatui (rice fent, s'entre-croisent, sans rare. Sins 
tent, s'entre-croisent, sans rare-| à F : PRE ; P 
ment se heurter. : L | Les questions suivantes ont été choisies comme étant celles que le grand public pose le 


plus souvent au 


sujet du cancer. 


Les réponses sont nécessairement brèv 


es. Pour plus am- 


! LE Re ; : , PA “te : à arr. | Cuir l'as alte pliees { Let Â R . r 
Certaines personnes qui m ont | par Henriette PLANTE d'hommes parlementait à _J'au-| Sur l’asphalte glissant et inon-| ple information, consultez votre médecin de famille. 
fait l'honneur de lire mes articles, | Deuxid isode) |tre bout de la salle. Je cherchais | dé, chacun va, pressé, à ses af- | 
en particulier, “Mémoires d'une | (Deuxieme episnce {celui qui portait la rose “blan-|faires, à ses plaisirs, à ses a-|11. Y at-il une relation en- D'après ce que l'on sait actuellement, aucun aliment ou mélange d'u 
institutrice”, m'ont demandé de md | che”, lorsque Je, vis un tout ro LMOUES + + | tre la nourriture et le ments n’a une influence quelconque sur la cause ou sur Je traiteme 
compléter ces mémoires. J'avais! * PU : 8 alle 1 + à homme sortir du groupe, ruban} ar : cancer? u cancer, 
mentionné, en effet, qu'un écri- hocs et ne prend jamais au sé-| sue l'amourache, et il a deux rouge à la boutonnière, tout sou- | Classes de personnes je: 1J.Gnoû Lol Vis $ est possible, que l'hérédité prédispose à certaines formes de canc: 
°. "pe x rieux les conseluis que % s essayez | eniants. | pia > Ta o » il- # . 1.08 + >S1- 2reai- BI E » J re EN x > C 
père ce vs relater or les | de jui > irc à ns Toute interloquée, je ne savais np ge 3 rte à pos | Les personnes d'âge, ne visant taire? Comme, toutefois, le processus de ces teuiances héréditaires est obsc 
CONAUEIQS JON PRRRS OS TE Fa : que répondre. “Je veux bien lui! be "enlaça la taille de la jeune | plus qu'au confort de leurs de et évidemment complexe, la présence du cancer chez l'un ou chez ! 
ractère de ce peuple à moitié ci- Etrange idylle parler, répoadis-je, mais je ne sa get di v à L |niéres annees, restent attachées deux parents devrait simplement inciter leurs descéndants à une pl 
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Héroïne de l'air 


Une jeune catholique, l'hôtesse de l'air Phil Met 
Agée de 23 ans, s'agenouilla pour réciter l'acte dc ntrition, puis 
entonna la récitation du chapelet, quand un avion ir dais s'e isa 
sur le sol près de Birmingham, en Angleterre 

L'avion se fraya un chemin $ travers 2 ha traversa un 

np labouré et alla finalement se briser sur irbre. Aucun de 

2 passagers et seulement un des 3 membre ie l'équipage f 
biesse 
Le “Christian Century” et les catholiques 
Nc n'avons pas l'habitude de signaler les exemples d'ant 
tholicisme qui se produisent pour le simpie plaisir de la « st 
Quand nous le faisons, c'est dans le but de fournir à nos lecteurs 
renseignements dont ils ont besoin pour l'A DJecuvement 
Le ituat 
Dans le cas present ‘ ( genrt 
ccial de lecte J1 1git d elui q ( i r ire ’ 
npromis surtu natiére de d rine 1 pprou pas 
la ténacité avec laquelle l'Eglise défend la vérité dont elle a l 
dépôt, même au risque de déplaire à une fo ile de gs ne par 
tagent pas se vues. Ce type de lecteur, ‘genre bor dé 
reux de passer pour homme ‘‘large de vu de 
s-au-f t de l'Eglise ou des journaux catholiques, lorsque 51 
une centroverse sur un point ou sur un autre. Por lui, ce sont les 
catholiques qui sont étroits de vues, anti-protestants, faute de 
mesententes 

Un examen judicieux de notre journal i que d'autre 
publications catholiques démontrera facilement que tel n'est pas 
le cas. La presse catholique a le souci de ses responsabilites et 
s'efforce en tout temps de présenter à ses lecteurs le côte positif 
des divers problèmes qui les intéressent 

Le lecteur dont nous parlons ferait bien de s'arrêter, par con 
tre, à considérer l'exemple suivant 

Le Christian Century est un journal protestant americain à 


grand tirage. Tous les six mois, cette publication fait paraitre une 
table des matières sur les divers articles qui ont paru dans les der- 
niers mois 

Par un simple calcul, il est possible de voir, en constatant 
le nombre de fois qu'un même sujet est traité, quel!'e est la 
préoccupation principale des rédacteurs. Ainsi, par exemple, 
dans ces articles, on parle plus souvent du catholicisme que 
du protestantisme, ei même plus souvent du catholicisme que 
du communisme. 

Apparemment, le souci des questions catholiques occupe 
une place de choix dans l'esprit des rédacteurs du ‘Christian 
Century’, Pour citer un autre exemple, on y parle plus sou- 
vent du Vatican que du ‘’World Council of Clrurches'’, pheno- 
mène assez étrange pour un journal qui se dit protestant. 

La pierre angulaire sur laqueile le protestantisme repose est 
la Bible, Or, le Christian Century ne mentionne ce livre que six 
fois dans 6 mois, mais le thème ‘Séparation de l'Eglise et de l'Etat” 
revient 53 fois dans la même période. 11 parle 4 fois de la prière, 
54 fois de la politique. Ces quelques chiffres accusent un manque 
d'intérêt dans la religion protestante et une tendance grandissante 
à se borner à critiquer ce que les autres font. Et la plupart du 
temps, ‘‘les autres’ sont les catholiques 

Ces statistiques ne vaudraient pas la peine d'être soulignées 
s'il n'était pas vrai que le ‘Century’ représente les protestants 
avertis, intéressés et soi-disant bien renseignés du pay É 
P, G. 
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ne veut l'écouter NE = 2 


On raillait un jour un pau- 
vre petit va-nu-pieds au sujet 
de sa foi chretienne. ‘Si Dieu 
t'aimait vraiment, lui disait- 
on. ne prendrait-il pas plus de 
soin de toi? Pourquoi ne com- 
mande-t-il pas à quelqu'un de 


— Petite boule de #i 


Solution du précédent 


te donner une paire de sou- QE 

liers?” €! 
L'enfant garda le silence k 

pendant quelques instants, 


puis ses yeux se remplirent de 
larmes et il repondit: “Je crois 
qu'il le leur dit, mais person- 
ne ne veut l'ecouter!" 

Je ne puis pas me persuader 
comment un chrétien peut se 
sauver s'il ne fait rien pour le 
salut des âmes. 
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Un converti fait l'éloge 
de la presse catholique 
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"Je suis né Sans une famille 
methodiste, dans une partie 
rurale de l'Angleterre. Cela 
peut sembler incroyable, mais 
j'étais presque adulte lorsque 
j'appris que !'Eglise catholique 


avait survecu jusqu'à notre 
siècle. Mes professeurs en a- 
vaient toujours parle comme 


d'une chose du passé: naturel- 
lement, je fus yorte à croire 
qu'elle etait éteinte depuis le 
16ème siècle. À l'âge de 20 ans, 
je devins un anglican et lors- 
que j'atteins x5a 27ème année 
je fus reçu comme ministre 
protestant. Et rième à ce mo- 
ment-la je ne connaissais à 
peu près rien a» l'Eglise catho- 
lique. Mon instruction dans la 
religion catholique et ma con- 
version commencèrent le jour 
où un ami appartenant à l'E- 
glise me passa un journal ca- 
tholique. 


"Je fus stupéfait. J'étais loin 
de soupçonner qu'il y avait 
assez de catholiques en Angle- 
terre pour justifier la publica- 
tion d'un journal. Je le lus de 
la première à la dernière li- 
gne. C'etait la première fois de 
ma vie que j'avais l'occasion 
de lire de la littérature catho- 
lique. 


“Je me mis à apprendre dans 
le plein sens du mot, et ce fut 
toute une révélation pour moi 
de constater qu'il n'y avait pas 
seulement quelques ‘etran- 
gers’, imbus de superstition, 
qui faisaient partie de cette 
Eglise: je découvris qu'Elle 
était une institution vivante, 
vigoureuse et toujours gran- 
dissante, enseignant à toutes 
les nations et qu'elle se décla- 
rait la veritable Eglise fondee 

| par le Christ, son Corps Mysti- 
que en ce monde. J'appris aus- 
si qu'Elle formait encore des 
saints, et qu'Elle comptait par- 
mi ses membres des personnes 
comme G. K. Chesterton et 
Sheila Kaye Smitn: qu'Elle 
‘réeussissait’ aupres de ses adep- 
tes, alors que les autres Eglises 
semblaient depérir: que des 
milliers de ministres etaient 
devenus ses membres, et que 
parmi les laïcs. en Angleterre 

| seulement, elle comptait 12.- 
000 conversions par annee. 


‘’Mes études me firent ega- 
lement aboutir à la conclusion 
que seule l'Eglise catholique 
defendait la famille contre 
l'immoralité et que toutes 
ses doctrines, y compris l'in- 
faillibilite, étaient logiques et 
saines. Je vis aussi que sa doc- 
strine sociale etait complète, 
et en même temps toujours a- 
daptee au monde changeant 
| moderne. 


“J'appris ivui cela par la 


presse catholiqie. 

“Mgr Richard Smith, de Car- 
lisle, a déclare que l'Eglise 
perd 5 membres qui devien- 
nent des non-pratiquants cha- 
que fois qu'elle en gagne deux 
par conversion. Je connais un 
prêtre de grande experience 
qui déclare qu'un journal ca- 
tholique est un stimulant qui 
revient chaque semaine, et 
tout comme le non-pratiquant 
commence toujours par man- 
quer la messe, il déclare qu'il 
ne connaît pas un lecteur assi- 
du d'un journal! catholique qui 
en soit jamais venu à manquer 
la messe.” 
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Ceux qui se demandent ce 
qu'ils peuvent faire n'ont pas a 
chercher longtemps. eur jour- 
nal catholique est une lumie- 
re qui, par sa simple lecture, 
aide à faire penetrer la clarte 
surnaturelle dans les coeurs. 
Cela est egalement vrai des li- 
vres, des revues ou périodi- 
ques — et il y en a une gran- 
de variete qu'ils peuvent 
faire circuler chez crux qui 
en ont besoin. Qu'ils se sou- 
viennent que les communistes 
donnent liberalement de leur 


temps pour repandre leurs pu 
blications. 


DE L'ESPRIT CHRÉTIEN DANS LE MONDE 


| coeur 


LA LIBERTE ET 


V oilàä ce 
Ky 
Ile 


que 
vingtor 

in de la 
pl 


se fera à l'o« 


usieurs 


Un ancz 


nous voulon 


LE PATRIOT 


4 


marchands pour obtenir leur coopération dans une exhibition de modes ‘modestes”, 


en policier, concerts. 


a 
… L © Fr 
« À ’ k 


ont déclaré les membres du comité des modes du C.Y.0O 
à Mme M. Deitz, préposée à l'achat des vêtements de femmes dans un grand maga- 
Le comité, composé de membres du C.Y.O. de tout le diocèse de Covington, a visité 
qui 
casion du Mardi Gras. Au cours de cette démonstration, à laquelle les parents et les élée- 
t invités, l'on prendra des commandes pour les robes de soirée. (NCWC) 
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se dévoue pour les incurables 


SYDNEY, Australie —— La car- 
ière extraordinaire d'un con- 
erti qui s'est donne tout entier 

l'apostolai s'est terminée par 
a mort, ici, ii y a quelques se- 
naines Happy car c'était 


là le nom sous lequel il était con- 


nu mourut dans l’hospice qu'il 
avait choisi pour s'y dévouer. 
Aussi, des milliers de personnes 
ont-elles pleuré sa perte. 

S. E. le cardinal Gilroy lui- 


même visita cet homme au grand 
avant sa mort; il rendait 
ainsi hommage au zèle admirable 


de Charles Edward Fox Rush- 
brooke — c'était son nom — qui, 
depuis sa conversion il y a 15 


ans, consacra toutes ses heures 
de loisir à venir en aide aux mal- 
heureux. Il était policier de pro- 
fession, 


e 
Chaque soir, Rushbrooke, âgé 
de 61 ans, visitait l'hospice du 
Sacré-Coeur pour aider les 


Soeurs de la Charité à prendre 
soin de leurs patients incurables. 


Un missionnaire obligé de 
pre poulailler 


s- locale ne voulait pas y prendre 


piller son pro 


La propagande des communi 
tes chinois v t de se porter un 
coup à elle-méme, 

On sait, en effet, que les Rou- 


ges 


’ des 
la 


religieux, 
face lors- 


‘crimes 
ont perdu 


punis les 
Mais ls 


qu'ils ont juge un Frère lai pour 
lui faire renier sa religion. Ce 
rere, José Torrès, & ete finale- 


F 


ent expulsé, avec 2 prêtres, de 
la préfecture apostolique de 
Tunki: tous trois arrives à 
Hong-kong. 


Le Fr, José Torrès, médecin, a 
fait une oeuvre imposante pen- 
dant les 17 années qu'il a passées 
dans cette ville, reconnu docteur 
à la fois par les nationalistes et 
les communistes; 400 à 500 mala- 
des le consultaient chaque jour 


sont 


était si grande 
qu'il fallut quatre tentatives 
pour préparer sa ‘‘séance publi- 
que d'accusation''; la population 


Sa popularite 


Presque tous le 
accessibles aux ca 


OTT AW ‘ 1 ae 
glet le nos 

l'E 
CG H a t du Bu- 
« Richelieu Otta- 


Arrivée à Moscou du 
R. P. G. Bissonnette 


affirment que la religion est | 
libre en Chine et que seuls sont | 


: Il se rendait sur le plancher 
des hommes et lavait et rasait 
ceux qui ne pouvaient rien faire 
par eux-mêmes. Il passait des 
hcures à aller d'un lit à l’autre, 
lisant pour les aveugles, aidant 
les infirmes, et distribuant des 
friandises, du tabac, 
et de la lecture. Il défrayait lui- 
même le coût de tous ces articles. 


Bien qu'il füt de taille géante 


— il mesurait 6 pieds et 4 pouces | 


et pesait 252 livres il était 
d'une douceur extrême à l'égard 
des patients. 


“Happy” assistait à la messe 
tous les matins, ainsi qu'à toutes 
les messes qui se célébraient dans 
son église paroissiale le diman- 


che, 11 était actif"dans tellement | 


d'organisations, comme la Lé- 
gion de Marie, la Société du St- 
Nom et celle de la St-Vincent 
qu'il était obligé de s'adonner à 
ses dévotions personnelles tard 


le soir, après que l’église fut fer-| 
mée pour la nuit, C’est pourquoi | 


part. 
En désespoir de cause, les Rou- 
| ges lui dirent: ‘Si vous reniez 


| votre religion, nous serons heu- 
reux de vous avoir ici et de vous 
laisser travailler comme il vous 
plaira”. Le Fr José Torrès refu- 


des fruits | 


un Frère Franciscain devait lui 
ouvrir la porte du temple. 
L'ancien sergent de police a- 


vait installé lui-même un ctalage | 


de livres et de revues religieux 
qui étaient à la disposition du 
public. Il en dirigeait la tenue. 

Sa soeur, qui vivait en Angle- 
terre, s'intéressa également au 


son frère. Elle fit son entrée 
dans l'Eglise quelques années 
après lui. ‘Happy'' aimait par- 
ticulièrement à aider les nou- 
veaux convertis et 


il consacra | 


catholicisme par l'entremise de! 


une bonne partie de son temps à | 
faire connaître les enseignements | 
de l'Eglise auprès des non-catho- | 


liques. 


Mgr Sheen et 
Radio-Canada 


| “L'un des programmes de 
télévision les plus populaires 
aux Etats-Unis est celui de Mgr 
Sheen. Chaque mardi, des mil- 
lions de personnes suivent at- 
tentivement ses paroles et ges- 
tes. Nous avons la conviction 
que ce programme serait de 
nature à plaire 2 nos amis du 
Canada. Pourtant, les règle- 
ments étranges de la Societé 
Radio-Canada ne lui permet- 
tent pas de paraitre sur les re- 
seaux de television du pays. 


“La compagnie défend l'e- 
mission d'opinions qui pour- 
raient étre considérées comme 
sujet à controverse lorsqu'il 


sa, et son expulsion fut décidée.| s'agit de programmes com- 
Ses deux compagnons sont Mgr| mandites. Aux Etats-Unis, les 
Fogued, préfet apostolique de! apparitions de Mgr Sheen 
Tunki, et le R. P. Rebollar, der-| à la television sont comman- 
|niers prêtres de la préfecture | ditées par l'’Admiral Corpo- 


pour quelque 2,000 catholiques. 

Bien que la population ait re- 
fusé d'accuser les trois religieux, 
il s'est trouvé une poignée de 


‘‘catholiques progressistes” pour | 


| s'emparer de l'église et de ses 
biens 

Les missionnaires furent sé- 
questrés dans leurs chambres et 
vécurent, pendant 4 mois, de con- 
combres et d’un peu de riz. Pas- 
sant par une fenétre, le Fr. José 
Torres réussit à ‘récupérer’ 
quelques volailles de son pou- 
llailler, lui aussi réquisitionne ... 


s postes sont 
tholiques en G.-B. 
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b! à Grande-Bretagne ni 
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| au coloré par 
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€ hu-| 


ration‘. Son Excellence reçoit 
$1,000,000 pour 26 causeries 
d'une demi-heure et verse cet- 
te somme à la ‘’Mission Hu- 
manity Fund'', une organisa- 
tion internationale. Lorsqu'il 
parle, Mgr Sheen évite de dis- 
cuter ou d'exposer les dogmes 
catholiques comme tels. Il pa 
le de liberte, d'amour de Dieu 
et du prochain, de guerre, de 
paix, du Créateur du ciel et 
de la terre, ou de tout autre 
sujet du genre. 


“Il est difficile de s'imagi- 
ner pourquoi Hadio-Canada 
classe les causeries de Mgr 
Sheen comme sujettes à con- 
troverse. Il ne dit absolument 
rien qu'un homme impartial 
puisse réprouver. 


‘’Le problème du commandi- 
taire pourrait être facilement 
resolu. Radio-Canada elle-mé- 
me met sur les ondes des pro- 
grammes qui attaquent la re- 
ligion, si on en juge/d'après 
les commentaires de (Cana- 
diens impartiaux. 


“C'est là une anomalie chez 
un peuple qui aime la liberte 
comme le peuple canadien, et 
dont la Société Radio-Canada 
est seule responsable. Il est 
étrange, pour dire le moins, 
| que les programmes religieux 

soient limites quant au nom- 

bre, alors que les émissions ir- 
religieuses ou antireligieuses 
sont mises sur les ondes par 
la Société Radio-Canada elle- 
même. Les Canadiens de tou- 
tes les croyances sont prives 
d'un veritable regal intellec- 
| tuel et spirituel en ne pouvant 
suivre le programme de Mgr 

Sheen. Quelque chose devrait 

certainement être fait pour re- 

medier à cet etat de choses." 


(Cleveland Universe Bulletin) 


Depuis le Christ, il y a ici-bas, et il y aura toujours, une 
foule d'êtres qui, malgre tout ce que vous dites, ont et auront, 
en eux, une paix profonde et durable, une paix divine, telle 
que vos coeurs, materialises et impurs, ne connaissent pas et 
ne peuvent pas connaitre. 


Cette prix. ils la possedent parce que, ne demandant rien 
à la terre, ei à vos joies profanes, leur âme est comme re- 


pandue dans l'âme du Christ 


. «+. Et, qu'en dehors de Lui, 


rien n'existe pour elle . . . ni vos plaisirs, aux lendemains 
amers ... ni vos glorioles, ni votre avidite d'argent . . . ni 
toutes ces haines, que vous dressez comme une objection, et 
qui ne font qu'augmenter, à leurs yeux, le prix précieux de 


d'Amour ,.: 


- D us - 
CRE Une vedette de Hollywood fait 
LE 61 LL e 
une magnifique profession de foi 
Afrique Nouvelle, hebdomada être 
re catholiqi Da 
i 0 > rame 
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pensé à moi, T doubl C' a } 
ment reter pi AL { ; n 
ma carriere m est po } À 
Comment meurt la 
" L - 
mère d'un prêtre 
Le vendredi 5 décembre a Fe pr 
été enterrée, à St-Amand, la |" ",, °® 
mère d'un prêtre. "pe 
Atteinte d'un mal sans re- 
méde, Mme Mogeot avait fait "7" 
abandon à la volonté de Dieu. sg 
Le 30 novembre, elle reçut 
l'Extrèéme-Onction en presen- Loretta Y g à 


ce de son fils, de sa vieille ma- 
man et de ses soeurs. 

— Pourquoi pleurer? Moi, 
je me sens heureuse, Je suis 
dans la joie du Seigneur. 


Un ecclésiastique 
eee  |Dritannique défie 
Et ce fut ain Elle perdit eS COommunistes 


connaissance à l'heure où son HENNE A 

fils célébrait la messe. À 12 VIENNE AT M pee ere 

h. 30, son âme était en Dieu. | Pritannique a défie la majorit 
Jeune fille, elle avait eté | COMMUNISLE AU CONEr à 

élève et maitresse de l'ensei- |0ndiale, à Vienne, en attaq 


gnement libre. Epouse, l'épreu- | Plusieurs actes de politiqu 
ve ftraversa sa vie, Son fils, | ‘€rnalionale de Ja 
Jean, fut tue à Evord en 1944. Le Rév. C. R. Harman t 
Son mari décéda un an avant | de Swindon Wiltshlre a 
l'ordination de Louis. Son pacifiste chrétien, a deéclart 
ainé, installé à Paris, sa fille | congrès qu'il désirait faire 
aux colonies, le dernier au ser- ion à pluieurs méthode a 
vice militaire. À son chevet, | cäusent beaucoup d'inquiétude 
pour l'indulgence plénière et ! barmi la population de l'O 
la prière de l'âme, son prétre. | dent’. 11 a soulevé les points st 
C'est lui qui offrit le sacri- | ,ant 


fice. Ses élèves de St-Louis de | . 
Bourges chanterent la liturgie | !/ La 


facon cavalière avec la- 


des trépassés. Douze prêtres | auelle M. Vichinsky a rejete les 
au choeur, Près d'elle, son frè- | Propositions de pa indiennes 
re, ses soeurs, ses neveux et | d'un règlement d'une tréve en 
sa vieille maman, maîtresse de | Corée a provoque l'etonnement 
vie chrétienne de toute la fa- | et a semé le désespoir, 

mille. Des amis nombreux et 2) Le refus de libérer les pt 
qui prient. | sonniers allemands pi durant 


Tous gens capables d'enten- | 
dre saint Paul: ‘’Il ne faut pas | 
que vous soyez tristes comme 
ceux qui n'ont pas d'espérance, 
Si nous croyons que Jésus- 
Christ est mort et ressuscite, 
nous devons croire qu'il en se- 
ra de même pour ceux qui sont 
morts en grâce avec lui . .. 
Que cette certitude soit votre 
consolation", 

Tous gens capables d'enten- à 
dre le Christ: ‘’Je suis la ré- à L'attaque du Rév. Harman con- 
surrection et la vie. Celui qui |tre la politique soviétique fut la 
croit en moi possède la vie |plus violente entendue au 
éternelle’, | 

Tous gens capaBles d'enten- | 
dre son fils chanter: ‘’’Nous 
sommes consoles par l'assu- 
rance d'une immortalité futu- 
re. Pour ceux qui croient, la 
vie n'est pas enlevée, elle n'est 
que changée. C'est pourquoi 
nous ne cesserons pas de chan- 
ter votre louange‘. 

(La Vie Catholique du Berry) 


la deuxième guerre mondiale, 

3) Sa conception chrétienne du 
caractère sacré de la vie humai 
ne se révolte contre les peint 
draconiennes imposées aux deé- 
| linquents politiques dans n'impor- 
Îte quel pays, Un traitement plus 
| pacifique des minorités politique 
|et raciales accomplirait beaucoup 
| atténuer 
| une 


l'amertume 
iliation 


plus 
et 


pour 


réaliser récont 


cours 


du congres de cinq jours, 


| Les saints de 
la somainc 


6 — S. Tite, évêque et con- 
fesseux. 

7 — S, Romuald, abbe. 

8 -—— Dimanche de la Sexa- 
gesime. 

9 — S. Cyrille d'Alexan- 
drie, évêque et confesseur. 

10 -— Ste Scolastique. 

11 — Notre-Dame de Lour- 


La jeunesse de l'Eglise est 
éternelle . . . les siècles qu'el- 
le laisse derrière elle en les 
compiant ne sont pour elle 


qu'un jour, tout comme ne || des. 
sont qu'un jour aussi les sié- | 12 — Les 7 SS, Fondateurs 
cles qu'elle attend. Il Servites. 

} 


8. S. PIE XII, 


PETITS PAINS croustillants 


© Ils sont savoureux —et pas 
difficiles à faire du tout avec la 
nouvelle Levure Sèche Fleisch 
mann qui lève vite, Action ra- 
pide, pâte légère et aucun des 
ennuis des anciennes 
périssables. Achetez-en une dou- 
zaine de paquets. Conserve toute 


levures 


sa vigueur sans réfrigération. 


PETITS PAINS croustillants 


L2 Me 


eau tiède, 1 « 


rez dar n g » 


brassez jusqu'à disso TA e 


Saupoudrez-y le « t de 1e 
loppe de Levure e Fh [1 
Laissez reposer 10 min,, PUIS 
brasse bien 
! Ajoutez #4 t, eau tiède et 1 c. à thé 
| sel, puis, tout à la f ÿ2 L farin 
vaillant la pâte avec les ma 1 
porez de la méme façon 
shortening mou, f'ét «1 la! 


planche farñinée jusqu'à ce 


et élas Mettez-la dar 


à la chaleur, à l'abri des coura 

d'air et couvrez d 

Laissez lever au double « 

Abatiez la pâte dans le be cplie 
la, couvrez et laissez de nouvea ‘ 
au double du volume. Me 

planche larinée et partagez en Z pa 
ties égale Formez chaque mn 

en un loug rouleau de 

metre. (4 rez avec un huge 


laissez 


m 


et 


coutrea 


ICpOSET 


bien « 


pez la pate en 1muMeCa 
longue placez amez eva sus 
bles à cuire 1 gra 


de farine de blé d'Inde #1 


lever nu couve 


Humectez d'eau fu 


lever une à 


me in plat d'eau 1 


peu pre d da € fourne 


LL 


Falesez 


le plat d'e « 


cuisez les petits pa durant 
dans le fourneau rempli de x 
es humectant d'eau froide « 
1 de fa ne de ble Inde 


saupo 


au bout de 15 min., puis les hume 
tant de nouveau avec eau f 
2 min. avant de les retirer du four 


au, Donne 18 petits pains, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Ses LOMIE 
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Christ, Ite Missa est, La Bible, n journa | lectualisme \ )) 5: jeune 14 x sauter dans 
le m'arrét ( f e de gra-| La création d'un jour nal uni- Evidemment, à défaut de jour- AUtt(( à ] :r& mes bras ! 
ves pl : | ttent: ! versitaire, Le Potache, (argot | nal propre, le “Coin du Collège” FIN _ 
Einstein, sa vie, son oeuvre, français pour collégien) est en|aspirait a ce rôle tout en nous { )] 
L'Homme, cet inconnu. À ma dro voie de réalisation. Ce journal à | représentant à l'extérieur, Comme \ {ll 
te affichent ement les li-|l'esprit uniquement collégien se- les étudiants n'y ont pas toujours (( ) 
re mmortels de Racine, Moliè- | ra une occasion pour nos maîtres | la liberté d'expressions désirée, et \\ /] 
e, La Bruvère, Homère, C'ervan- en stupidité de faire prévaloir |cela provient de sa nature mé- |, \( 
te tous les grands noms des | leurs idées parfois intéressantes. | me, le Coin continuera par la sui- ( \\ 
ttératures européenne Îte à jour son rôle, mais son but \\| )} 
: F e | \/ 
flejoignons les amateurs de Roméo et Juliette | principal se précise et consistera }} \ 
stoire, bhroutant et là des [I d di 27 vier à représenter la gent étudiante fl } 
" € ni res 1 Zi Je rer, LU do . dd 
passages de La Révolution Fran-|, MAPS AR ONE anvier, | à l'extérieur et, au besoin, à trans- ] 
l'écran offre aux universitaires { 


le 


caise, Voration de l'Europe, 
Moven-A£ge 

Iln -éta e n” ture pecliair 
ment: le ma el ogue parmi 
les collégic Le Survenant, La 


Grande Crevasse, La Seve immor- 


telle, Une ex nation des plus 
entho acte mit gnale e ci- 
toyen Georges-E., LaFlèche à la] 


EXCELLENT 


Ravigota ul 


pour 


Hamburge: s 


Saucisses 
Fumees 
Saucisses 


l'immortel chef-d'oeuvre du mor- 
Shakespeare, ‘Romeo and Ju 
liet”, La mâjeure partie des uni- 
versitaires apprécièrent fort la 
représentation. Paul Preéfontaine 
ajouta de la couleur locale en 
nous honorant de sa présence 
Richard GRATTON, 
Philo IL 
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Les sports | 


C.S.B. 1 


Bonjours les sportifs! Me voici 
de retour pour vous mettre à 
point au sujet de nos activites 
sportives (j] emploie le mot spor- 
tif bien que récréatif convienne 
mieux dans notre cas d'étudiants). 
Le dimanche 25 janvier, le C.S.B,. 1 
revenait glorieux d'une 


randon- | 
| culer, 


née au collège d'Otterburne mal- | 


gré une défaite de 4 à 3. Certes, 


| ils avaient perdu aux mains d'un | 
digne adversaire, méritant la vic- 


toire chèrement remportée. Il va 


sans dire que les nôtres ont eu 


siers et Jean-Léon Deschênes en 
registrérent nos buts 
appuyés du court ‘Bolide”, Lucien 


k 


La 


vous revient 


MASSEY HARRIS CO., LTD. 


qui vous présente 


Le bulletin de nouvelles 


le 


7 h. 30 à 7h. 35 a.m. 


du lundi au samedi 


Il y e au Manitoba des milliers de cultivoteurs qui se 
disent satistoits des machines de morque MASSEY- 
HARRIS. Cultivateurs, il est temps de reviser vos ins- 
truments oratoires en vue de la culture du printemps. 
Voyez donc votre agent local MASSEY-HARRIS. 


| davantage 
| vahisseurs rendus aux genoux..Le 


avantage du jeu et que notre 
gardien substitut, Jacques Lari- 
vière, n'était pas dans son assiet- | 
te, J.-P, Guénette, Gilbert Desro- 


solidement | 


mettre certaines idées émises dans 
Potache, 

En somme, c'est une entreprise 
qui mérite l'appui et la collabora- 
tion de tous, Espérons qu'elle réus- 


sira à éveiller chez nous un inté- 
rêt plus vif à l'égard de nos acti- | 
vités collégiales. N'a-t-on pas dit | 
à bon droit que nous jJugeons 


d'un Collège. par son journal? 
Réal GENDRON, 


Directeur. 
. L2 L2 


Enlisé dans les sables 


L'homme s'avance à l'inconnu. 
Il s'aperçoit que le sable est mou, 
mais il marche toujours. Soudain, 
il enfonce jusqu'aux chevilles, Il | 
s'arrête, regarde autour, puis à 
ses pieds. Ils sont disparus! 

Aussitôt, il en sort un pour re- 
hélas! l'autre s'enfonce au | 
demi-jarret. Le malheureux sort | 
alternativement un pied et l'autre, 
mais simplement pour s'enfoncer 
Voilà les sables en- 


perdu regarde | 
de grands veux. Sa bouche entre- | 
ouverte indique de la stupéfac- 
tion, de la surprise, de la peur 
Les sables montent jusqu'à mi- 
jambes. Le prisonnier sassit, se | 
couche, roule: inutile, il en- 


ses 


jambes avec 


| fonce malgré lu | 
L'énorme gueule atteint le ven- 

tre 
Là! il crie de rage, il bave, ses 
veux étincellent. Il veut se sup- 
par ses coudes. Non .., eux 


école supérieure 


porter 
aussi s'enfoncent. 11 pleure, 11 ap- | 


pelle à son secours, mais person- | 
ne répond, On ne lui voit plus| 
que les épaules. Ses bras sont 


Ouverture d'une 


| 

ele “ Li | 
bilingue à Toronto 
TORONTO — Les Rév. Srs de 
Notre-Dame vieñnnent d'ouvrir | 


une école supérieure bilingue, la 
premiere u genre Toronto. 


Les religieuses, qui rigent une | 
école élémentaire bilingue à To-; 
ronto depuis piusieurs annees, | 
décidèrent d'ouvri » école su- | 
périeure apres q es eurent | 
constaté que leurs élèves fréquen- | 
tant les écoles publiques st | 
rieures oubliaient le frar | 


ient appris à l'école élé- 
hilingue 


sept etuc 


qu'ils ava 


Vingt 
vingt 


ts, dont deux 
se sont enregistres à la 
nouvelle école supérieure bilin- 
e. Tous, excepté deux, sont ex- 
Les examens qui y seront don- 
nés, soit en français, soit en an- 
glais ux du Département | 
d'Education de l'Ontario. Les| 
élèves suivront des cours de com- 
position, de grammaire, de litte- 


seront ce 


| rature et d'histoire dans les deux 


langues. Des sujets, tels que ma-| 
thématiques et science seront 
enseignés dans une langue et re- 


|sumés dans l'autre. 
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D 


de vais sortir 
sa chemise 
neuve, 


Ne demande mas 
sn main dès re 
soir — elle pour 
rait accepter, 


Je vais pres- 
ser so Com 
piet pendant 

que tu lui la- 
verns les oreil- 


Si tu épouses 
Géraldine, se- 
ra-t-elle ma 
tante © 


Conduis-toi esmme 
un gentilhomme, 
Alexandre, 


Mais je puis 
m'habliter 
seul pas ! 


Alexandre ! C'ent 
le petit frère de 


Voiel de l'ar- 
à Géraldine ! 


gent L 


N'ublie de suis prêt, papa, 
de dire 
**Mademnai 
selle", ‘s'il 
vous plait” et 


"merci, 


pas 


pas les pour- 
boires. 


h la porte, 


Nous allons 
bien noms 
LUILILEES 


Géraldine 
soir et m 
que LA] 
ln pince de 


Je 


= mer mn 


Cope. 1952. King Features Syndieste, Inc. Worid rights 


Chez tous les principaux épiciers 


"BUTTER-NUT" 


Il prime por la qualité et le goût 


Superieure 


Winnipeg, 6 février 1953 


Mais son calme 


1 
| 


| grande peine 


LA LIBERTE ET LE 


PATRIOTE 


| 


| 
| 


M. l'abbé Leonard Miconi, curé de la paroïisse du St-Rosaire 


de Reading, Penn. 


travailla pendant 5 ans au perfectionnement 


d'un séparateur de monnaie dont il est l'inventeur et qui n'est ni 
electrique ni mécanique. Cette invention, qui simplifie le classe- 
| ment, le calcul et l'emballage de la monnaie par les détaillants et 
les propriétaires de restaurants ou de théâtres, fut démontrée au 
public au programme ‘The Big Idea” du réseau de télévision 
Dumont. Le prètre inventeur annonça que les profits de son inven 


tion serviront à terminer la con 
également sur la photo, à gauche, 


américains qui voit au succès de leurs inventions. (NCWC) 


su... Et elle en a ressenti une 
. Elle garde encore 
une confuse espérance ... Et elle 
n'a peut-être pas tort, car elle est 
charmante, et celui qui l’a aimée 
ne peut l'avoir oubliée déjà. 


Noémi rit de nouveau, avec 
| beaucoup plus d'ironie: 
— Si elle est charmante, ce 


| n'est pas moi, Hubert,., Choisis- 


sez donc une autre héroïne, pour 


Ice petit roman qui, sauf ce dé- 


un - - Ci 
anti ne es namensitiigtnnns ms À était, peut <, fait d'une immen. 
———— une r. s« comme un homme, 
aprés d »» grands efforts, 
dt / fn . . s'abandonne aux flots 
pa nés n de La cAiberté ol hs Fratriots \vant d'ArTIVET au VIEUX Cme- 
s ter autour des 
ruipes « 2 Len CIOINrE, 1 VOI- 
ture raler 1: course 
4 prendre garde U 
écri au fromon Ge 
) 4 LL "* netière à 
Hubert ia, d'un gese | 
4 À ÿ 1 LA léger, celle inscriplion qui se de: 
| tachait er ttres noires contre le 
b Et, dans un soupir 
f épéta ce mot de paix, 
par Emmanuel SOY Placé à l'entrée de l'encios silen- 
} < Ce fut 2 c'était l'indi- 
| ble aveu d'u espoir caché, 
Re e de la Société des Gens de Lettres Can à ur . le grand re- 
p lunebre dormirais 
dans le silence et je reposerais 
4 ra k ou re —— D * d dans mon sommeil”, a dit Job, en 
sd une _ — sd | son immortele lamentation 
Noémi se sentit le coeur serré 
NUMERO VI! : y momme dans un étau et ne trou- 
peu va 1 1 dire. Les jeunes gens 
F P a »nn a à érent côte à côte. La gerbe, 
su pa | ‘ gen « 4 le rétaire, fut dé- 
nd domaine émergea ner 1 ce à tree à a chapeue, 
te ni br age légeres et} conmx A t d'un certain temps, ce 
intes d'une av se, Il salua 5 les médecir réta tendu, qui et en 
ve re presque 1x pour precure au 11710 realite Lirrmmier piace aupres 
E ' € ce nommæ un l'Hui an gne à Noëmi 
: crent ! L ; E Î L4 va, toucha l'e- 
r ‘ ‘ pa "ui en rap- 
était iéja et quil 
a : 4 art 
Le a et la 
Le ne Le 
Pr l était CHAPITRE VII 
féré de N H Ur NTIT elle brodait 
L 1 ï ert vint la re- 
et w a L il re elle. 
da in" et dar nstant } la 
grue égart Puis dit 
: ns ache, Des choses de- nn 
Noémi, er ( Mant, € pro de phrases entendue iste, au : »n de 
oquant ses réponses sur u- l'esvrit qu Hi ha É Et il nnut qu'il était | 
, : L DTA : Huber AL r meilleurs jours: 
jet, se reprenai qu'Hu était bien difficile de détruire le at l meilleurs jours 
bert ret enar-| 7; D" 4 la n°4 avait fait 2 Pauvre petite Noémi! 
rière et que sique et | PP 7 | RSR ds à lv êtes comme moi, à l’âge où 
morale {ri ffermis- 1 el " LPS OÙ | le vi vrait v apporter quel- 
sant. Elle s'alarmait seulement de D belle re a Na de cg Pal | que e. Vous n'avez rien 
ette lourde tristesse dans laquelle md ge 2 ln 2 LA d eçu. Et à moi, tout a été retiré... 
elle voyait son cousin plongé, Le nes ss ObDiare Où était Alors, c'est presque pareil. 
trair rattacher tout douce- Mile “ : À = # < var 3 Noëmi le regarda avec une ten- 
£ À £ d A ar 44 Ua 
ment à ie, eût été le but d’une | 4 De ke tte Leila ie pure aie” N ire compassion et se sentit tou- 
mère, d'une épouse ou d'une | ns €, Der à es sont are À au’il eût pensé à elle, Au-| 
! C 'eTE a > ! 
soeur Foie : Parerens ko is, elle comptait bien peu! 
No n'était. hélas autres perspectives . “ he cousir A ujour- 
* PAS (Oh! qu'elle attendit € sn Die 
: t { it de son | : D 242 ; 1 inc avait fait au- 
ant à ’ e +4empe qu'Hubert fü assez jJOI 1 3 tout Î j e olitu- 
ent entretien p Etes ce chœx de it ] nt Noé 
à A » vre Hubert nlue né | 
lubert nbilait posséder la É Hubs dE Mod mr ait, pour 1 une autre 
que totalité de ses facultés, | plus de bann terrestre. importar 
les ic le ce , i 2 : 
Sa mémoire seule--et sur cer-|1C5 J0ies de ce monde, qui - Ah! reprit-il, suivant son| 
x rs npiene L'EREORS CSSS . ée et parlant d’un ton mi-plai- 
jui a-t-elle bien 
hand cette petite Noé- 
Vaste car: e est à l'age ou l'on 
vlvestre adis avait » »1] ro ts <« 
|sylvestre, où, jadis, avait eu lieu | eontre sa destinée... Ne vous 
| une fête de nuit, Noémi se sentit | fächez pa J'ai bien une his- 
|hantée par les souvenirs de ce}{;je mo D'autres en ont plu- 
Fer ÿ si proche encore, mais sé- eur: Et bien. Noémi, voulez- 
| paré du présent par un abime. | vous que je vous imagine une his- 
| De toute cette ronde brillante, | 4.» Cela m'amusera sSur- 
dénouée par les jours, il ne restait t ne vous fâchez pa 
| plus que le prince Charmant, dé- |" _! Oh: si cela peut vous amu- 
[chu de son prestige... et l'insi er, Hubert, déclara la jeune fille 


| gnifiante petite jeune fille, à la- 
| quelle mul ne prenait garde 

| Les belles de ce passé irrémé- 
| diablement clos avaient abandon- | 
né le prince qu'elles poursuivaient | 


qui, après un tressaillement, avait 
pris un air de souriante indulgen- 
ce 


me poursuivit, en 
i-même, avec effort: 


|tié, avec la force de l'amour, Ce 
sentiment, d'essence si noble et|,, 
si rare, eût suffi, à lui seul, pour |; 


er rire échappa à Noémi, 
» elle-même par cette fan- 


son du jeune homme... Puis, si 


+ 


dotée, la maman interdit à celui-ci 


Hubert ne guérissait pas, ils au- | de continuer ses visites à Mile de 
raient cette fortune ... Oh! cette! Y:lensolles,., Ce nigaud bien 
Patron no 9379 | fortune, inspiratrice d'affreuses | (j'allais presque dire trop 


Grendeurs: 12, 14, 16, 18, 20 |°9nVoitises. élevé) s’est i 


| En réalité, pauv gai 
{trov riche n'avait plus qu'elle, 


le r 
1: r'e 


x du pa 


rete.., 
en monnaie seulement; ; 


La jeun 


(Paiement les 


| naguère de leurs amoureuses|  _ n. un jour ma cousine 
|veillades. 11 n'était plus celui qu'on! 4 Yalensolles à reçu la visite 
| espère épouser, C'était pour cela | une de ses amies accompagnée 
| que, seule, lui restait celle qui! 4e son fil (Ce pourrait être 
n'avait jamais espéré pour elle- | {out aussi bien quelqu'un entrevu 
pe > gra à ; .| dans vos promenades, mais non, 
Hubert nn. svait Là par HREPRS pee à gt A Ces ge 
\ ! | le fils ou le neveu d'une amie de 

|et le désintéressement de l'ami-| je ma cousine de Valensolles. 


ncliné.Mais Mlle | 
Valensolles n'a pas été assez | presque rien de vous. 
e fille a tout} 


- aisie de son cousin. Elle conti- 

emplir une existence. Noémi en | ait de tirer l'aiguille | 
| était sûre et ne demandait pas! __ Ce jeune hommr très bien 
autre chose élevé L . "4 
“C'est ma richesse mystérieuse rauoi serait-il mal éle-| 

t cachée”, pensait-elle, sans son- | 6 ;, us prie? fit Noémi. | 
ger que cette richesse émanait de 'interrompez pas ... Ce| 
| la beauté de son âme. « jeune homme vous a plu, au pre- 
lle S0RG* ait A Cela, GUEANE | mier abord, peut-être à cause de 

| silence tombé entre eux. Hubert, |j; courtoisie patiente avec laquelle 
pensif, regardait à terre, en dessi- | ;] £coutait les redites de Mlle de| 
nant, du bout de sa canne, des | +;;5.,;s0llke (En réalité, il pre- 
arabesques sur le sol nait plaisir à suivre discrètement 
Et la jeune fille regardait Hu-| 6 faits et gestes)... Oui, mais 

| bert, se disant que les autres, l'on- | }3 maman s'en douta, Et, comme 
| cle, la tante, les cousins, étaient, | &je désirait faire épouser, à mon- 
en réalité, indifférents à la guéri- | sieur son fils, une jeune fille bien| 


en vaudrait bien un autre ... 
— Détrompez-vous, Noémi, dé- 
clara le jeune homme, en sou- 
riant, à la fois aimable et frater- 
nel, — vous faites très bien une 
petite héroïne de roman, attirante, 
mystérreuse 
elle est peut-être un peu 
le... comme l'est ordinairement 
la vérité.. 

— La vérité? 

Le sourire de la jeune fille prit 


tail, 


! quelque chose d'indéchiffrable: 


— Vous croyez avoir deviné la 
vérité, Hubert?.., Vous vous 
trompez. 


— D'ailleurs, si j'avais deviné | 


juste, vous ne me le diriez pas.. 
En quoi vous auriez tort, fit très 
sérieusement Hubert. Ce n’est ras 
par une simple pensée de curiosi- 
té, Noémi, que je cherche à vous 
comprendre ... Vous le verrez 
quelque jour .., Oui, nous en re- 
parlerons ... un jour que je serai 


moins las, moins loque ... Je ne| 


RÉOS (EwE sb ë 


par Noel DUCHESNE 


Adresser toutes communications concern 


suis plus bon à rien. Mais, si vous 
vouliez bien être sincère avec moi, 
comme on l'est avec un frère... 
je serais peut-être encore capa- 
ble de faire, autour de moi, quel- 
ques heureux, 

— Merci pour l'intention, Hu- 
bert, répliqua Noémi, avec une 
certaine vivacité, Vous avez beau- 


coup d'imagination, mon cher cou- | 


sin. Si j'en avais autant que vous 
je me mettrais à écrire des ro- 
mans. 
Le 
d'un a 
tut. 


jeune homme la regarda 
ir perplexe et, cette fois, se 


+ + 


La semaine suivante, sous 
grands arbres du bosquet de Dia- 


ne, Hubert, étant venu retrouver | 
Noémi, reprit, à l'improviste, un | 


entretien qui, certain jour, avait 
surpris la jeune fille. 

Après un silence, tandis que 
Noémi tirait légèremerrt l'aiguille, 
il dit avec douceur: 


— À quoi songez-vous donc, 
Noémi? ,.. Vous êtes, pour moi, | 
mystérieuse ... Vous savez beau- 


coup de moi. Et moi, je ne sais 
P de 


Noëmi, puisque sa mère était mor- 
Îte. Plus qu'elle, Noémi, qui eût 

voy voulu pouvoir beaucoup, qui ne 
Marion Martin Dept., | pouvait pas faire grand'chose ... 
La Liberté et le Patriote, | Quelle misère! ... Comment pr 
60 Front St. West, tèger efficacement Hubert et veil- 
TORONTO, Ont ler lui? 


timbres ne sont pas acceptés) 


E vez votre mr je à: 


Pe t ‘lle se sai 
les yeux fixés son 
| perd 


qu'elle voyait en profil 


> y 


ur 
sur 


le 


ou- 


jeune homme fit un brusque n 
vement 


t 
Le 


retourna: 
songez- 
avec d 
ment : 
ses pensées, et agnant 
que celles-ci ne se fussent ref 


se 


r 
pa 


s exagéré de dire que 
‘“creusent leur 


me fille € 
ave ne its”. Le temps 
réceptions et 

anque est le moment 


ne pas 
angeur 
bureaucrate, 


if, de le 

les o nes 

faire de tous les 
toutes les calories 
e tellement à la 
uscles et 


plus de su- 
he de pro- 
carbone, de 
de graisses, 


Les gros mangeurs 


Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote") 


se traine jusqu'au petit jour... 
Et la journée commence avec une 
écrasante fatigue 
Pourquoi s'éveille-t-il 
posé, le teint blême, la 


mal re- 
langue 


|pâteuse, incapable de faire face 


|casion d'établir 


aux charges de la journée? 

Cet homme inconscient oublit 
le vieux proverbe des Anciens: 
il faut manger pour vivre et non 
pas vivre pour manger. De plus, 
il oublie trop souvent que la di- 
gestion commence dans la bou- 
che. C'est pour cette fonction que 
la nature a garni la bouche de 
solides dents. Leur devoir est de 


préparer les aliments, de les ma- |! 


laxer, de les réduire en purée, de 
les imbiber abondamment de sa- 
live, laquelle assure déjà le rôle 
de ferment digestif. 

La mastication est donc la pre- 
mière fonction des dents. Pour 
une bonne mastication, prolongée 
et soutenue, il faut une bonne 
dentition. Cette vérité est recon- 
nue par tout le monde, mais tout 
le monde ne sait pas mastiquer. 
Le gros mangeur avale les ali- 
ments sans mâcher, sans masti- 


| quer. 


Manger ne doit pas être J'oc- 
: un record de 
quantité, mais un plaisir de raf- 


... Quant à l'histoire, | 
bana- | 


les | 


struction de son église. L'on voit 


Don Bennet, l'hôte des inventeurs 


| bla Noémi. Le jeune homme ne se 
doutait certainement pas de l'emo: 
tion causée chez sa silencieuse 
compagne, par une telle marque 
| d'intérêt. Baissant les paupières, 
| comme pour mieux garder le se- 
cret de sa pensée, elle répondit, 
en souriant: 
|. — J'ai eu une vie si monotone, 
| Hubert ... Il n'est pas difficile de 
|la connaître ... J'ai fait mes étu- 
| des; puis, j'ai soigné votre cou 
de Valensolles. Je l'ai aidé 
| mourir, ce qui est une tache s- 
tère, pour une jeune fille Ce 
qui fait, sans doute, que mon es- 
prit est plus müri que celui des| 
jeunes filles de mon âge. Il est 
| vrai que je commence à vieillir .., 
| C'était hier, mon anniversaire 
— Votre anniversaire, Noémi? 
Si je l'avais su... Au fait, quel 
âge avez-vous? .., Vous riez.., 
Je suis, sans doute, indiscret. C'est 
lune drôle de question à poser à 
| une femme :.. Mais, bah! quand | 
| on est jeune comme vous. 
| Hubert, lui aussi, souriait en| 
parlant. Et ce sourire, qui éclai- 
rait son visage douloureux, avait | 
un grand charme. 
— Vous ne vous souvenez plus 
! Hubert, que je suis votre ainee?.…. 
| (Oui, j'ai près de deux ans de plus 
| que vous . ..) Et qu'à ce titre, vous 
me devez le respect? 
(A suivre) | 


! 


| accrocher l'intérêt ou à détot 


La production ron que d 
France est plus considérable q 
jamais auparavant. Chaque ar 
née, paraissent des centaines de 
romans. Evidemment, 
les chefs-d'oeuvre, car 
les génies. Aussi, le irs 
romans lisent-ils quantité de 
vres voués à un rapide oubli: 
mais il parait tout de méme ré 
gulièrement de bons ans, Ct 
les meilleurs ne sont pas toujour 


ceux qui valent à leur autec 
prix autour desquels on fait 
tapage de publicité 

il a paru au 
mois quelques 
bien le 

nier Femina « 
naudot. Devant 
production 
un peu comme 
quoi lire 
cun ne peut 
tion que la 
tent se 4! 
adore les 
l'autre le 
troisième 17 


poil 


s de 


cou 


dernier 


moins empDart 


J'ai, & 


tem 


français que jai re 
trois 
de 


ielque traduc 


anglai 
romans Canadien 
Que Lire 
cat 1 ne aurait 
de li tout?’ Quel 
sent habituellerr 


mois 


roma 


€ 


uons 
, et quatre 


ses 


choi dan 


Comment 
tout cela, 
question 
pages suffi 


étre 


| l'atrention du lecteur. S'il e 
meilleure méthode pour choisit 
ses lectures, je ne la connais pas; 


c'est en tout cas celle que je suis 


| Cette méthode m'a fait rejeter 
la plupart des romans que j'ai 
reçus: elie m expose évidemment 
à né£ des oeuvr« qu t 
leur it À t « q 

m'a fait lire les quelque oman 
que je voudrais signaler brièvc 

ment aujourd'hui. 

Joseph Peyré m'était déjà cor 
nu. J'avais aimé son Sang et lu- 
mière (prix Goncourt 1935), et 
j'ai trouvé un égal plaisir .à lire 
son Guadalquivir (Flammarion, 
réédité par le Cercle du Livre de 
France), qui reprend d'ailleur: 
le même thème. Cette histoire 
de Juan Fernando Sora nous ra- 


mène en Andalousie dans le mi- 
lieu des toréadors, attirant et 
si pittoresque, et qui a pour nous | 
un caractere nettement exotique. 


s 
1 


L'Espagne reste une des séduc- 
tions de l'Occident, et la tauro- 
machie, une source d'émotions 


aussi profondes que troubles. Le | 
roman est animé, vivant, et il est | 
écrit avec couleur et poésie. On| 
trouve d'ailleurs dans cette lutte | 


ou Chroniqueur du Bridge, La L 


H-250 
LES IMPASSES 
Alors que les impasses sem-| 
blent un attrait pour le jeune 
bridgeur, elles sont redoutées du 
joueur expérimenté. Ce dernier 
|les considère comme dernières 
ressources et tout en en tentant 
beaucoup moins que le débutant, 
il en réussit beaucoup plus. C'est 
que l'expérience lui a appris que: 
a) Le plus possible les impasses 
doivent être evitées. b) Si l'im- 
passe ne peut être évitée, elle 
doit être retardée le plus possi- 
ble, alors que le déclarant aura 
une meilleure idée de la distribu-| 
tion, c) Le choix de la direction 
sera etudié soigneusement. d) 
Une grande économie des fortes 
cartes et même des cartes inter- 
médiaires sera pratiquée. Il se- 
rait inutile de capturer soit le 
roi ou la dame de l'adversaire, | 
si plus tard il doit obtenir une 
levée par un neuf ou un huit. | 
Si vous observez ces conseils, | 
il vous est possible comme dé- 
clarant d'obtenir toutes les le- 
vées de la main suivante. Com- 

ment devez-vous procéder? 


1 
| DONNEUR NORD | 
| Personne vulnérable | 
| 4 A D 106 | 
| VAR V 
| + A 54 

4 V43 

N 

o E 
4 R V 48532 
V 1087532 D 
+r +6V938762 
|R 9872 +R6 | 

- | 

| 4 974 
| "964 | 

+D:103 

& A D 105 
| N E s [e) 
1 tr. (1) Passe 2 tr. Passe | 
2 pi.(2) Passe 2 S-A Passe 
13 S-A Passe Passe Passe 


(1) Redoutant un passe-parole 
de la part de son partenaire, 
Nord ouvre les enchères à tréfle 
plutôt qu'à sans-atout. 

| (2) Avant de diriger le contrat | 
| vers sans-atout, Nord sonde la 

possibilite d’une manche à pique 

| - Entame: cinq de coeur. 

| Le déclarant ne disposant d'au- 
cune longue suite doit recourir 
aux impasses, et dès l'entame 
une opportunité se présente. A- 
[lors que l'adversaire attaque 


d'une quatrième meilleure, il 
| est fort probable que la dame de 


|finé. Un morceau de pain a une coeur se trouve chez Ouest et 


qu un L inique 
abandonné, dans la vie, si , Si 
ts lui manquent souda encrassent, ils 
… C'est ! reconnut Hubert ent grâce. Mais 
avec un s : ne saurait fai- 
— Mais us le vo Hu- aison au gros man- | 
»ert, COI M CON e une | ® ! 
UT La ire pourtair 
> le jeune - U n'est p 
$ re des c es qu'un 
l ge de quatre à six fois plus q 
avec u ce aff n'est capa d'en user dans le 
répondit doucement court espace de temps qui sépare 
— Pacte concl deux repas. Voilà notre homme 
Q s tard, ! a se couche l'estomac gonflé, 
2 ventre ballonné a langue a- 
re Il s'endort nme une 
a ais aussitôt, des mons- 
Patron no 559 1s tre jes fantômes peuplent son 
u à 7" ‘à « imeil... Il s'éveille en sur- 
x du patron, 2 2 € 
Fa} de ) aut tente de reprendre ses 
Ë ez votre commonde à gerbe de fleurs | esprit rendort à nouveau 
Loure Whecler pt ture 1 Noé- | pour reton 

Meme adresse que patron ci-dessus) | mi trouva place. Hubert, triste et! chemars diaboliques..,. La nuit) 


| cher 
| très lentement. Mastiquez énergi- 


saveur exquise quand on sait mä- 
Donc mangez lentement, 


quement, insalivez bien vos ali- 
ments. Vous écarterez les affres 
de la douloureuse dyspepsie, des 


| nuits agitées, des réveils pénibles. 
Ainsi, votre santé, votre humeur 


et votre disposition au travail n'en 


dans d'autres cau- | seront que meilleures. 


Dr J.-G. LAURIN 


les chances d'obtenir une levée 
! per le valet sont excellentes. Ce- 
| pendant, il n'y a aucune urgence, 
l'impasse à cette suite peut être 
| retardée: du Mort le déclarant 
appzlle l'as de coeur et comme 
de la main d'Est tombe la dame, 
une impasse fut évitée et une le- 
| vée épargnée. 

A ce moment, il est évident 
| que le declarant doit s'attaquer | 


| derniers tréfles 


1e 


FD'GE 
RPG 


ont [2 r 1ge 
iberté et le Patriote, Winnipeg 


aux trèfles et accepter les ris- 
ques d'une impasse, Appliquant 
le principe d'économie des for- 


tes cartes, le déclarant n'appelle 
que le trois de trèfle et gagne la 
levée de son dix. Il est à remar- 
quer que le jeu du valet de tre- 
fle par le Mort aurait represen- 
té la perte d’une levée, car Est, | 
couvrant de son roi, Ouest au- 
rait été en état de contrôler le 
dernier tréfle, Le déclarant s'at- 
taque aux piques par le quatre, | 
ne voulant pas sacrifier inutile- 
ment son neuf, ayant l'intention 
d'appeler le dix du Mort si Ouest 
ne fournit qu'un petit pique. De 
nouveau une levée est épargnée | 
par la conservation d'un simple 
neuf. En effet, si le déclarant a- 
vait disposé de cette carte, le! 
dernier pique aurait été contro- 
lé par le huit d’'Est. Le Mort 


| ayant obtenu la main en captu-| 


rant de sa dame de pique le va- 
let d'Ouest, le déclarant appelle 
le quatre de trefle, et de son as 
s'empare du roi d'Est. Le deécla- 
rant retourne le sept de pique, 
et alors qu'Ouest doit en jouer 
le roi, Nord prend de son as. Le 
Mort ençaisse le valet de trèfle 
et Sud reprend la main en cou- 
vrant le six de pique de son neuf 
Le déclarant encaisse ses deux 
t le Mort écar- 


Let 
te un petit carreau. À ce moment, 
la distribution d'Ouest est con- 
nue: il possédait six coeurs, qua- 
tre tréfles et deux piques: il n’a 
donc qu'un seul carreau. Alors 
que le déclarant ioue le trois de | 
carreau vers l'as, l'unique carte 


à cette suite d'Ouest étant le roi 
Nord-Sud obtiennent toutes les 
levees. 

N.E Cette ma 
dans le livre ‘*Winni\g 
de John Brown, Londre 
terre. 
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Tricks 
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Nord-Sud vulnerables 
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1 pi. Contre Surcontre Passe 
Passe 2 co 2 S-A Passe 
3 pi Passe 4 pi Passe 
Passe Passe 
Entame: roi de coeur 
Si, à la deuxième levée, Ouest 
retourne la dame de coeur, pou- 
vez-vous en Sud réaliser votre 


contrat? 
Bonne semaine. 


La vie de l'esprit 


Romans français 


par GUY SYLVESTRE 


| un 


PAGE TREIZE 


de l'homme et de la bête une cer-]| volonté de conserver 

taine grandeur, qui touche à l'é-| menacé. On songe 

popée, mais on peut se demander | Ponts de Lacretelle 

si la bête superbe qui a raison |que ce roman a un gr 

du toréador n atteint pas à une!|mais je ne puis m'empêch 
forme de grandeur que peut luille trouver lourd, diffus, 

envier Juan Fernando Sora. J'ai)coup trop long et trop romant 
l'impression, en tout cas, que ce! que. Paru chez Juilliard, ce ro 
genre de sujets peut procurer à | man qui fait suite aux Gens de 
de nombreux lecteurs des émo- | Mogador fait d'Elisabeth Barbier, 


tions profondes, et Guadalquivir 
est un roman qui à cette grande 
qualité d'être une belle histoire 

Romain Gary, très connu depuis 
Education européenne, vient de 
publier les Couleurs du jour (Gal- 
| d'amour qui re- 
de plus le trio 
ici d'une gran- | 
Hollywood, de son 
une sorte de facto- 

et d'un aviateur | 
rnationales. C'est 
surchargé 


ird), roman 
prend une 
éterne compose 
de vedette de 
mari qui est 


fois 


long, 


| 
d'ir les, mais qui nous | 
donr ( ge saisissante des | 
I d'une époque bouleversée. | 
Un tel livre montre à quel point | 
peut descendre une humanité cou 
pée d es racines et I | 
aux préoccupations m | 
D tre part, u oman comme | 
le Pont de la riviere Kwai de! 
Pierre Boulle (Julliard) est une} 
de leçon d'énergie morale. | 
C'e un roman écrit avec bana- | 
lité, et dont la correction ne fait | 
pas oublier la sécheresse. Mais! 
cette opposition de Nicholson et 
de Joyce pose un problème qui 
est passionnant. Prisonniers des! 


Japonais, Nicholson et ses hom- 


pecter les lois: mais c'est égale- 
ment pour remplir son devoir que 
Joy veulent | 


ines participent à la construc- | 
tion d'une xoute qui servira à| 
l'ennemi, et il le fait pour res- | 

| 


ce et ses lieutenants 
saboter le travail des prisonniers. | 
Nous somn ainsi mis en pré- 
sence d'un conflit entre deux! 


groupes d'Anglais, les uns oppo- 
és aux autres par leur volonté 
méme d'obéir aux ordres légiti- 
meme transmis, et cela souli- 
e ce qu'il peut y avoir de pa- 
radoxal et de relatif dans les lois 
humaines. Mais les personnages 
ne manquent pas de grandeur et 
il y a dans cette oeuvre austère 
sens de la dignité humaine| 
qu'on aimerait retrouver dans un| 
plus grand nombre de romans. 
C'est là ce qui manque le plus 
au héros de la Plaie et le couteau 
de Guy Le Clec'h (Albin Michel), 
roman d'un inadapté qui s'ana- 
lyse trop et ne parvient pas à dé- 
couvrir un sens à la vie. Le meur- 
tre lui semble étre une solution, 
mais cela ne résout évidemment | 
rien, et on ne voit d'ailleurs pas 
très bien pourquoi il tue, Le ro- 
man n'est guère remarquable, 
mais il y a au début des pages 
qui mettent à nu les misères d’un 
homme qui ne sait pas comment 
sortir de lui-même et que l'amour, 
le don de soi, pourrait réconcilier 
avec la vie. 
Paul Guth est un des plus amu- 
sants chroniqueurs de la presse 


nt 
nt 


française d'aujourd'hui. On #re- 
trouve son sens du pittoresque 
et son humour naturel dans le 
Pouvoir de Germaine  Calban 
(Amiot-Dumont), roman d'une 
guérisseuse qui devient notoire 


et qu'un journaliste lance à Paris. 
Mais la caricature des milieux 
snobs de la capitale n'est guère 
réussie, et l'auteur excelle davan- 
tage dans la description du pe- 
tit milieu provincial dans lequel 
a grandi Germaine Calban et où 
elle est elle-même. Paul Guth 
sait nous amuser toutefois, et 
c'est là une qualité qu'on ne re- 
trouve guère dans la plupart des 
romans de notre temps. 

Yvonne Chauffin commence a- 
vec Que votre volonté soit faite | 
la publication d'un roman-fleuve, 
les Rambourt (Amiot-Dumont) 
qui sera vraisemblablement l'his- 
toire d'une famille bourgeoise de 
la province française. Le sujet 
n'est pas neuf, mais Yvonne 
Chauffin réussit à nous intéres- | 
ser, et c'est déjà là la preuve d'un 
réel talent, Dans ce domaine de 
la Béjanière, trois générations de 
femmes vivent leur drame pro- 


pre: la grand-mère, sorte de pa- | 
triarche qui détient le pouvoir; | 
sa fille Isabelle, privée de son| 


mari parti au front et qui trou- 
ve dans la solitude et Je renon- 
cement une réelle, grandeur: 
Guen enfin, qui découvre la vie 
et l'amour. Il y a une réelle gran- 


deur dans l'épisode de la mort 
du petit François: Jsabelle se ré- 
volte d'abord, nr la vieille 
Mally lui réapprend à réciter le| 
Notre Père et à dire: Que votre 
volonté soit faite, phrase qui don- 
ne au roman son titre, On vou- 
drait qu'il ait autant de gran-| 
deur Julia Vernet de Mo- 


gador, autre roman d'une famille, | 
ou d'une domaine, mais Elisabeth 
Barbier nou montre une fa-| 
I irtout préoccupée par la| 


Campagne contre la 
littérature obscène | 
STRATFORD, Ont, — Le con- 
il ontarien des Chevaliers de| 
Colomb réunissant à Stratford, | 
écemment, a demandé à tous] 


e 


es conseils de l'ordre de parti- | 
per à une campagne contre la 
ttérature indécente. | 
L'Australie célèbre | 
son 165e anniversaire | 
MELBOURNE — Les Austra- 


célébraient le 165ème anni- 
aire de la première colonie 
ritannique dans leur pays 


Le 26 janvier 1788, le capitaine 


Ar r Philip arrivait avec moins 
t: 100 personnes à Sydney, Les 
a! du capitaine Philip étaient 
dés f ats, des soldats et des ma- 


RE DE PUBLICATIONS INTERNATIONALES 
ICE GÉNÉRAL D'ASOMNEMENTS 


' 


a Roche MONTREAL Casede 


Aux Editions Fides 


| multiplie 


{ qu'un 


| un 


la Mazo de la Roche française 
Et j'ai là encore plus de trer 
romans dont je n'ai pas parlé! 


1te 


Le mystère 
de ia poésie 
por André VOYARD 


Ce livre à reçu le prix Montyon 
décerné par l'Académie Française 


Eternel sujet. Mais auquel il 
est utile de revenir, parce qu'un 
homme intelligent en tirera tou 
jours du nouveau, lueurs ou étin 
celles. Sur la nature de la poésit 
et son rayonnement, sur ce qui 
la distingue de l'enseignement, 
de l'éloquence, de la versifica 
tion, sur l'équilibre à garder en 
tre la clarté banale et l'impre- 
cision obscure, enfin sur la mis 
sion du poëte, André Vovard 
les justes remarques 
Il parcourt avec assurance le 
ferme terrain du bon sens, et il 


| y a plaisir à lui emboiter le pas 
| 11 ne se hasarde pas à survoler 


toutes les questions, et bien 
chapitre sur la Beaute 
tente une incursion dans la mé- 
taphysique, il préfère d'ordinai- 
re rester plus près du sol. Peut- 
être eût-il été bon de préciser 
davantage, pour établir l'équili- 
bre entre clarté et obscurité, la 
double exigence du beau, qui est 
d'évoquer ou de suggérer beau- 
coup de choses ce qui exclut 
une clarté trop pauvre et de 
ne pas demander une fatigue — 
ce qui exclut l'obscurité agaçan 
te et hermétique, qui tendrait à 


remplacer la jouissance par le 
plaisir de la recherche. ,Saint 
Thomas demandait que le beau 


ë 


füt ‘‘agreable à voir’, la vision 
devant donc être à la fois riche 
et aisée. 

Ce livre, qui vaut d'être médi- 
té, ne prétend pas tout dire sur 
problème inépuisable; mais 
il dit beaucoup, il apporte de fé- 
condes vérités, il se garde du 
faux et de l'excessif, et il mérite 
d'être connu 

A. de PARVILLEZ 
(Livres et Lectures) 


Un volume de 180 pages, en 
vente au prix de $1.65 par la 
poste. 


Pour se sentir bien... 
Avoir bonne Mine. 
Agir bien . . 


IL faut que l'élimination des 

boyaux soit correcte, 
Si vous vous sentez dérangé, nerveux, 
et avez mal à la tête ou eh pa, 
de l'estomac, gaz gonflement, mauvaise 
haleine, manque d'appétit, insomnie, 
souvenez vous que tout cela peut être 
causé par la constipation, Pour allé. 
ger la constipation 


Le NOVORO 


du Dr. Pierre 


démontré une médecine idéale. 
Doucement et aisément ce laxatif et 
tonique-stomachique fait fonctionner 
les hoyaux paresseux et les aide à 
éliminer la matière vbstruante, aide 
à chasser les gaz de la constipation 
donne à l'estomac ce sentiment ré- 
confortant de chaleur, L'efficacité 
étonnante du Novoro est due à une 
formule scientifique qui combine 18 
(pas seulement une ou deux) des 
herbes, racines et botaniques médi. 
cinales de la Nature — une formule 
secrele perfectionnée pendant une 
ériode de 83 ans, Oui pour le son. 
Does prompt, prouvé agréable des 
miseres de Ja constipation, procurez 
aujourd'hui dans votre 
nage le Novoro ou bien 
faites venir 


L'offre 
Introductoire 
Speciale 


la bouteille de 11 onces 
pour seulement $1.00 ez- 
edién fr 
ivrée che 


Envoyez ce coupon ‘Offre 
Spéciale” Maintenant 


O Ci - inclus #1.00 Envoyez moi 
franco de port une bouteille régu- 


liére de 11 onces de NOVORO. 
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GARCON DE 17 ANS ct! 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Spen- 


érche ouvrage 
’ ferme préféra nt dans le 
Manitoba. Salaire e demandé 
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| 
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: 
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> 
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propres à 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURE! 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tel: 39-7251 


de Colomb 


11 fit aussi une étude des dif- 
férents caractères que l’on trou- 
|ve chez les enfants et dont on 
| doit tenir compte dans leur édu- 
| cation. 


M. J.-A.-M. 
De La Giclais 


Prêts d'argent 
Assurances contre l'incendie 
ou autres 
322, rue Main Winnipe 
Téléphone: 92-4012 


| L'assistance écouta avec gran-| 
de attention les conseils prati-| 
| ques illustrés par des exemples | 
pris sur le vif et interprétés par 
le conférencier — en acteur qu'il 
est. 

Le nombre des questions aug- 
mente — cela prouve l'intéret 
manifesté et la nécessité de ces 
causeries. 


M. L. Daoust remercia le P.| 
Ramaekers et invita ensuite le! 
| président d'honneur de la soirée, 
M. Camille Fournier, B.A., doc- 
teur en pédagogie ‘‘honoris cau- 
| sa’ de l'Université de Montréal, | 
à adresser la parole. M. Four-| 
nier remercie les Chevaliers de 
Colomb de l'honneur qu'on lui 
| fait; mais il veut y associer se 
collègues de l’enseignement pri- 
maire qui s'efforcent de donner 
une formation solide aux jeunes 
| Plusieurs officiers et membres 
des Chevaliers de Colomb sont | 
ses anciens élèves. Il insiste sur | 
la coopération qui doit exister 
entre parents et éducateurs, | 

L'éducation doit d'abord com- 
mencer dans la famille, on ne 
peut exiger tout des instituteurs 
ou institutrices; il faut que les 
| parents fassent leur part et co- 
opérent avec eux, 
| M. Fournier parla avec élo- 
quence, les applaudissements 
chaleureux l'assurérent que son 
dévouement au cours de longues 
années consacrées à l'éducation 


Si vous et votre famille 
désirez prendre un 
succulent repas à la dinde 


rendez-vous le dimanche 


entre 
11 h. 30 a.m. et 8 h. p.m 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Notre spécialité: DU POULET FRI 
Téléphone 92-1076 


SERVICE CIVIL 


(fédéral) 

Occasion de servir le Canada 
rité et emploi stable avec traiter 
à l'échelle industrielle: avanceme 
au mérite; excellents avantages 
matière de vacances, de conge 
maladie et d'indemnités médicale 
régime de pension sans pareil 


[a 


| de la jeunesse reste apprécié. Médecins, services de santé des 1 
La prochaine conférence sera|| diens, divers centres, 85980-85651 
donnée le dimanche 15 février Médecins, services: quarantair 


santé des immigrants et traiteme 
des marins malades, divers ports 
mer et aérodromes, $5580-$6220. 
Météorologistes, $3060-54180 et $351 
54560. 

Inspecteur ambulant, artillerie 
la Marine, Ottawa, 53830-$4180, 
Surveillant, division technique, m 
tériel naval, Halifax, $3830-$4180 
Agent d'approvisionnement Cmat 
riel électronique et électrique), € 
tawa, 53670-54490. 
Examinateurs-vérificateurs, Édmo 
ton et Winnipeg, 53810-54160, 
Pharmacien, Ottawa, 53620-83970 
Commis-statisticien, Winnipeg, $ 


crfont 


et aura pour sujet: 
| une énigme”. 


L'éloge de la marque 
FRIGIDAIRE 
par General Motors 
n'est plus à faire 
Le Cadillac des réfrigérateurs, le 
Cadillac des poëles de cuisine, le 
Cadillac de tout appareil électrique, 
c'est 
FRIGIDAIRE 


FONTAINE & COMPAGNIE pro 0 sx 
rer > c € > de Agents ts ouvrages mnip 
viennent de se voir décerner l'a Churchill et Shilo 


gence exclusive pour St-Boniface 
de la marque 


FRIGIDAIRE 
intéressés À acheter 


et 
Gérants de bureau, Winnipeg, Chi 
chili et Shilo, traitement selon 
Si vous êtes compétence. 


ce qui se fait de mieux, à un prix Estimateurs en construction et 
pas plus élevé que celui d'autres entretien, Winnipeg, Churehill 
marques de qualité inférieure, si Shilo 
vous désirez acheter à termes, 8 et 
vous voulez encourager les vôtres Agents du matériel, Winnipeg 
voyez Shilo, traitement selon la com] 
A pe tence 
FONTAINE & COMPAGNIE | 
à d v On peut se pr des détails 
165, ave Provencher — Tél, 20-1425 les formules de demande aux div 
Seuls représentants à St-Bonifaee bureaux de la ommission du s 
pour vice civil, du Service national 


FRIGIDAIRE placement ou des Postes 


mn 


CLELIO RITAGLIATI (LRSM 


Protesseur de violon 


Suite 2, 660, rue Sherbrook, Winnipeg 
Studio a St-Boniface Téléphone 20-276! 


Economisez $100 maintenant 


Achetez directement de la fabrique chestertields, divans 
et autres fauteuils en sections construits $elor 
vos propres spécifications, Vaste choix 
Aussi, nous réparons et recouvrons ves vieux meubles capitonnés 
Venez voir © salles de montre 


| ATLAS UPHOLSTERING 


Téléphone 26-072 — 2823, r1e Market 
(Vis-à-vis |! onr de l'Hôtel de Ville) 
hehots per: els serpent 


